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‘© M. Bois, l'arbitre du motch O.M.-Bostio, a été la dernière 
victime de l'Huveoune. En voulant repousser le gardien 
bostiois Orsatti, qui venait le remeréier — façon.de par- 
ler — pour le premier but qu'il avait accordé à 
l'OM, il se foula deux doigts de la main et dut être 
traité énergiquement par le D' Luciani, le président 
général du club olympien, - 

‘© Pour jouer en match amical au stode-vélodrôme, le 18 j 
contre Dukla Prague, l'O.M. avait pensé aux deëx Ni- 
mois Novi et Marcellin, qui figürent parmi ses possibles 


recrues. Hélos ! Nimes .jouerg *à la fême’ heure les 
borroges. 
© Figurent octuellement sur la liste des joueurs qui 


intéressent Morseille pour la Division 1 : Lekkak, Bos- 
quier, Marcellin, Novi,“Watteau, ainsi que Blanchet et 
Nestor Combin (que l'on verra le, 19 contre Dukla). 

© Le gardien bastiais Orsatti a vraiment joué. de malchance 
avant le choc décisif’ contre l'O.M. Il'a fallu lui faire 
des piqûres de novocaïne pour que sa cheville blessée 
tienne. Et, peu “avant le match, en: s'entrainant, un 
pün ‘de ‘ciment ärmé, détaché par la violence d'un tir, 
lui tomba sur la tête. 

© Après la victoire de l'OM. le défilé des voitures portant 
triomphalement les joueurs fut si gigontesque què 
« Féli » Pironti, l'ex-gloire du club, a dit : « On 
n'ovoit plus vu ça depuis 1948, la dernière année où 
OM. fut champion de France, » à 

© Le plus acharné des supporters olympiens à l'Huveaune 
n'était autre que l'illustre champion de pétanque, Je 
Aroma, l'homme qui étonna les téléspectateurs il y a 
quelques années por ‘son adresse au tir dans l'émission 
« Lo Tête et les Jambes ». 


L'HISTOIRE QUE RACONTE 


Notre confrère marseillais André BARUTEAU : 


« Une 2 CV  circulait 
seille avec, à l'arrière, une pancarle où on pouvai 
lire « Béziers, c'est réglé, Bastia ça viendra. » Arrive 


de Mar | 

Jean Robin au volant de sa voiture. Sans doule troublé | 
H 

H 


dans les rues 


et distrait.par l'inscription, il freine mal et heurte la 
2 CV. Cris du chauffeur accidenté, échange de cartes, 
miais lorsque le pilote. s'aperçoït de l'identité de celui 
qui l'a accidenté, tout s'arrange. « Et Barulaud de 
conclure. » Et on dut appeler la police, non pour faire 
un consiat, mais pour aire circuler, car les deux chaut 
feurs parlaient football et l'embouteillage élait à son 


© On s'ogite ferme à la veille de l'inter-saison dans les clubs 
méridionaux : à l'A.C. Ajaccio, notamment, il est ques- 
tion de Jean-Jacques Morcel comme entraineur et l'on 
parle aussi de la venue d'Augé, de Gauthier, de Cornu 
oussi (qui quitterait Bastia), 

© Aloin Cornu a dit, après la victoire des Marseillais : « Je 
préfère être à ma place qu'à le leur, car si l'O.M. monte 
une gronde équipe, pas un des éléments présents, hor- 
mis Brotons, Buron et Escale, ne sera retenu. » 

© Lorsque Jean-Louis Buron a un Instant de liberté, il s'en va 

: avec sa femme à Cassis et s'adonne à son ärand plai- 
sir la pêche, pendant que Mme Buron admire le pay- 
sage. Cor les Buron sont très heureux de se trouver 
dans le Midi. Pourtont, le 20, c'est-à-dire oprès le 
match contre Dukla de Prague, les Buron portiront en 
vacances dons leur chère Normandie, où ils ont une 
maison. 


SURVEILLANCE 


Les nombreux resquilleurs qui tentèrent d'aborder 
le stade de l'Huveaune par derrière eurent la désa- 
gréable surprise de se trouver face à face avec de 

gnifiques chiens policiers, tenus en laisse par un 
CRS., que les exercices des joueurs à l'entraînement 
avaient singulièrement énervés. lei Ferrier, Vescovali 
et Boukhalfa sont surveillés de près. 


©: Marcel Leclerc et Mario Zotelli ont assisté, dimanche, à 
la piscine du Chevalier-Roze, au match de championnat 
de France de water-polo C.R.S. Morseille-Strasbourg. Ils 
ont ensuite joué à la pétanque, le président comme 
tireur (fort acceptable) et l'entraineur comme meneur de 
jeu (pas mal inspiré). 

© Orlando Gouthier quittera sans doute l'O.M. Pour où ? 
Il paraît qu'il intéresse beaucoup Grenoble et Botteux, 
mois Ajoccio est également sur les rangs. 

© Le SEC. Bastia a non seulement engagé Lucien Jasseron 
comme entraineur de son équipe pro, mais aussi l'an- 
cien marseillais Abderromane, qui s'occupa déjà de 
l'équipe il y a trois ans, pour diriger les amateurs, 

© Jules Nogy compte retourner à Metz pour s'occuper de son 
commerce, mois Ajoccio et Lyon seraient, dit-on, très 
intéressés por ses services. Jules attend les barrages 
avont de décider s'il doit se reconvertir ou non. 

© Buron semble revivre depuis qu'il est à l'Olympique de 
Marseille. Il a découvert l'enthousiasme méridionel et 
aime à dire : « Avec un public comme celui-là, c'est 
facile de bien jouer, 1| vous y aide, » 

© Morcel Leclerc a été estomaqué lorsqu'un supporter lui a 
dit : « Et dire que nous avons manqué le titre de se- 
conde division. » 

© L'arbitre, M. Bois, a bien failli, à un moment, arrêter le 
match ©. M.-Bostia, c'est Gouthier qui lui a conseillé 
de n'en rien faire. 

@ Il entre dans les intentions des dirigeants de l'O.M. de 
gorder Hatchi, mois de nombreux clubs semblent vou- 
loir s'attacher les services d'un des « vieux » de 
l'équipe marseillaise. Lui, placide, attend... 

© Un homme heureux dimanche matin à l'aérodrome de Ma- 
rignane : le père de Georges Carnus, qui disait : « Le 
Stode s'en est sorti tout seul, les joueurs et l'entraîneur 
méritent bien un grond coup de chapeou. » 

© Henri Neumonn, le secrétaire général de l'O.M., alors qu'il 
soblait le chompogne en l'honneur de la victoire, cons- 
totait en souriont : « Si nous avions été. bottus, 
qu'est-ce qui nous ourait empêché de fusionner. avec 
Nice? » = 


© Lille avait délégué au match Marseille-Bastia, son 

entraineur adjoint, Van Gool, pour étudier le jen 
. de Bastia, futur barragiste. 

© Le Corse de Lille, Jean-Louis Thétard, a déjà averti 
ses coéquipiers qu'il serait utile d'avoir des bon- 
les Quiès dans les oreilles pour le-match joné 
à Bastia, Dame, il connait bien ses cousins insu- 
laires... 

© L'ex-vedelte lilloise, Jean Lechantre, quitte Lam- 
bersart pour le LOSC. 11 sera employé du prési- 
dent Barbieux, également entraineur. des jeunes 
D recruteur... puisque son fils a signé pour 
Lille, 

© « Quel que soit le résultat des matches de bar- 
fages,.je ne: transférerai personne >», affirme le 

résident-de Lille, M. Barbieux. 

© Gérard Bourbotte fera sûrement sa rentrée aveé 
Lille pour les matches de barrage, 

© Johnny Schuth aurait pu jouer contre Lille, mais 
* le gardien strasbourgeois-a déclaré : « Je pré- 

fre ne pas commeltre d'imprudence ; je ne 

rejouerai qu'avec mes copains de l'équipe dé 

France. J'ai tellement peur d'un pépin avant 

d'aller en Angleterre. » 

: l'aceident survenu à Eon, 


Î 


Schuth ignorait alors. 


© Comme les dirigeants, des joueurs ét les supporters, 
Yvon Gonjon, capitäine, rouennais ét ex-Socha- 
lien, participa à la remise de fleurs et de cadeaux 
au Yougoslave Krislie, 2° ai 


PROMESSE 


Après le match nul de 
Toulon, Didier LDesremeaux 
a décidé de reporter son ma" 
riage d'une quinzaine dé 
jours afin de pouvoir dis: 
puter, l'esprit libre, les ren- 
contres de barrage. Mais, en 
contrepartie, il.a- promis à 
sa future : épouse, que le 
4 juillet il pourrait mettre 
dans sa corbeille de mariée 
place en première di 
siôn pour son elub… ainsi 
que l'assurance ou “presque 
de rester une saison supplé- 
mentaire à Limoges; ce qui 
ne manquait pas de donner 
le sourire à la future Mme 


VACANCES 


joueurs toulousains 


passeront leurs 
Mouthon # 
à Asuncien dans son Paraguay na 
on épouse. Redin : à N, chez 
ses beaux-parents, Cros 1 chez lui, dans le Tarn. Bru- 
neton : en partie aux Ares et à Saint-Aygulf. Richard # 
à Sainte-Maxime puis en Bretagne. 

Dorsini : à Sète dès que sa progéniture sera libérée 
de l'école. Jacky Bernard 1 à Mimizan, Soukhane 1 
dans sa famille en Algérie. Le Donche : à Aix-en- 
Provence. Wojciak : à Wallers dans le Nord puis en 
Éspagne. Seul Baraîfe après une semaine de détente, 
reprendra du collier en Angleterre au-sein de l'équipe 
de France. 


© Denis Devaux est persuadé qu'il quittera Stras- 
bourg. On dit qu'il serait échangé avec Bosquier 
et_irait à Sochau mais Devaux préférerait 
retrouver Jonquet à Reims. À suivre ! 

© Paul Frantz, l'entraîneur de Strasbourg, se refuse 
à toutes précisions sur ses projels d'avenir pour 
la prochaine saison. Il se décidera, après le Stage 
d'entraineurs qu'il suivra; dès celle semaine, à 
l'ENS. 

© Le stage d'éntraineurs qui débute à l'IN.S. comp= 
tera un glorieux élèves : René Hauss, le capitaine 
de Strasbourg, héros de la Coupe. 


TRISTESSE 


Holuet n'oubliera pas de 
sitôt son premier match 
chez les pros, 11 a dix- 
ans et demi et vient de p: 
ser son bac. Vendredi soi 


Paris, son club, d'une 
défaite trés amére. Moluet 
espère quand même avoir ün 
jour sa revanche. 


© Jean Wendling, l'ex-international et arrière des 
Pierrots, a décidé d'abandonner la grande com 
bélilion pour se consacrer entièrement à sa pro= 
fession de représentants en articles de sports, 
Il se détendra quelquefois dans l'équipe réserve 
de son club. 

© Surprenant : le président de Lille, après la défaite 
à Strasbourg, a dit à ses hommes, aux vesliai= 
res : « Je suis heureux, car, comparés à ce que 
vous étiez il y à un mois, vous vous les amé= 
liorés de 50 %. » 

© Les sladistes ont fait le voyage Paris-Toulouse (et 
relour) en compagnie de Fernand Raynaud, 

© Les joueurs du Stade Français avaient deux sup- 
porters venus. les accueillir à l'aéroport d'Ony 
après leur match nul qui sauvait leur club. 


TRES CHER 


Officiellement il n'est pas 
question du transfert à Lyon 
de linternationai Hernard 
Bosquier. Les dirigeants de 
Sochaux ne sont pas hos- 
tiles à son départ, il 
faudra y mettre le’ prix. On 
parle de 40 millions 
diens francs. 


© « Décidément, ce «soir je n'ai pas de chance », 
s'est exclamé.Carlos. Monin qui, expulsé par 
l'arbitre en seconde mi-temps du match Tou- 
louse-Stade Français (avec une lourde suspen- 
sion en perspective) conslata qu'un pnen de sa 
voiture avait rendu l'âme. Monin dût changer 
de roue sous les yeux de ses cr RE 

© _La vedeite de la-prochainé fête de lu « Belle Gail- 
larde », organisée à Noë par M. Jean Doumeng, 
président de Toulouse, sera Johnny Hallyday. 

@ Kader Firoud, dès la fin du match Toulouse: lade 
Français, a préparé ses valises pour rejoindre 
Paris où il suivra, à l'LNS., Un stage d'une 
semaine. En juillet, l'entraîneur lonlousain se 
rehdra én Angleterre pour assisler à la Conpe | 
‘ du Monde. 
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| QU'EST-CE QUI NE VA PAS À SEDAN ? 


Après quatre mois d'expérience, 
il est temps de faire le point sur 
la fusion entre le Racing Club de 
et Sedan, Pour connaître la 
, le mieux est de tendre 
l'oréille et couter ces deux sup- 
en ce dimanche d'oc- 
discutent sur la place 
Sedan. 11 y a là M. Lu- 
supporter de l'ex-Sedan, et 
André, supporter de l'ex-Racing, 
qui, tous les quinze jours, vient 
applaudir son ex-équipe dans les 
Ardennes. 

— Alors, André, bon voyage ? 

— Non, je suis resté debout pen- 
dant tout le proue Autrefois, 
J'étais debout également, mais en 


cien, 
M. 


métro, le voyage était moins long 
et, surtout, moins onéreux ! 

— Le Racing Club de Paris-Sedan 
ne devait-il pas recevoir 


me fois 


posé celte solution en jui | re 
} 1 prévoyait la descente du Stade 
rançais en Division Il. Mais les 
Stadistes se sont maintenus et les 
Sedanais ont exigé de jouer sur 
leur terra: Ah! ces frères Lau- 

tant, ils sont malins ! 
— Ii n'empêche que le classement 
L.PS. n'est pas- spécialement 


accord ! L'an passé, le 
Racing était dernier en Division IL. 
jette snison, il est encore dernier, 
is en Division L II y a là un pro- 
outestable. 


_— tout cas, c'en est fait de 
notre tranqui Après chacune de 
nos défaites, a dix journalistes 


parisiens qui débarquent ici et qui 
enquêtent sur le thème : « Qu'est-ce 
qui ne Va pas à Sedan ? » 

— Après le mariage de la carpe 
et du Japi tons à celui 
win, J'ai peu 


monstre. 

Il est certain 
du Racing ont du mal 
À _leur nouvelle” vie. 
r des coupons de tissu toute 
la journée ne convient pas À ces 
garçons de la ville. 

— Oui, ils manquent d'étoffe… 

— Et sur le terrain, ils méritent 
rarement leur ancien surnom « d'ar- 
dents Racingmen ». 

— Le seul point appréciable est 
que l'équipe du Racing est enfin 
applaudie en province, Du moins à 
Sedan ! 

— Le président. Deha 
rice Laurant s'entendent-ils bien ? 

jusu'an jour où 
Ü a décidé d'attri- 
res à Sedan et de 


e et Mau- 


mettre -les . dé 
du Racing ! Parfoi 
sion que M. Dehaye regrette de 
n'avoir pas plutôt fusionner avec 
le Racing Club de Buenos Ayres. 
C'eût été plus spectaculaire et les 
maillots étaient identiques. D'autre 


Ayres que pour rejoindre Sedan en 
autocar, 


e 
la tête d'une armée de mille 

joueurs. 

Et, Marcel Galey, que de- 

ai 


ntsil ? 
— Les. Sedanais n'ont pas voulu 
que Galey reste sur le sable. Lis 
lui ont offert la gérance d'une bu- 
vette au: stade Emile-Albean, 

— À Paris, au siège du Groupe 
ment des Clubs Autorisés à Fusion- 
ner, on dit que la saison prochaine, 
il n'y aura plus que six clubs 

— Oui, je connais même. les fu- 
turs-elubs. Dans un an, après 5 ren- 
contres, le elassement-du éhampion- 
nat pourrait être le suivant : 1. FC, 

ante: 


Rennes, Angers, Cherbourg : 
lle, Lens, 


. US. Valenciennes, 
Boulogne: 3. AS, Saint-Fl 
Lyon, Grenoble, ‘Sochaux, 
çon ; 4. O.G.C. Nice; M 
nes, Toulon ; 3, FC. Ti 
deaux, Béziers, Nimes : 6. RC. Pa- 
ris, Sedan, Metz, Forbach, Stras- 
bourg, Reims. 

Le Racing encore dernier ? Pos- 
sible car il ne faut pas oubli 

prestigieux club ex-parisien 
surtout un spécialiste de la Con 
épreuve qu'il a gagnée deux fois 
depuis dix ans, en 1936 et en 1961. 


Pierre COURTOIS. 


ANAL 


MEDAILLE 
Edmond Baraffe a reçu la 
médaille de la courtoisie 
française qui lui à été re- 


mise au coup d'envoi du 
match Toulouse-Stade Fran- 
çais. 


A SUIVRE 


par le Lille O.S.C. est en conflit 
nordiste. 
11 s'est présenté le 9 juin dernier au siège du Grou- 
pemeat avec on avocat. Tous les membres de la com- 
missios 


© Au stade de Gerland, il y avait un carré de suppor- 


lers lyonnais fidèles avec un drapeau. C'est le 
seul que nous ayons bu en cette circonstance 
très grave pour l'avenir del'O.L. 

De M. Maillet, dirigeant lyonnais : < 312 specta- 
teurs pour Racing-Grenoble ? IL aurait mieux 
valu. laisser les entrées gratuites. > 


© Jean Djorkaeff a joué presque lous les postes à 


l'Olympique Lyonnais. « Presque ». en effel, car 
il n'a pas encore été ni inter-droit ni. gardien de 
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réunion extraordinaire du comité directeur s'est s'est exclamé : « J'espère que ce n'est pas peur Et Football et psychologie 
déroulée dans une salle du stade Nungesser. Mal- moi, Je ne tiens pas à me faire lyncher pour ER 2 AN em 
gré le secrel des délibéralions, on a appris qu'il la dernière rencontre de championnat. » SR PE Pre En et can ES LOU 
s'agissait de donner Le feu vert à M. Bachar:yna © Apercevant. une (charmante) joueuse de tennis NS. et daGeortes 2 ads ail 
pour l'acquisition d'un attagnant de grande Stade Gerland, M. Tricot a dit : « Je vais essayer. | important stage de ps ie est organisé celte 
classe. Le Jeu vert a été accordé à l'unanimité. ns mes vieux jours, de devenir arbitre sur une semaine (hier et aujourd’ à l'institut National des 
Lt L chaise, » Sports. 
D ne Pa Pau pauvage a présenté @ < Nous ferons le plein », a dit l'entraîneur lensois 12 mogasime été dn-sace-cst le una : 


lequel il a joné à Reims voici plusieurs années. 
Biernat devait partir le lendemain avec V.A. pour 
jouer à Kalloiwvice, en Pologne, son premier 
maich d'essai, 


® Antoine Dalla Cieca fera ses adieux au professionna- 


lisme samedi à Saint-Ouen à l'occasion du match 
Red Star-Reims. ° Antoine jouera l'an prochain 
avec des amateurs, Il a déjà posé quelques jalons 
anprès de plusieurs clubs; ce qui ne l'empé- 
chera pas d'étudier tonte offre intéressante. 


« J'ai souvent juré Je ne serais jamais entra- 
neur à Paris, a dit Pres, mais jamais je 
n'avais pensé que je le deviendrai, un peu à mon 
corps défendant, de la manière que vous savez. » 


Elie Fruchart, en évoquant le match Lens-Eqnipe 
de Hongrie le 29 juin prochain 


© A Lyon, Jean Djorkaeff n'est désigné que sous le 


vocable de < Tchouki ». C'est le nom d'un joueur 
amateur avec lequel le Lyonnais évoluait alors 
qu'il était amateur, Ce surnom, on ne sait trop 
pourquoi, est resté à l'international. 

Le Lyonnais Polak, ex-Sedanais, a dit en évoquant 
la fusion Racing-Sedan : + Si cela peut fairs 
rentrer de l'argent dans la caisse, tant mieux. 
Mais je reste sceptique, » 

Excédé par le manque de punch des avants lyon- 
nais, un spectateur des tribunes du Stade Ger- 
land s'est écrié : « Alors,-vous Le gagner ce 
match, où on y va? » 


1) La dynamique de l'équipe : 
a) le problème de la perception ; 
b) le problème du champ de vision périphérique : 
€) le problème de l'intelligence tactique. 

2) Les structures de l'équipe : étude du question- 
naire définissant les socio-groupes 

3) La personnalité du. joueur : étude du question- 
naire spécifique du joueur de football. 

Ce stage est ouvert aux entraineurs de Division 1 
et II. Il est le premier exemple de collaboration entre 
l'Université et une grande Fédération sportive. Pour 
la première fois, ed effet, en France, ln Facullé des 
Sciences humaines engage directement le dialogue avec 
une Fédération sportive sur le plan de 1a recherche. 

M. Rioux, professeur de Faculté, directeur -du Labo- 
ratoire de psychologie_de la Faculté Orléans-Tours, ÿ 
représente le Doyen de la Faculté. 
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Ces cinq événements ont 
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© RACING: 


© GONDET : 


© EON: 


@ STADE: 
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Un grand retour en division | 


C'est un événement, un très grand événe- 
ment. L'O.M. manquait à tout le football fran- 
çais comme lé Stade de Reims qui remonte 
avec lui. L'équipe marseillaise (six fois ga- 
gnante de la Coupe de France, un record) était 
descendue en Division Il pour la deuxième 
fois à la fin de la saison 1962-63. Elle réap- 
paraît dans l'élite après un k.o. sur Bastia 
(3-0), grâce à un président dynamique plein 


Associé à Sedan pour deux ans 


C'est la conclusion d'une affaire dont on 
parlait à mots couverts depuis quelque temps. 
L'Association R.C. Paris-Sedan, apparemment 
contre nature, a été voulue par le président 
du Racing André Dehaye (notre photo), qui 
n'a pas tout tenté pour sauver l'indépendance 
de son club, et qui a été approuvé par son 
Comité (7 voix pour l'association, celles de 
MM. Dehaye, bien sûr, Coutelier, Lemoine, 
Di Pietro, Alain, Henriot, Bouillon ; 2 voix 


36 buts et un record de France 


C'est fait : la terreur nantaise et de l'équipe 
de France est le « buteur des buteurs » depuis 
samedi soir. 

On se demandait si Condet allait avoir 
assez d'énergie et surtout de réussite pour 
marquer les trois buts nécessaires aux Hespé- 
rides. 11 a comblé tous ses équipiers et tous les 
sportifs français en battant trois fois le gar- 
dien cannois Siméoni, au cours d'un dernier 


Hors de combat pour l'Angleterre 


Moins d'une semaine après une entrée très 
remarquée en équipe de France le gardien 
nantais est hors de combat. || souffre d'une 
rupture partielle du tendon d'Achille qui va le 
contraindre à une longue indisponibilité et le 
priver, par conséquent, du voyage de la Coupe 
du Monde avec les Tricolores. Et tout cela en 
fonçant vers Condet pour le féliciter. 

Daniel Eon (opéré lundi, à Paris), n'a 
décidément pas de chance. Stoppé en 1957 
alors qu'il fonçait vers la gloire (frac- 


Un coup de chapeau de 


1 fallait un point au Stade pour conserver 
sa place en Division 1. Ce point, l'équipe pari- 
sienne l'a arraché devant un Toulouse qui ne 
lui a pas fait le moindre cadeau au cours d'une 
rencontre très sévère (Alba et Bernard 
expulsés) . à 

On doit décerner tous les éloges aux Sta- 
distes pour une fin de saison héroïque. Ils ne 
doivent leur salut qu'à eux seuls, à Gérard 
{notre photo), aux amateurs de Léon Rossi. 
Les malheurs et les écarts du club, l'indiffé- 
rence des dirigeants, la maladresse du Crou- 


secoué le football français 


Û TEA 


d'idées, anticonventionel (Marcel Leclerc, no- 
tre photo), une équipe sans vedette mais au 
moral « gros comme ça » et conduite par un 
homme qui a l'O.M. dans le cœur (Mafio 
Zatelli), grâce aussi au soutien de sa mu- 
nicipalité (Gaston Defferre). 

« France Football » situe ce retour  triom- 
phal en pages 5, 16 et 17, 


contre, MM. Loew et Durbec, et une absten- 
tion) (M. Peduzzi). 

L'U.A. Sedan a voté, elle, le projet à l'una- 
nimité tout comme le Groupement dans l'inté- 
rêt dit supérieur du football, 

« France Football » fait le point en pages 6 
et 7 de ce qui est considéré comme un drame 
par les vrais amis du R.C.P., une expérience 
intéressante par les opportunistes, et un 
« coup bas » par le Stade et le Red Star. 


festival de Nantes super-champion (6-1). 

Gondet dépasse ainsi avec 36 buts pour 
38 matches Andersson (O.M.) et Masnaghetti 
(V.A.) qui étaient corecordmen avec 35 buts. 
Mais il faut noter qu'Andersson a réussi son 
total en 34 matches et demeure le recordman 
à la moyenne (1,02 contre 0,94). 

« France Football » évoque l'exploit de 
Gondet en page 8. 


ture du bras et de la clavicule) sa carrière 
est une nouvelle fois inteompue au moment 
où il allait sans doute être confronté avec 
les meilleurs gardiens du monde. Souhai- 
tons qu'il puisse au moins être l'invité d'hon- 
neur des Tricolores. 


« France Football > parle de cet accident 
stupide en page 9, accident qui va permettre 
au Stadiste Carnus de faire le troisième en 
Angleterre avec Aubour et Schuth. 


tout le football 


pement qui a cru bon d'officialiser l'associa- 
tion Racing-Sedan « pour sauver le football 
de division | à Paris > avant même d'attendre 
la fin du championnat. rien ne les a dé- 
couragés. 

Ces Stadistes ont forcé l'admiration de 
tous. Ils méritent un avenir plus souriont en 
leur qualité d'équipe cent pour cent de Paris 
en division |. 

« France Football » commente leur match 
décisif de Toulouse et évoque .le barrage 66 
en page 9. 


CUT LL 


CELL LL LES 


CES 


@ Oscars des Oscars : le jury des 

« 100 » journalistes spécialisés de 
Paris el de province, complète par 
les Oscars de la saison et leurs pré- 
sidents, a couronné Gondet, Le re- 
cordman des buteurs a oblenu une 
majorité écrasante, fout comme José 
Arribas, Oscar des entraïneurs. Le 
hée de Division II a été attribué 
bre Lemenan, Les trois bom- 


5 4 * France Football 


mes ont reçu les Oscars offerts par 
Byrrh, hier, après le match Nanles- 
Reims. 


© Dunkerque et Chaumont : ce 
sont les deux nouveaux de Division IL 

x la volonté du Groupement qui a 
Riminé Marignane el réservé sa ré- 
ponse pour Salon-de-Provence. 


© Jlauss à l'honneur : le capitaine 


strasbourgeois recevra bientôt la 
médaille d’or du Groupement. Inu- 
tile de dire combien cette récompense 
est méritée. 
© Combin : moral et condition 
ME reviennent à grands pas, 
un séjour malouin en compa- 
ie de PE Nestor jouera pe 
tre samedi avec l'O.M. contre Dhkla, 


©. Retraite 1 Bernard Antoinette 


n'entrainera plus Quevilly (tout en 
restant au elub). C’est une date, La 
succession n’est pas encore. connue, 


© M. Perez : c'est le prochain suc- 
cesseur de Henri Germain à la pré- 
sidence ‘du Stade de Reims. 


L'homme qui à fait la réputation 
du -elub -champenois sera un prési- 
dent d'honneur toujours écouté, 


| 
| 


Exclusif 


FRANCE-FOOTBALL | 


Merci à l'Huveaune 


par Marcel LECLERC 
président de l'Olympique de Marseille 


gentillesse de me demander quels ont été les plus sûrs faos 
leurs de ce souhaitable retour du club marseillais dan 
l'élite, en compagnie de Reims, autre grand nom du footb 
français. 


J 7 OICI l'OM. en Première Division. « France Football » « la 


Je.vous confesse que plutôt à une « baraka » personnelle — 
que l'opinion publique m'attribue assez généreusement — je situes 
rai davantage la réunsite relative du football marseillais cette 
saison dans trois raisons essentielles et qui sont tout à la foit 
causes et effets : 


Physique et moral de l'équipe remarquablement préparés, 

amalgamés et dirigés par célui qui est devenu, au fil des 
mois un ami, l'excellent Mario Zatelli, qui en est, soit dit en pas- 
sant, à sa troisième remontée en Première Division. Il existe, à 
coup sûr, des. équipes dont la valeur technique et la valeur tout 
court sont supérieures à celle de l'O. M; mais j'inserts volontierk 
TO. M, 1965-1966 au tableau d'honneur du moral, de la volonté 
de vaincre et de l'esprit d'équipe. Bravo à Mario et à ses boys | 


À la sortie de l'Huveaune ; « Bravo! les petits, vous êtes les plus forts! » 


au football de feu 
qui nous manquait tant. 


(2) Après des années et des années, plus noires et grises, 
T'immorsétpablio de footlell de la danriles olle: de Dre) 
a senti tout de suite, au début de la présente saison, qu'il pouvait 
se reprendre à espérer. Voyant à nouveau les hommes au maillot 
blanc se battre avec conviction, ce publie a retrouvé pour OM. 
les yeux de l'ainour. IL s'est tout de suite mis au diapason de 
l'équipe de l'OM. apportant au club, dès cette année, la deu 
recetle française après Nantes et confirmant ainsi ce qu 
savait : les mnenses possibilités de Marseille et de sa région sur 
le plan football. 


9 Celui-ci a été le douzième Joueur marseillais, dit-on. Justes 
ment, à cause d'un public extraordinairement enthousiastà 
bruyant peut-être, mais pas plus méchant qu'ailleurs, Les équipes 
pisileuses ont-elles accusé ce terrain de l'Huveayne.… Peyt-êlre, 9! 
l'une d'entre elles y avait arraché la victoire ardit-elle trouvé 
l'Huveaune fort à son goût. Car l'OM. a disputé; sur le terrait 
de la plage, dix-huit renconires, Résultat 1 18 victoires et à nulé, 


Dès l'ouverture de la saison prochaine, l'OM. se transportera 
au stude-vélodrome, plus confortable et de contenance double où 
triplé de cellé de l'Hngeaune- Sous Id bagueïfa conjuguée de RO 
bert Domerque et de Mario Zatelli, l'OM. va s'efforcer, patie 
ment, de forger une équipe à pariir de jeunes éléments doués, 
de préférence d'origine régionale (1). Il faudra encore de la pat 
fience, beaucoup de patience, Sans doute deux on trois ans pouf 
que l'OM. retrouve sa véritable place à la fête da l'élite du Joots 
ball, voire européen. 


Ce sont là, je pense, des ambitions à la mesure de la deuxiémg 
ville de France. Ambitions qui devraient, en définitive, être prô* 
fitables à l'ensemble du football français. 


NDLR. — Ces « jeunes éléments, doués d'origine réglonales 
ponrraieni étre des garçons dont oh parle actuellement bsauc 
dans:le Midi : Novi et Marcellin (Nimes), Baeza et Ruelle (C 
nes) et peut-être aussi l'international junior aixois Michel, que la 
président marseillais espère convaincre (Nantes étant également 
sur les rangs). Marcel Leclere nous a dit aussi qu'autour de ces 
jeunes opéreront quelques joueurs réputés et capables de donner 


H 
H 
le ton. Quoi qu'il en soit, et bien que les Nimoïs soient à d'autrep 
tâches, on pourra voir quelques-unes de ces possibles recrues () 
commencer pâr Combin) le 18 juin prochain, au stade-vélodromé, 
x Le 


à l'occasion du match amical que VO.M. jouera contre les cham 
pions tchèques de Dukla Prague. 


Marcel Leclerc et Mario Zatelli : quel triomphe ! 


A faut 


Vu la foule de l'Huveaune, le domaine de l'OM. 
ou tout est possible, porter « sou » équipe vers la 
victoire, une foule terrible, excessive, mais telle- 
ment \ivs 

Suivi daus, son combat impitoyable 
contre Bastia, celui d'un commando au moral de nt. 
fer. rseillais fous de bonheur embrasser 

Assisté au tour d'honneur des célèbres maillots Zatelli et le Président de l'OM. et crier t « Merci 
blanes ces battants de l'OM. dont les noms ne nr Loti 
disent rien mais qui ont été encadrés. et dirigés RU NES Liu 


PES ass 26 ln rue de Rome, la rue St-| 
Vieux-Port. 

Véca ce défilé 
mis toute la cité au 
petits». 

Oublié la pluie qui tombait et assisté à l'« en- 
lèvement » de Marcel Leclerc porté en triomphe dé 
sa voiture aux marches de la Mairie, 

Véeu la présentation de chaque héros au balcon 
de cette Mairie historique face à Notre-Dame de la 
Garde en pleine lumière. 

Il faut avoir entendu « tout le midi » retrouver 
une partie de lui-même. 


Oui, 


vole + Participé à la joie indescriptible des tifosi mar- 
is, de ceux de l'avant-guerre, de l'époque des 
ruhin, Aznar, Kohut, Aleazar, Zatelli, de 
ourd'hui qui révent d'un grand football, 
l'Huveaume à bord de la Caravelle de 
clerc et Zatelli, têtes de file d'un défilé 


avalesque improvisé et qui « 
courant des exploits « de ses 


Il faut avoir eu la chance d'être là et bic 
la pour comprendre tout ce que le 11 juin a re 
donné à Marseille et à tout le football français, 
tout ce que Marcel Leclerc a réussi envers et contre 


fous es messieurs du Groupement et d'ailleurs. et 
: toût ée qu'André Dehaye a raté à Paris avant de En pages 16 et 17 
< lancer le Racing dans l'aventure né associntion 
SOS Bah An LR DO Marseille, futur Napl 


Ce Racing nt nous avons é le drame 
par Nr te du football franç 


dans un vesti ù aucun d mis les 
pieds "jeudi dernier, ce Racing humilié, ce Rucing 
dont Mario Zatelli nous a dit, au beau milieu des 
jéuissances  murseillaises et parce qu'il a..eu 
l'honneur d'en porter une seule saison les couleurs, 


Arotons (maillot blene) scclamé par « tout * «On n'avait pas le droit de le conduire là. » 
‘ Marseille » 4 + Où né l'avait pas mais on l'a pris: 


FRANCE-FOOTBALL répond 
à toutes les questions 


que vous vous posez sur 
l'association R.C. Paris-Sedan 


MAURICE LAURANT ET DUGAUGUEZ 
PATRONS DU R.C. PARIS-SEDAN 


que n'admettent nile Stade nile Red Star 


© Qui « pu avoir l'idée de cette fusion entre le 
Rocing et Sedan ? 


_— Un membre du Comité Directeur du groupement ou 
quelqu'un qui le touche de près, mais qui n'était pas mans 
daté por celui-ci. Il a fait port de son idée aux dirigeants 
de Sedon puis à M. Dehaye, du Racing. 


© Qu'est-ce qui a conduit les deux clubs à le 
fusion ? 


— Le Racing était en Division 11 depuis deux saisons et 
loin de s'en sortir ou de donner des espérances de redresse- 
ment, il s'enlisait dans <a détestoble position. Le public ne 
venait plus à ses matches 1: 799 spectateurs pour Mari: 
gnone, 372, pour Grenoble qui a pourtant une excellente 
réputation, Dans ces conditions, l'équipe du Racing coûtait 
cher à son club qui avait dû sérieusement hypothéquer l'ims 
meuble qui lui sert de siège. D'autre part, l'actuel président 
du R.CP., M. Dehaye, demeure persuader qu'il est néces- 
saire d'éloigner les équipes parisiennes de Paris, climat, ai 
ambiance de Paris étant peu favorable à la vie saiïné 
nécessaire à un professionnel de football. 


Sedan possède une bonne équipe et une situation finan- 
cière confortable ; mais pour bien vivre, Sedan doit trans- 
férer presque choque année l'un de ses meilleurs joueurs : 
il offaiblit donc son équipe et limite l'avenir et l'ambition 
de celle-ci. De plus, il est de plus en plus question du 
contrat à temps dont l'application semble inéluctable. Qui 
dit contrat à temps, dit suppression des transferts : ainsi 
dons quelques années, Sedan ne pourra plus renflouer sa 
trésorerie par le produit de ses transferts; or, son équipe 
lui coûte 20.000 F par mois (déficit). 


© Quel est le but avoué de cette fusion ? 


— Le but le plus spectaculaire est de donner au Racing 
une place en Division 1, place qu'il n'avait plus et ne semi 
blait plus capable de reconquérir. 


© Qu'apporte choque club ? 


— Sedan apporte son équipe et le Racing la possibilité 
de jouer à Paris, donc d'attirer 30.000 à 35.000 spectateurs 
si l'équipement tient les tout premiers -ôles en championnat, 


© Qui dit association ou fusion dit aussi apport de 
copital ; quelle est la part apportée par chaque club ? 


- En Fronce, le professionnel est basée sur la notion 
de « capital joueur ». L'équipe sedanoise qui sera con- 
servée sans doute complétement représente environ deux 
millions de nouveaux francs : ce sera l'apport de Sedan 

Comme l'association est faite sur la base de 50-50, le 
Racing devra apporter l'équivalent, les promoteurs de la 
fusion ont été très discrets à ce sujet, mais nous croyons 
avoir que les quelques joueurs du Racing qui seront conser- 
vés seront « estimés », l'immeuble de la rue Ampère — 
valeur déduite des hypothèques — représentera quelques 
entaines de milliers de francs. 11 est probable que les 
dirigeants parisiens désirant mettre la main au  porte- 
feuille pour orrondir à deux millions l'apport du Racing. 

Mois encore une fois , ceci n'a rien d'officiel, cela a 
été établi par recoupements à la suite d'indiscrétions re+ 
cueillies ici et là. 


© Combien de temps doit durer cette fusion ? 
— Deux saisons. 


— Lè encore, les protagonistes ont été très discrets. Il 
y à d'ailleurs un cas à considérer. 

L'opération est une réussite : le Racing reste en Divi 
sion | où if tient les premiers rôles, reprend son autonom 
et joue tous ses matches à Paris ; Sedan relance une équipe 
de jeunes dans le professionnalisme, 


L'opération est un échec : chocun reprend son autono- 
mie; le Racing disparaît sans doute (sa disparition aura 
été reculée de deux saisons) on cherche une autre solution 
de sauvetage ; quant à Sedan, grand perdant, il repart en 
Division Il. À moins que d'ici là, une réforme sérieuse et 
profonde n'ait bouleversé toutes les données actuelles. 


© Cette fusion est-elle définitivement entérinée P 
— Son principe en a été accepté vendredi por le Comité 
Directeur du Groupement à l‘unanimité moins une voix (une 
obstention). 
Sedon s’est prononcé à l'unanimité pour cette fusion. 
Le Comité Directeur du Racing l'a approuvée por sept 
voix contre deux et une abstention, mais l'assemblée géné« 
role du club doit se prononcer ce soir d'une manière défis 


6 France Football 


© M. Louis Bernard-Lévy a-t-il encore une chonce 


de « sauver » le R.C.P. et d'en devenir le président P 
— Théoriquement, oui ! 


© Quel sera le nom du nouveau club # 
#— Racing Club de Paris-Sedan, 
© Quelles en seront les couleurs P 
«— Bleu et blanc, les couleurs actuelles du Racing qui 
£ont aussi (à une nuance de bleu près) celles de Sedan. 


© Quel est le point de vue du R. C. France ? 


— il n'a, jusqu'à présent fait aucune déclaration. Mois 
on dit qu'il pourrait s'opposer à l'utilisation de ses cous 
leurs bleu et blanc. 


© Où vivront les joueurs ? 
— Obligatoirement à Sedan, comme ceux du Stode vi- 
vent à Fontainebleau. 
© Quels joueurs du Racing resteront dans le 
nouveau club ? 


— Rien n'est définitif. On a parlé de quatre joueurs 1 
Grizzetti, Mérelle, Broissart et Watteou qui demeure sous 
controt au R.C.P. ; mois Krafft est toujours sedanais. 


© Que deviendraient les autres joueurs ? 


— Biancheri, représentant d'une marque d'articles de 
sport, retournera sur la Côte d'Azur et entrainerd un club 
de la région. Les autres seraient placés sur la liste des trans- 
ferts. La situation n'est pas drôle pour un Bollini qui, à 
33 ons, na connu que deux clubs, le Stade et le Racing 
et pensait terminer sa carrière au club qu'il servait depuis 
près de dix saisons ! 


© Combien de matches seront joués à Poris ? 

— Au cours des deux années que doit durer l'expé- 
rience ; l'équipe Paris - Sedan, doit jouer alternativement. 
à Paris et à Sedan. Ainsi les adversaires qui ouront été 
reçus à Sedan la première année joueront à Paris lo se- 
conde et vice versa. 

Sur chaque match, le visiteur emmènera le minimum 4 
8.000 francs. Le reste de sa part sera bloqué par le grou+ 
pement qui, à la fin de la saison, répartira ce reliquot, très 
également entre tous les clubs visiteurs: 


© Comment oménera-t-on les joueurs à Paris 
pour leurs matches ? 


— Les joueurs gagneront la banlieue parisienne la 
veille; leurs dirigeants trouveront soit une auberge, soit un 
club - house hors de Paris et d'accès facile, soit pour Orly, 
soit pour le Parc, car il est envisagé des transports par 
avion si les recettes répondent à l’attene. 


© Est-ce que Sedan vo conserver sa formule du 
footbelleur cuvrier et est-ce que les Recingmen de- 
vront travailler ? 
— Sedan désire conserver le plus possible ses structures; 
mais des garçons comme Rouband et Solaber n'ont jamais 
travaillé à Sedan, 


André Dehaye (à 

#.) : déjè en res 

trait de Maurice 
Lourent, 


© Qui sero le p 
du nouveau club ? 


— ILest probable que la direction sera sedanaise. Sedan 
est une équipe qui a réussi financièrement et sportivemen: 
le Rocing a fait faillite sur ces deux mêmes tobleaux. On 
peut penser que M. Lucien Dugauguez c'est lui qui à choisi 
êt qui dirigera l'équipe de Sedan cette semaine au Tour- 
noi de Paris. 


ident et qui sera l'entraineur 


© Que deviendront les équipes emaoteurs du R, @ 
is ? 


— C'est un très gros et très sérieux problème qui préoce 
Cupe énormément Aimé Durbecq qui en est le responsable 
depuis vingt ans. 

D'oprès lui : le R.C.F. possède ses propres équipes ama- 
teur et ne veut pas entendre porler des équipes amateurs 
du R.C.P. Celles-ci, au nombre de six, devraient donc pus 
rement et simplement être imbriquées dans la fusion Poris- 
Sedan et changer de nom, 

Mais les règlements généraux de lo F.F.F. disent que des 
équies amateurs ne peuvent participer à des compétitions 
d'une Ligue qu'autant que leur club possède un siège sur 
le territoire de la Ligue, Or, si l'entente Racing-Sedan, pense 
conserver un bureau à Paris, son siège sera situé à Sedan, 
territoire de la Ligue du Nord-Est. 

Ou la Ligue de Paris devra procéder à un ortifice pour 
conserver les anciennes équipes R.C.P., ou celles-ci devront 
s'intégrer à un autre club (U.A. XVI C.A.S.G. par exemplé) 
pour poursuivre avec cé nouveou club leur carrière en 
championnat de Paris, cor 1! est indispensable de les trans- 
porter à Sedan ou de leur faire disputer le chompionnat 
du Nord-Est. 


© Cette fusion était-elle la meilleure solution ? 


— Lo meilleure certainement pas, cor sous prétexte de 
sauvetage, c'est un sabordage, au moins temporaire du 
R.C.P. et l’on conçoit qu'une telle opération soit un crève- 
cœur pour les anciens qui ont fait le prestige du Racing et 
pour les vrais supporters qui, Il faut le reconnaitre, n'ont 
pos tellement fait pour éviter les heures difficiles.au club 
de leur cœur. 

Mais c'est une solution qui peut sauver en partie le 
fcotball pro-parisien. Samedi, à 20 h 30, nous risquions, 
sans cette fusion, de n'avoir plus de football de Division 
à Paris. 

Le Stade, extroor 
gogné son maintien 


© N'est-ce pas là un précédent ? 

— Si, bien sûr; mais aux grands moux les grands re- 
mèdes. Cette « affaire » nous fait ainsi toucher du doigt 
la précarité du football professionnel en France. 

Puisse-t-elle hôter une vraie et totale réforme. 


© Quelle est la position du Stade François ef 
du Red Ster? 


— lis considèrent que le RC.P. a rompu l'entente 
Porisienne et n'admettent pas la fusion. Ils $e considès 
rent comme lésés et sont décidés à aller jusqu'au Mas 

=: 


re de volonté, a, heureusement 


tre de la Jeunesse €t des Sports pour faire valoir le 
point de vue, 


AT AE 
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BIANCHERI ; Msn 


«Ce R.C.P.-Sedan ne sera 
jamais l'équipe de Paris» 


E viens de vivre la saison la 

« plus décevante de toute ma 

carrière de footballeur pro- 
fessionnel. 

Décevante par ses résultats, bien 
sûr, mais surlout paï son dénouement, 
Oui, ce grand club, qui ne laisse per 
sonne indifférent, vient d’être ab- 
$orbé, le mot n’est pas trop fort, par 
une équipe de province. 

I ya 15 jours environ, lorsque 
cette affaire s'ébruita, nous ne pen- 
ue pas, nous joueurs, à une telle 


issue, Puis, avant notre match contre 
astia à Paris, la présence du futur 
président de cette « association » 
dans les tribunes du Parc des Prin- 
ges, le changement brutal de position 
concernant le déplacement de nos 
deux internationaux amateurs, Mé- 
relle et Grizzetli, firent que mes 
camarades et moi pensèrent aussitôt 
à la disparition pratique de ce elub 
que nous aimions tant, Le climat 


intérêt dans cette intervention, car 
ma carrière de joueur « pro » se 
termine le 30 de ce mois, et une situa- 
n de représentant dans le Sud-Est 
m'est offerte par une grande marque 
d'articles de sport, sans compter un 
poste d’entraineur-joueur également 
dans cette région. 

C'est donc, tout à fait décontrac 
si je puis dire, qu'avec Bollini j 
été l'interprète de tous mes copains, 
les joueurs, 

Je n'aurais jamais pensé que des 
gens qui adoraient ce club puissent 
en arriver là, 

Car enfin, lorsqu'on pénètre dans 
le siège, rue Ampère, on y voit des 
Coupes, des fanions de tous les clubs 
du monde, Des trophées qui ont fait 
du Racing le plus grand cb de 
France, Il est impensable què tout 
cela disparaisse, Il y a aussi la situn- 
tion immédiate de l'entraîneur et de 


Après la décision 
“signée Dehaye” 
un racingman dit tout 
ce qu'il a sur le cœur 


moral qui précéda cette rencontre fut 
déplorable ; tous les joueurs entrèrent 
sur le terrain en ne pensant plus du 
tout à la partie qu'ils allaient jouer, 
Leur esprit était déjà beaucoup plus 
loin. 

Comme nos dirigeants devaient 
entériner ce qui l'était déjà, le mardi, 
au cours de leur réunion hebdoma- 
daire, nous avons tous décidé d'aller 
jeuner ensemble pour adopter notre 
position de salariés 

A l'issue du repas, et après avoir 
entendu l'opinion de tous, il fut dé 
cidé de se rendre à celte réunion, en 
demandant aux dirigeants de nous 
recevoir. Notre désir fut exaucé, lors- 
que le vote (7 voix contre 1 ab- 
stention), venait de tomber. Malgré 
cela, avec Bollini, nous avons ex- 
primé très librement que la vie du 
élub passait avant toutes les contin- 
rsonnelles, 


ais, pour ma part, aucun 


Est-ce la dernière équipa du R.C. Paris Indépendant ? Debout (de 


8 ou 9 joueurs et leur famille, dont 
le cas n'a pas dû être effleuré ou si 


d'affaire. 

Mème si cette équipe fait de bons 
résultats, ce dont je ne doute pas, 
vu la classe de ses éléments, elle ne 
sera jamais l’équipe de Pari 

C'est pourquoi, je pense que le 
Racing est le seul perdant dans cette 
triste affaire, car les dirigeants de 
Sedan savent pertinemment que mal- 
gré leur très bon classement en di- 
vision I et leur capital-joueur, leur 
gestion deviendra impossible dès 


Le 


à dr.) Abel, l'homme à 


tout faire, Duffez, Lopez, Bollini, Luigi, Biancherl, l'entraineur Troupel. Accroupis 1 Salaber, 


Cartwright, Maravie, Guignedoux, Kula, 


l'adoption presque imminente, du 
contrat à temps qui abolira évidem- 
ment tous les transferts qui les font 
vivre actuellement. 

Je crois done que tous les réalistes 
ne sont pas dupes, et vous ne leur 
ferez jamais prendre un < marcas- 
sin » pour un & pingouin ». 


| 


| L'OPINION D'UNE SPECTATRICE 


si c'élait hier. Le souvenir, 

d'ailleurs, n'est pas si vieux : 
il ne remonte même pas au début de 
la saison. Un après-midi de brume, 
ER on essayait vainement de faire 
riller pour moi le soleil déjà éteint 
du Racing, Marcel Galey, avec convic- 
tion, me parlait de trophées et de 
gloire, tandis que Lucien Troupel, de 
toute sa naïveté, attendait le miracle 
wi ferait de moi, l'incroyante, une 
fidete. Et j'éprouvais devant eux le 
sentiment terrible d'impuissance el de 
malheur que l'on ressent devant un 
mourant qui, en souriant, construit des 
projets d'avenir. 


Le fruit, depuis longtemps, était 
pourri, les craquelures visibles, les 
failles béantes. De l'extérieur, tous les 
délails saulaient aux yeux. On était 
tous comme le petit garçon des contes 
d'Andersen qui dit : « Mais le roi 
est nu! », alors que tous les courli- 
sans, pour ne pas paraître les sots 
qu'ils étaient, vantaient les qualités 
de l'habit et les richesses des brode- 
ries. Quelques petits garçons, devant 
les vanités du Racing, osaient crier 
les évidences, On s'empressait de les 
bäillonner, de peur que cette vérité, 
si nuisible pour certains, ne soit, une 
bonne fois, déterrée. Les dirigeants 
de ce club avaient agi avec l'esprit 
étroit de ces paysans, qui capitalisent 
des bons du trésor entre des draps, 
qui les regardent une qe l'an et, 
ainsi, s'esliment riches. Jusqu'au jour 
où, leur pauvreté élant reconnue, 
parce qu'ils n'ont pas su utiliser les 
moyens modernes de rentabilisalion, 
tout le village peut rire à gorge dé- 
ployée de leur mésaventure. 

Encore maintenant, il me semble 
impossible que club puisse tomber 
aussi bas. M'en a-t-on -parlé de sa 
glôire, de ses souvenirs, de son pin- 
{ouin'et de ses coupes !.. M'en a-t-on 
ité des faits glorieux et des réussites 
pour me convaincre !.… Et tout cela 
pour sombrer, aussi simplement 
qu'une équipe de quartier qui aurait 
perdu son ballon. De qui se moquait- 
on, alors, ce jour-là ? 


J E me revois rue Ampère comme 


Ma révolle et mon écœurement sont 
difficiles à contenir, IL m'arrive par- 
fois de penser que, de telles désillu- 
sions, nous les méritons, Nous n'avons 
aucune volonté pour sauver notre 
football, Nous laissons partir, se dé- 
crépir ce qui est le patrimoine de 
nos passions, Sans réagir à bon 
escient, alors que nous serions prêts 
à encourager un Racing florissant. 

IL existe en France, dans un autre 
domaine, une campagne de protection 
des chefs-d'œuvre en péril. Elle a 
souvent évité la destruction ét l'oubli 


LE RACING 
QUE NOUS MÉRITONS 


(Maryse DUFALU 


‘) 


à des manuments qui formaient l'his- 
loire des arts, Le gouvernement sur- 
veille sans cesse les œuvres laissées 
par les générations précédentes et ne 
craint pas, même dans une propriété 
privée, de prendre, avec autorité, 
les mesures nécessaires pour éviter 
les derniers abandons, Je veux bien 
admettre que le Racing ait en un 
passé supérieur aux auires clubs, je 
veux bien qu'on me mette ses coupes 
at ses souvenirs sous les yeux, mais 
qu'ensuile on ne le laisse pas tomber 
en ruine! I se veut notre château 
de la Loire? Qu'il soit considéré 
comme un monument historique et 
sauvé intelligemment, même si ses 
Le actuels refusent de vider les 
ieux. 


Dans ces cas-là, on réalise avec 
terreur à quel point le football est 
confié à des hommes sans envergure. 
Is sont les concierges de ces magni- 
fiques appartements Renaissance dont 
on cloisonne les salles à l'infini, dé- 
truisant toute beauté, pour être oer- 
tain que chacun aura sa pièce bien 
à soi, d'où il ne pourra être délogé. 
Qu'importe alors les avis des esthèles, 
des canons de l'art et les désirs des 
visiteurs ? 


J'ai toujours espéré qu'un club 
appartenait à tout le monde. I est, 
moralement, autant aux spectateurs 
qu'aux joueurs, et ceux-ci devraient 
posséder le droit de donner leur avis, 
de défendre ce qu'ils aiment, d'agir. 
Et c'est également vrai pour les sup- 
porters de Sedan, qui vient se perdre 
dans cette galère (je vois mal 
Mme Maillard encourager le Racing 
ou Carlo Nell soutenir Sedan !). Mais 
il serait tout de même utile que tous 
ces gens-là, qui ont de la voix pour 
guaire dans les tribunes, essaient. une 
À 
d 


jonne fois, de se défendre. Quand des 
es usines fusionnent (c'est la mode 
en ce moment) non seulement les ou- 
vriers, mais lous ceux qui vivent 
autour, descendent dans la rue avec 
des pancarles et manifestent leur 
désapprobation, 


Nous, qui coupons en dix mille et 
disséquons les moindres résultats de 
l'équipe de France, nous laissons 
commettre au niveau du club tous les 

ès. Et le Racing n'est qu'un 
xemple plus marquant, 

Au début, j'étais révoltée par la 
faiblesse de ces dirigeants parisiens 

ui choisissent toujours des solutions 
bancales, pour essayer de redresser 
des situations boiteuses. Maintenant, 
je sais bien que nous n'aurons jamais 
que le football que nous méritons, 
parce que la lâcheté vient d'abord de 
ous. 


France Football 7 


mieux qu'Andersson et Masnaghetti 
v 


LE mille spectateurs qui assistèrent, 


DANTHENY LA GRANDE VICTIME DE GONDET 


GONDET 


33* 


ANNES. — Les quelque cinq 


samedi soir, à la confrontation 
Cannes-Nantes, se souviendront long- 
temps encore du remarquable come 
portement des champions de France 
et aussi de l'étonnante réplique que 
leur donnèrent les Azuréens, hélas 1 
déjà fixés sur leur sort avant le coup 
d'envoi. 


UN TRIOMPHE. 


des r 
blessures 
on peut d 
sionnels Baezi 


, G 


@ Gondet a joué 37 matches 


tre Rouen 0-0 au stade Robert 
Divchon). 

@ Le cannonier roi a marqué 
36 bu contre le Red Star 
Monaco (4), Angers, Ren- 
nes, Cannes, et Lens (3), Saint- 
Etienne, Lyon, le Stade (2), 
x, Nice, Lille, Seda: 
Sochaux, Toulouse, Rouen, V 
lenciennes (1). 


@ Sa grande victime a donc été 20 octobre). 


(Nimes) _ sont 
ardiens que 


qu'au record. 


de France revenait, après une grave blessure 

qui l'avait immobilisé à Wembley: c'était 

Claude Abbes, BI au cours du match 
Angleterre-France, de triste mémoire, aussi bien pour 
lui que pour les Tricolores, puisque les Anglais l'em- 
portèrent ce jour-là par 4 buts à O. 

Dimanche, à Orly, c'est le titre d'une belle chan- 
son, mais, en l'occurrence, c'était également le théâtre 
d'un drame humain qui passa cependant inaperçu de 
la grande foule des voyageurs et des visiteurs qui 
déambulent dans les couloirs de l'aéroport. 

Doniel Eon, appuyé sur l'épaule de Francis Magny, 


L y a bientôt dix ons, le gardien de l'équipe 
«] 


Pourtant Dominique Mori n'avait 
pas hésité — pour ce match de clô- 
ture — à laisser sur la touche, pour 

sons diverses 
huit joueurs de métier 
re qu'avec les seuls profes= 
mette: 
Laugier, l'AS. Cannes 
fourni depuis de longs mois une pro- 
duction aussi intéres 


(évictions où 


ante, 


le gardien audonien : 
sur 38 (une seule absence con- qui concède 100 buts dans In joué 
saison, faute de jouer derrière 
une défense effi 


@ Schuth (Strasbourg) et Lan 
les deux seuls 
Triciil 


pu battre aussi bien à 


© Gondet a réussi sa plus belle 
rie contre le Red Star (4 le 


EON 


Et 


Amand et 
ait pas 


ce qui, 


cieux encou 
dent Lopez, 


Denthény 


ent d'une f 
llengers 
difficile de l'être 


rôle de 
ile 


n'a 
l'aller 


cher toute conclusion. 


(Robert VERGNE) 


poursuivait son dur calvaire, commencé la veille, à 
Cannes, un peu avont 22 heures 

On connaît les faits, 

À la 83° minute du match Cannes-Nontes, Philippe 
Gondet réussissait un but, le sixième pour son équipe 
et le troisième pour son compte personnel, qui étoit un 
peu historique, celui qui donnait à l'avant-centre de 
équipe de France le titre de recordman absolu des 
buteurs, C'était, pour les Nantais, le seul intérêt du 
match dant ils n'avaient que faire, par ailleurs. Le 
but était réussi er atteint. Gondet devenait donc le 
meilleur marqueur français de tous les temps. Tous ses 
comarades se précipitèrent pour le congratuler 


£on dans le clinique parisienne où il a été opéré lundi, 


France Football 


très certainement, constitue un pré- 
gement pour le prési- 


Car, dans ce match, les Azuréens 
:on attachante leur 
Malmenés, comme 
ntage 
ils eurent de réelles 
ion entre la 46° et 


Et durant cette étourdissante den 
heure, il fallut toute la classe et la 
réussite de Daniel Eon pour empê- 


Le but réalisé par Blanchet à la 
75* minute, sonna évidemment le glas 


CANNES-NANTES (1-6) 


at à 


des chances cannoises et sans jamais 
démériter — car ils avaient fourni 
une préniière mi-temps absolument 
remarquable — le gardien Simeoni 
ne put plus s'opposer au déferlement 
des attaques nantaises, facilité, il est 
vrai, par Vexcusable renoncement des 
défenseurs de la’ Croisette. 

Alors que le public scandait | 
ondet ! Gondet ! », sur l'air des 
Jampions, l'étonnant Philippe signaît 
son trente-sixième but, ce qui lui 
permettait de battre le record des 
cannoniers détenus jusqu'ici par An 
dersson et Masnagheîti (35). 

Daniel Eon se souviendra des Hes- 
pérides et de ce trente-sixième but 
de son coëquipier, Car, voulant par- 
ticiper aux félicitations de toute 
l'équipe, il courut vers le centre du 

n, se joignit au groupe, puis 
artait pour regagner la touche 
et le vestiaire en boïtant, 

Bien qu'un diagnostic définitif ne 
soit pas établi, on craint une rupturé 
du tendon d'Achille, ce qui l'écarté= 
rait regrettablement de la Coupe dû 
Monde. 

Et, alôrs que le match se terminait, 
les joueurs nantais renoncérent at 
tour d'honneur réclamé par le publi 
cannois pour courir réconforter leur 
sympathique gardien. 


Le F.C. Nantes 
en Simca 1.000 
buteur à 


Le record du mel 
Phihppe Gondet tenait à se l'oproprier. Lorsque, 
$ 


cvont le moich, MM. de Fleuvieu de la Société 
Simce et Michel Goddet de « Fronce-Focïball » 
remirent la clé symbolique de la Simca 1000, 
hollenge du meileur buteur, à José Arribes, 
dernier déclarg 1 « Cétte voi erc celle 
l'équipe, tout 3 en profite 
croyez-mel, elle 


onde pou 
vire» 


et 


Trois mois sans foothall 


Daniel Eon, de son but, se précipita. Arrivé près du 
groupe de ses camarades, il sauta en l'air pour manie 
fester sa joie, la plus grande que l'on puisse ressentir 
lorsqu'un bonheur échoue à un grand copain. Il ne 
devait plus se relever, 

« On ne s'en est même pas aperçu, raconte Frane 
tis Magny, mais quand les gars reprirent leur calme 
pour regagner leur place, afin d'engoger au centre du 
terrain, on constata que Daniel demeurait à terre. » 

Avec sa poupée niçoise à ses côtés, Daniel Eon avait 
encore bon moral dimanche, vers midi et demi. « Je 
Peux quand même bouger le pied, bien qu'on m'ait 
défendu de le po: par terre, Et puis, j'ai entendu 
dire qu'une rupture du tendon d'Achille faisait remons 
ter le mollet, Or je n'ai rien remarqué de pareil dans 
mon cos. » 

Trois heures après, le verdict de la Faculté tombait, 
implacable. Dans la clinique du Docteur Lemaire, à 
Paris, on avait bien examiné la cheville du Nantais 
et décidé: « Opération immédiate ». Dès le lende- 
main... 

Le pronostic était alors pessimiste ; un mois de plôtre 
et trois mois d'indisponibilité, au minimum. Doniel Eon 
était, on s'en doute, au bord de l'effondrement. 

Non seulement la grande oventure de la Coupe du 
Monde était finie pour lui, avant même d'avoir come 
mencé, mais son début de saison prochaine, si impors 
tont aussi avec le premier tour de la Coupe d'Europe, 
s'avère également compromis. 

Il ruminait même de telles idées noïres.à ce moment 
qu'il valait mieux ne pas insister, Il était ou bord des 
larmes et, ma foi, il n’y avait pas que lui. 

Ce drome du sport, nous en avons connu, hélas ! 
d'autres. Mais rarement il avait frappé un garçon 
oussi attachont, aussi digne de représenter le demis 
million de pratiquants français de football pour la 
Coupe du Monde et ce, dans des conditions aussi 
stupides, 

Ï ne reste plas qu'à souhaiter un grand courage à 
Daniel Eon. La nature l‘a doté d’une très solide constis 
tution ; à elle seule, elle peut raccourcir les délais dé 
guérison, remettre l'athlète sur pied (si on cse dire), 
Gvont le terme prévu par la Faculté. 

C'est à cela que doit, désormais, songer Doniel Eon, 

« C'est trop bête, répétait-il, trop bête ! » 

Oui, bien sûr, et il n'y @ rien à faire contre la 
bétise, celle du sort, plus encore que celle des 
hommes... 


des UE den QE EE Sr. 


È 
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UN POINT 
DÉCISIF 
SIGNÉ 
CARNUS 


(Robert VERGNE) 


TOULOUSE, — Cet ultime match 
Toulouse-Stade Français faillit se 
terminer de façon dramatique pour 
les courageux sladistes, que le sort 
n'a pas gâlé tout au long d'une 
saison extrêmement difficile. 
trois minutes à jouer 
et ouvait soul devant 
Carnus. Celui-ci eut alors une sortie 
déterminante (un, peu à la mani 
d'Eon à Moscou contre l'Union 
viétique). Le Side sauvait ainsi 
son match nul, et par la même 
occasion sa situation en Division L. 

Mais cela n'avait pas été sans 
Alba avait été, en effet, expulsé 
suite d'un geste d'énervement 


à 


sur Jackie Bernard, Certes, l'action 
était répréhensible, mais comme 
provenait d'une trop grande 
nsuétude de l'arbitre, qui aurait 
dû siffler coup franc en faveur du 


vant, il étuit évident 
aue cette sanetion ‘était démesurée 
par rapport à Ki faute et surtout à 
son contexte psychologique 


Stadiste bien 


De sureroit 
lisé… plus d'une 
fin de lu premii 
dément, la maleh 
poursuivre les S 


Alba avait, certes, 
d'un tir assez peu précis, puis- 
au'aussi bien la balle ricocha sur 
le poteau devant les buts de Giusse 
pin. Mais en revanche, Fefeu avait 
déclenché un puissant tir renvoy 
par la transversale, et Berry avait 
manqué d'un rien une où deux 
occasions très favorables. 


Dorsini avait éga- 
minute après In 
mi-temps ! Déci- 
nee continuait de 
adistes 


ouvert le score 


Il convient de préciser & 
que les Toulousains furent en pos- 
ture de marquer d'autres buts et 
que s'ils échonérent, cela est dû 
tout autant à Carnus qu'à la fatigue 
accurmulé par les Garonnais, re- 
tour d'un voyage pénible en Algérie 


assorti de deux matches en deux 
jours. 

Ainsi donc, tout se terminait en 
définitive de façon trés équitable, 


en dépit d'un arbitrage insuffisant 
qui obligea les deux équipes à jouer 
à dix (après l'expulsion de Monin 
guère plus justifiée que celle d'Al 
ba), ce qui prouve que ains 
arbitres devraient parfois descendre 
également en Division-Il, lorsqu'il 
Ya de leur part insuffisance de 
performance. 


Les Stadistes demeureront parmi 
l'élite et c'est justice, aussi bien du 
point de vue moral que technique 
Au fil des épreuves, il est sorti de 
cette équipe un étonnant amälgame 
anciens-jeunes. On les € 
tous dans des éloges par 
mérités, mème si 
nus, le talent de 
de Berrv, le sang-Froid de S! 
et la valeur de Lemée ont concouru 
plus précisément à la réussite de ce 
match nul salvateur. 


Un satisfecit également aux Tou- 
lousains courageux, très conscien- 
cieux en dépit d'une fatigue 


time et qui, en définitive, justifié 
{ leur très honorable quatrième 
au classement final 


TOULOUSE - STADE (1-1) 


Carnus : étonnant à Toulouse. | 


QUATRE MATCHES DE PLUS POUR UNE PLACE EN DIVISION I 


LE SUSPENSE 
CONTINUE 


GRESS 
ET HAUSSER 
SANS PITIÉ 


(Tony ARBONA) 


NIMES, 
leur victoire st qui a joué 
sa chance, n'ont pu éviter les bur- 
rages, Certes, ils auraient pu les 
éviter si leurs attaquants avaient 
suffisamment ordonné leurs mou- 
véments offensifs, et traduit leur 
efficacité par deux buts supplémen- 
taires qui auraient assuré leur sa- 
ut. 


contre le Stade 
a perdu chaque 
ieux, amplement 
ice, il a encore 
see. Le gardien 
le héros du 


Devant Lyon et 
Français, Nîmes 
fois un point pr 
mérité, et devant 
lnissé passer la € 
niçois Marchetti, 


STRASBOURC 
lourd, la chaleu: 
Strasbourg était st 
l'orage couvait et Lille menait le 
vainqueur de la Coupe par 1-0 à la 
suite d'un tir bien placé par Guy 
après un coup franc accordé aux 
Lillois, justement pour une faute 
commise sur ce même Guy. 

Mais les Lillois avaient l'esprit 
léger : ils étaient sur le chemin de 
la rédemption, ils pouvaient 
escompter une victoire et, au bout, 
le sauvetage in extremis des bar 


Le temps était 
torride, le ciel de 
ié  d’éclairs, 


Depuis une demi-heure ces nor- 
distes avaient fait mieux que jeu 
égal avec les Alsaciens, Heutte’ se 
démensit comme aux plus beaux 
jours, Houen le jeune ailier avait 
placé tuelques tirs dangereux, et 
Guy, étroitement marqué par Kac 
bel ‘taquinait dangereusement - le 
jeune remplaçant de Sehuth, le 
dien Merkel qui jouait son premier 
mateh de champiar 


Sur le banc de touche Barbieux, 
président du LOS.C. et Lengrand, 
l'entraîneur, pouvaient penser que 
l'identité du vainqueur du mateh 
Marseille-B: pouvait ne plus 

ir & tance qu'ils leur 
avaie ée en suivant les pé- 
ripét 


Hélas, l'orage qui men: le 
stade de la Meïnau ne creva pus 
sur lui, la colère des supporters 


strasbourgeois, qui elle aussi m2 
naçait ne s'abattit pas sur les vain- 
queurs de la Coupe, Gress en un 
trait fulgurant avait ra 
périls : il était parti près du centre, 
aux côtés de Mezzara, avait ero- 
cheté Sakowiak et aprés un sprint 
éblouissant battu Samoy d'un tir 
d'une pureté lumineuse, 


match, a été l'origine de cette 
inefficacité relative 

Les Nimois élaient-ils contra 
Peut-être. En tout cas, leu 
offensive était lo 
entreprenante et réaliste, et les di 
fauts majeurs constatés ces der- 
niers temps se sont renouvelés, Il 
y eut trop de maladresse dans les 
passes et dans l'amorce des mou- 
vements, qui contrastaient avec la 
précision que manifestaient les Ni- 
çois. 

Ceux-ci, d'ailleurs, an moment 
des périodes de pointe des Nimo 
s'appliquérent à calmer le jeu, et, 
par de pelites passes, souvent en 


ligne 
n de se montrer 


T 
Mais entre-temps, aux vestiaires, 
Frantz avait sermonné ses St 


rôles au milieu du terrain. 

Pendant le quart d'heure de cette 
reprise, Lille sentit s'appesantir la 
pression alsacienne et après des 
ntatives de son trio de pointe 

iress-Hausser ce dernier réa- 
un but aussi extraordinaire 
que celui de Gress.…. et avec le pied 
droit. 

C'était le feu vert pour les trou- 
pes de Frantz mais aussi la désin- 


1 n de la mécanique lilloise, 
d'autant que deux minutes plus 
tard, Piat réussissait un but trè 


difficile en rattrapant miraculeus 
ment une balle que quelques secon- 


des auparav il pouvait loger, 
en « fumant la pipe » dans les 
filets de Samoy 

Dès lors tout s'effrita chez les 


Lillois qui littéralement, semblaient 
avoir vieilli en deux minutes. 


Farias et Szepaniak 
au festival offensif du tr 
dette, et on vit même Hi 
lui aussi, tirer au 
peu où mal protégé 
en tout eus, lui aussi persuadé 
que tout était perdu 
Ge fut un dur quart d'heure pour 
€, et le quatrième but de 
norcé par Gress au 
i d'autres, qui pi 


joutérent 


rait pu êtr 


réguliers qu'ils eussent ‘été 
auraient pas moins constitué un 
affront supplémentaire pour les 
Lillois, assommés, sas forces ni 
réactions. 

Les benu rêve des Nordistes 


n'avait duré que 45 minutes, les 45 


NIMES - NICE (1-0) 


ait d'ailleurs, à ralentir la ca d'autres, seraient vouées à l'échec. 

e de la « furia » locale. Les Niçois ont joué le jeu et leurs | 
actions se sont déroulées aves plus 

de maturité, malgré la jeunesse de 

uelques éléments incorporés, tan- 

is que les Nimois souffrent tou- 

jours de l'absence du sens du dé= 

marquage et de la précision dans 

leurs actions. 


Leur défense a su conserver ses 
filets inviolés ; mais l'attaque n'a 
pas su créer assez d'occasions pout 
éviter au club de prolonger sa sais 
son avec les risques que l'on de- | 
vine. 


ret 
der 

La deuxième mi-temps surtout fut 
au net avantage des Nimois, qui mi- 
at {rès souvent en alerte le vigi- 4 
nt Marchetti, mais celui-ci renou- 
vela les sauvetag 


, alors qu'au con- 
taire son vis-devis Landi fut peu 
à l'ouvrage et inquiété seulement 
en deux occasions véritables. 


I eût fallu pour les Nimois que 
là tête de Parodi, sur un centre de 
Rouvier (39), et l'action offensive 
de Kabyle, dès la reprise, soient 
coneluantes, mais fl était dit que 
les tentatives nimoises, après tant 


R.-J. GEBELIN. 


STRASBOURG - LILLE (4-1) 


véritable cauche- 


prennent pas. Cette équipe de Lille 
F pour ces onze garçons, qui 


est, à notre avis, traumatisée par 
individuellement sont pourtant - les récents épisodes qui ont boule- 
d'authentiques valeurs, mais qui, versé sa saison. Ils peuvent, 
groupés sur un terrain, n'arrivent le veulent, retrouver toute leur 
S à constituer (pendant 90 mi- fraicheur d'action À l'occasion des 
nutes) une équipe valable. barrages. 


Lengrand, l'entraîneur, se plait Quant aux Strasbourgeoîs, qui ont 
à dire que son équipe est nettement fait un match moyen pour leur 
améliorée par comparaison à ce standing, Îls ont donné confirma- 


qu'elle était lors de sa prise de 
fonctions. Problème de condition 
physique, problème psychologique, 
les deux à la fois ? Il est impos- 
sible que des Guy, Samoy, Andrien, 
Heutle auxquels peuvent s'ajouter 
des Peyroche, Bourbotte, ne se re- 


tion à leur public que deux hommes 
comme Hausser et surtout Gress 
sont indispensables à la bonne mat- 
che de leur équipe. Deux hommes, 
qui, justement par un ironique 
hasard sont les plus incertains pour 
la prochaine saison. 


LE CALENDRIER 
1} 
BARRAGE 


noges + Nîmes Bastia - Lille 


18 juin ..|Li 


22 juin .. | Nîmes - Bastia Lille - Limoges 


25 juin . . | Limoges - Lille 


Bastia - Nimes 


29 juin . . [Nimes - Limoges | Lille - Bastia 


FE division 


CHORDA 
ET GUILLAS 
OFFENSIFS 


MONACO. — Les dirigeants mo- 
négasques ne savent plus à quel 
saint se vouer, Ils avaient décidé 
bien avant la fin du championnat, 
de faire disputer tous les derniers 
matches de leur équipe en nocturne 


au stade Louis-II. Mais d'une part, 
les résultats furent loin d'être favo- 
rables puisque Monaco accumula les 
défaites en fin de saison, et d'autre 
part, les deux choses étant d'ail- 
leurs liées, le publie se fit de plus 
en plus rare. C'est ainsi par exem- 
ple que pour Je grand match amical 
qui opposait Monaco à Naples dans 
le cadre de la semaine italienne 
des fétes du centenaire de Monte- 
Carlo, il y avait à péine deux mille 
spectateurs, 

Dans ces conditions, les dirigeants 
du comité de gestion du elub de la 
Principauté décidèrent de faire dis- 
puter l'ultime rencontre. Monaco- 


Bordeaux, non plus en nocturne, 
mais dimanche à 16 heures. Le pu- 
ne fut.pas plus nombreux puis- 
qu'il n'y eut en définitive que mille 
personnes environ. Et sur le plan 
sportif le résultat ne fut guère 
meilleur puisque Monaco fut battu 
par 2 à O et aurait pu l'être plus 
nettement encore. 
En vérité, le seul intérêt de cette 
rencontre résidait dans la question 
de savoir si les Girondins allaient 
pouvoir dépasser VA. pour la 
deuxième _ place. 

Les. Bordelais, effectivement, 
conduisirent le match dès le début, 
avec d'autant plus d'autorité que 


l'équipe monégasque se montrait 
extrêmement passive. Les Bordelais 
réussirent done à ouvrir la marque 
en première mi-temps, grâce à un 
remarquable coup de pled placé du 
petit Guillas, toujours excellent ani- 
mateur. 

Is poursuivirent leur domination 
après la pause, et obtinréht ün se- 
cond but cinq minuteë $eulement 
après la reprise par leur ailier de 
couleur Keita, qui mit littéralement 
hors de position toute la défense 
azuréenne, 

Au cours de ce match, la légende 
selon laquelle les Girondins consti- 
tuent une équipe nsive fut 


FESTIVAL 
BONNEL 


VALENCIENNES. — Décidément 
Valenciennes est en grande forme 
en cette fin de saison, 

Cette fois encore, pour le dernier 
match de championnat, les Valen- 
ciennois ont, après un début 


rieux et malgré le temps chaud et 

ue fourni une production en 
tous points remarquable, surtout en 
deuxième mi-temps, et le gradien 
visiteur Voloviec a encore évité le 
« carton » en réussissant de magni- 
fiques interventions et de sensa- 
tionnels arrêts. En effet, 

Voloviec done, se montra intrai- 
table au cours des premières qua- 
rante<inq minutes, et au repos on 
se demandait déjà si l'éclatante su- 
périorité de V.A. allait être vaine, 
lorsque deux minutes après la re- 


prise, Bonnel s'en alla, au prix d'un 
déboulé irrésistible, loger le ballon 
au fond du filet. 11 faut ici ouvrir 
une parenthèse pour souligner la 
grande forme de l'international qui 
joua cette fois au centre de l'at- 
taque, accumulant les prouesses 
techniques malgré son inlassable 
activité, et qui fut fort bien se- 
condé par Guinot, lequel prouve en- 
fin depuis trois mois qu'il est un 
joueur de classe. 

Bref ce but donna le signal d'un 
véritable feu d'artifice, et deux mi- 


putes plus tard, sur nouvelle action 
décisive de Bonnel, le jeune Guilly 
ajusta un tir croisé imparable. 

Le temps pour Voloviee de parer 
encore trois bolides et Guinot à son 
tour obtenait un but superbe, En 
neuf minutes, V.A. avait marqué 
trois fois et avait gagné le match. 
La sortie de Kocik, blessé à la che- 
vilk, dérégla un moment la ma- 
chine, mais sa rentrée, dix minutes 
plus tard, au poste d'ailier droit, 
redonna une nouvelle impulsion et 
le festival se poursuivit, enthou- 


LES ADIEUX 
DE KRISTIC 


SOCHAUX, — I faisait aussi 
chaud que la mi-août et, pour ce 
match de clôture, sans enjeu consi- 
dérable, on put eroire pendant 
trente minutes que Sochaux et 


Rouen allaient partager les points, 
tout en limitant les risques de bles- 
sures ou de fatigue inutile. 

Le prologue consacré 
stratège yougoslave Kristie, 
ritait amplement ses fleurs, ses 
denux et ses bravos, tendait à e 
firmer cetté hypothèse de duel aux 
allures amicales. Ce fut presque 
vérifié. 

En réalité, les « Lions », indivi- 
duellement ét collectivement mieux 


souriant 
Fey: 


armés, mieux organisés et plus 
aguerrris que les Rouennais, gagnè- 
rent cæ match sans avoir l: d'y 
toucher, sans soutenir un engage- 
ment continu, sans exercer une 
pression de tous les instants. 
Les visiteurs, et en particulier Lek- 
kak, Gosselin et Phelippon, s0l- 
licitèrent Donoyan et fournirent à 
l'international Bosquier (brillant 
pour cette rentrée) et à Donoyan, 
l'occasion de rappeler que les 


PELLEGRINI 
L'ANIMATEUR 


— A la fin du match, 
avaté, Rodighiero atten- 
dait ses coéquipiers pour les félici- 
ter. 

L'avant-centre rennais n'avait ons 
participé à la fin de la rencontre 


püisqu'à la 62 minute, À la suite 
d'un heurt avec un adversaire, il 
avait senti se réveiller cette vieille 
douleur au genou gauche qui l'avait 
tenu éloigné des terrains pendaut 
plusieurs semaines. Plutôt que d'ag- 
Kraver le mal, il avait préféré ne 
pas insister. 
Mais auparav 


t, il avait rempli 
son contrat, en marquant de la tête, 
avec la complicité de son ami WA 
teau, un fort joli but, 11 avait d'ail- 
leurs bien failli en ajouter un se- 


cond, peu avant de quitter ke ter- 
rain. Malheureusement son tir, à 
l'exemple de celui de Revelli quel- 
ques secondes auparavant, fut re- 
poussé par un montant du but. 


Fort heureusement pour les Ren- 
nais, la sortie de Rodighiero ne leur 
fut pas trop préjudiciable, car non 
seulement ils maintinrent leur 
avantage, mais l'accentuèrent par 
Darchen, Ce dernier, à proximité 
du but stéphanoïs, trompa Jacquet 


Franes-Comtois possèdent une s0- 
lide défense. 

Trois des buts furent inscrits en 
Vespace de trente minutes et tous 
conclurent des actions spectacu- 
laires. L'amateur congolais Ma- 
louema mystifia deux fois le gar- 
dien rouennais Duchêne, et prépara 
un des autres buts. Cet ailier, aussi 
à l'aise à droite qu'à gauche, cons- 
titue une valeur sûre et une recrue 
de choix. Courageux, obstiné, dérou- 


RENNES 


et Bernard avec une adresse remar- 
quable. 

Jean Snella, l'entraineur stépha- 
mois n'était pas trop déçu du ré- 
sultat. 11 s'estimait même assez sa- 
tisfait de la qualité du jeu. Certes 
la rencontre ne fut pas exception- 
nelle, mais ne tomba jamais dans 
la médiocrité, t-Etienne, sous 

ù lsion de Mekloufi adroit, ins- 
sent, mena de très 
onnes actions, en première mi- 
temps surtout. Malheureusement, 


MONACO - BORDEAUX (0-2) 


complètement détruite, On vit en 
effet les hommes Arligas se. lan- 
cer systématiquement - à l'attaque, 
et cela sous l'impulsion de leur ar- 
rière André Chorda, ce dernier 
jouant, d'ailleurs beaucoup plus un 
rôle d'homme de milieu du te 
que d'arrière latéral. Chord 
en effet à Moevi et à Péri le soin 
de marquer les ailiers adverses : il 
prit en charge Théo et ne se géna 
pas pour apporter un soutien à peu 
près constänt à ses altaquants. 
Malheureusement, plusieurs de ses 
tirs furent mal orienté: 


Tony BESSY. 


VALENCIENNES - ANGERS (4-1) 


siasmant quatre mille spectateurs, 
11 fallut pourtant attendre, en rai- 
son du brio de Voloviee, la 87° mi- 
mute pour voir Kocik obtenir le 
quatrième but au terme d'un elalom 
étourdissant de Bonnel, alors que 
Poli venait de sauver d'honneur 
pour Angers, un Angers incapable 
de soutenir la cadence et dont l'at 
taque fut impitoyablement neutra- 
lisée par une défense remarquable, 
en partieulier par Provelli. 


SOCHAUX - ROUEN (4-0) 


tant dans ses déboulés, il réussit 
ses t moment même où son 
adversaire, surpris, eroit que la po= 
sition déséquilibrée de l'attaquant 
africain signifie la fin du danger, 
Malouema est un homme qui 4 ga- 
#né sa place dans Ja compétition, 

Les buts de Quittet et de Lass 
lette_récompensèrent 
treprises nettes et tran 
nées avec conviction et viva 


1.-M. MAULPOIX, 
SAINT-ETIENNE (2-0) 


seul Revelli, parut réellement dan- 
gereux en quelques circonstances, 

A Rennes, c'était Pellegrini qui, 
par son ardeur, sa clairvoyance et 
sa réussite donnait son impulsion 
à l'équipe rennaise. 

Avec Lavaud, Loncle, qui jouait 
son dernier maich professionnel de- 
vant la public breton (il a annoncé 
son intention ferme et définitive 
de quitter les rangs de Rennes), fut 
un des meilleurs. 


André MAUSSION. 
LYON - LENS (3-2) 


SUSPENSE 
A GERLAND 
(Marcel GILLOT) 


LYON. — Vraiment, par cette 
belle nuit au Es Gerland, on ne 
donnait pas cher des chances lyon- 
paises après une demi-heure de jeu, 

C'est en effet à ce moment que 
le Nordiste et Intern: 
Lech marqua un but qui donnait 


l'avantage à Lens, un but en quel- 
que sorte tragique pour les Lyon- 
nais, aux prises avec la hantise des 
barrages. 

Et puis il y eut juste avant Ja 
mi-temps, celte égalisation provi- 
dentielle par le feu-follet Teisseire. 
Une action confuse, mais un but 
tout de même, un but qui changeait 
tout car les Lyonnais purent re- 
tourner au vestiaire, avec un moral 
un peu revigoré, 

Partant, ce fut une attitude plus 
offensive. Ayant frôlé le danger, les 
Lyonnais comprirent (il y eut des 


« explications » À la mi-temps) que 
la meilleure façon de défendre ses 
intérêts, c'était encore d'attaquer, Et 
sous celte poussée du désespoir, les 
Nordistes, peu à peu, fléchirent et 
durent concéder deux buts. Le pre- 
mier avec Ja complicité du Lensois 
Deschamps qui, devant un très en- 
treprenant Djorkaeff, s'affola à tel 
point qu'il loba son gardien Tail- 
landier venu à la rescousse, Le se- 
cond grâce à Jean Djorkaeff encore, 
qui, d'instinet, se porta aux pre- 
mières lignes pour utiliser au mieux 
une Jongue ouverture de Rambert. 


Cette fois, avons-nous pensé, la 
cause est entendue : 3-1 pour Lyon, 
devant un publie, À vingt minutes 
de la fin, impossible que onze nor- 
distes, au demeurant sans inqu 
tude, ‘aient du goût pour la réac- 
tion. 

C'était sans doute mal les con- 
naître, puisque, devant une défense 
du eru à la naïveté désarmante, 
Krawezyk put déborder sur son aile, 
expédier une transversale sur Bour- 
rier qui recentra en direction de 
Georges Lech, complètement démar- 
qué au centre, 


LE 100° 


DE DANTHENY 
(Jacques ETIENNE) 


SAINT-OUEN. — Les Audoniens 
ont pensé que la, meilleure façon 
de remercier leur fidèle public, 
pour le dernier match de champion- 
mat de la saison, c'était encore de 
faire. un bon match. L'entraîneur 


de Sedan pardon, du Racing, en 
était tout étonné. Et, pourtant, il 
en faut pour épater Dugauguez, 


« Je pensais, mous na confié 
M. Louis, que nous allions l'empor- 
ter pris l'av: 


tage en seconde mi-temps 
ces diables de Parisiens sont reve. 


peu vers 
voulaient prouver quel 

Et c'est un peu vrai ; les joueurs 
du Red Star ont voulu laisser un 
. et prouver en même 
ec un peu plus de réus- 


site ils auraient peut-être conservé 
leur place en Division 
L'entraîneur Jean … Avellaneda, 
pour sa part, en est intimement 
persuadé, tout en reconnaissant que 
sa défense — cent buts encaissés 
en championnat — avait commis de 
nombreuses erreurs. Le match con- 
tre Sedan en est d'ailleurs la vi- 
vante illustration, Sur le premier 
but, si Manzano n'avait pas laissé 
échapper une balle facile à contrô- 
ler, jamais Roy ne s’en serait em- 
paré. n'aurait marqué. Quant 
au troisième, c’est Simon 
le malheureux Dantheny. Ainsi le 


Red Star encaissa deux buts idiots. 
Pas besoin d'être fort en maths 
pour comprendre que l'équipe a 
laissé échapper une victoire qui, 
sur l'ensemble de la rencontre, était 
à sa portée. « Il en fut souvent 
ainsi cette saison, nous a dit 

Combien de matches 
filer de cette m: 
nière… Combien de points perdus 
bêtement et qui jent assuré 
notre maintien, » On devinait l'en- 
traîneur audonien encore plus dé- 
çu… après la belle partie fournie 
par équipe devant Sedan 6* 
qui avivait ses regrets, 


But, bien sûr, et comme à la pa- 
rade, devant Aubour sidéré et sur= 
tout bien mal protégé (Georges, 
lorsqu'il poussa je. ba ballon dans le 
but, était en-deçà du point de pé- 
nalty). 

De sorte que le publie trembla à 
nouveau, d'autant plus que les ré- 
cepteurs à transistor Je renseie 
ænaient sur les matches de Nimes et 
de Toulouse (on notera que Georges 
Lech avait amenuisé la marge à la 
77° minute, celle où justement les 
ois marquaient le but de leur 
ictoire). 


RED STAR - SEDAN (3-3) 


Le mérite de l'équipe de Saint- 
Ouen, devant Sedan, fut de ne jas 
mais se décourager, Ce qui fut sou- 
vent le cas cette saison. Ainsi, 
après avoir repris l'avantage à la 
troisième minute, puis s'être fait 
rejoindre deux minutes plus tard, 
le Red Star s’assura une maigre 
avance d'un Fe {] fondit comme 
neige au soleil, De nouveau mené 
à la marque, les joueurs audoniens 
mirent un point d'honneur à re- 
dresser la barre. Comme si un quel- 
conque enjeu était lié au résultat, 
lis parvinrent à leurs fins et faile 
lirent même l'emporter. 
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19 10 7 219 3 3 13/38 13 10 15 36 10. ANGERS 40 19/28 47 68 66| + 2 des POICEES cS|_ 24 5 | MIA 
19 8 8 3/19 5 2 12/38 13 10 15 36 11. LENS 25 14130 43/55, 57| — 2 RAD 1113 “3x2 ? 
19 7 6 619 6 3 10/38 13 9 16 35 12. MONACO 29. 24/19 30/48 54 — 6 2x3 "2 0! 4 | 4 
18 10 4 419 5 O 14/37 15 4 18 34 13. NICE 40 21123 36,63 57| + 6 S0"2|:10 » 4] 5. 6|, 374% 
19 8 7 419 2 7 10/38 10 14 14 34 14. ROUEN 22 15/19 47/41 62] — 21 2011 él 2%6 083 
19 8 6 5/19 2 7 10/38 10 13 15 33 15. STADE 25 21/20 36/45 57| — 12 dev) 222 5.4 .4813 
19 11 3 519 1 6 12/38 12 9 17 33 16. LYON 29 19] 14 : 37| 43, 56] — 13 seal to 5 -Jans2 
19 10 7 2/19 2 2 15/38 12 9 17 33 17. NIMES 35 18/17 49) 52° 67| — 15 SNAATE 100 41-2535 02 
19 12 4 319 O0 2 17138 12 6 20 30 18. LILLE 34 17/17 - 54) 51 A] — 20 JU2F AT 2h74 6/03 
19 6.4 9119 O0 5 14/38 6 9 23 21 19. CANNES 25 43|12 43 7. — 49 A: 6. 11.557150 
5 6 8 0 4 Mes). D AT TS 


Î 
È 


à 
LU 19 15138 -5 10 23 20 20. RED STAR 32 41112 59 109 — 56 
a 


38° et dernière journée 


VALENCIENNES Et) 


Bonnel (47°, 56°) 
Gully (49) - Kocik (87) 


ANGERS 1 (0) 


Poli (83°) 


COMPOSITION DES EQUIPES ET ETOILES 


Valenciennes. — MAGIERA®*** — MAYET® 
UM K \ 


- PF OCIK*** — BONNEL***" 
GULLY JILLON*** — Entr, : 

— VOLOVIEC** 

RON P 


. — Au total : 47. 
, BOURDEL 


3 (2) 
Oriot (3) Munoz (12, 80 
3 (2) 


Roy (5) Di Salvio (3 
Simon (58, €.s.e.) 


COMMENTAIRES 
—_—_—_—_——_— 
Dès le coup d'envoi, grâce surtout à un meilleur jeu 
collectif, les Valenciennois dominèrent légèrems Ai 
gers se reprit peu à peu après le premier quart d'heure; 
3.670 spect. lencie: piqué au vif, répliqua à son tour, 


Arbitrage de 
M. Branea 


à la mi-temps. 
Les Valenciennois se réveillèrent après le repos et ma 
auèrent quatre buts, dont deux de Bonnel 
ne à que sauver l'honneur par Poli à 7 m 
n. 


— Entr. : AVELLANED. 


— TORDO"** — NEDOT* LEMERRE** 
CARDON — BROGGINI***, HERBET**"", PERRIN* 


Sedan. 
RINI 
. — Entr. : DUGAUGUEZ. — Au total : 40. 


SOCHAUX # ( 


Malouema (24°, 55°) 
Quittet (77) Lassalette (87°) 


La partie fut toujours plaisante et animée, car les 
deux équipes cherchèrent davantage à construire qu’ 
détruire. Au bout de cing minutes de jeu, chaque for- 
mation avait déjà marqué un but le Red Star 
connut une bonne période et mena par 2 à 1 à partir 
de la 12 minute ; Sedan paraissait peu à l'aise et 
pourtant il égalisa sur contre-attaque 
Après le repos, les Sédanai 
gereux et prirent l'avantage, 

10 minutes avant la fin. 


8.547,76 F 
2.370 spect. 


Arbitrage de 
M. Zuszeck 


Sochaux. — DONOYA 
— QUITTET®**, KRIST 
CESCHI LASSALETT 
total : 44. 


Rouen. À , DRUDA** 
POULAIN ‘ k STRUMELLE BETTA 
GOUION Ÿ 5 . — Au total 


Gondet_(6, 78, 82°) 
Blanchet (75°, 88) Robin (79) 


TOULOUSE 1 


Dorsini (45) 


STADE FRANÇAIS RUE 


Alba (157) 


La mise en route fut laborieuse : d'un côté comme 
on paraissait décidé à mesurer ses efforts. 

Malouema ouvrit le score à la 24 minute, et ce fut le 
seul but de la première mi-temps, malgré les efforts 
de Lekkak p liser et de uier pour aug- 
x. Par la suite, 
ens prouvérent 


12.218,60 F 
2.967 spect, 


Arbitrage de 

Bondon  |la partie fut plus colorée et les S 
leur supériorité en marquant t 

encaisser un seul, cela grâce à la sûreté de leur défense. 


Cannes. SIMEON * — LAMBERT‘*, MORI**, E — 
BAEZA" SPORN°**, DUCLERCQ®"*, AMAND'**** 
LAUGIER Evvees, — Entr. : MORE — Au total : 42. 


BUDZINSKI®** 
.., PROL 
Entr. : ARRIBAS. u total : 


, DE MICHEL 


Le seore est sévère pour Cannes, surto 

considère que cinq des six buts de Nantes furent mar- 
qués dans le dernier quart d'heure. En première mi- 
temps, les Nantais firent une remarquable démons- 
tration de technique, individuelle et de jeu collectif, 
mais la défense cannoise, bien groupée, ne s'inclina 
qu'une fais. Après le repos, Cannes accéléra la cadence 
et devint beaucoup plus sif en menaçant souvent 
Eon ; puis, ce fut son effondrement du dernier quart 
d'heure. Eon se blessa malencontreusement en sautant 
de joie après le 3° but de Gondet. 


Arbitrage de 
M. Vigliani 


FIROUD. 


— GIUSSEPI 
RUN 


*, RICHARD* 
, NETON —  SOUKHANE" W 
RD****,  DORSINI** Ent 


NUS***+** — BACQUET'**", GIRARD" 
— RUSTICHELLI"***, BLUTEAU 


Stade Françai: 
— STASIAK®" . 
ALBA®®**, . — Entr. : GERARD, — Au total : 46. 


2 (1) 
Rodighiere (309 Darchen (83) 


Teisseire (44) 
Deschamps (54, c.s.c.) 
Djerkaeff (67°) 


2 (1) 


STRASBOURG ER 


Gress (39)  Hausser (70) 
Piat (72 


LILLE 1 


Guy (27) 


CEDOLIN* CARDIET — 
ET‘, PELLEGR , ASCENSIO®**, RODI- 
GIERO****, LONCLE"**, PROUFF. — Au total : 44. 
— BERNARD**** — BAREK‘**, HERBI POLNY*®** — 


QUET*** — REVELLI MITORAJ***, WISNIESKI***, MEK- 
JE NELLA. — Au total : 40, 


BOUT! 


Saint-Etie: 
BAIZ' JL 


Le Stade Français a sauvé sa place en Division 
tionale grâce à un match nul à Toulouse largement 
mérité, sur le plan technique comme sur le plan mo- 
ral. Alba ouvrit le score d'un tir étonnant à la 15 

alors que la mi-temps aurai 


14.071,60 F 
4341 spect. 


Arbitrage de 
M. Steiner 


Rennes l'emporta, mais les Stéphanols firent. jeu 
égal avec les Bretoi l'exception des 25 dernières 
minutes) sous l' lon de Mekloufl. On peut mé 

le que la première 
teurs qui s’infiltrèrent 
zone de but rennaise 
per Robin ; par contre, 
jeu, Rodigl 
rennais, bles: genou, dut quitter le terrain 
n'empêcha pas Rennes de marquer un second but, 


30.522,50 F 
8.163 spect, 


Arbitrage de 
M. Bancourt 


MIGNOT*** 
RI , DI NALLO®*, RAMBERT 
: JASSERON. — Au total : 38. 


Lens. — TA à — POLONIA‘®**, DESCHAMPS", PLACZEK*" 
— KALMAN®**, BOURRIER®** — G. LECH*‘***, COURTI B. LECH 
SENAC®***, KRAWCZYK®**, — Entr. : FRUCHART. — Au total : 3: 


Strasbourg. — MERKEL'** — HAU: MERSCHEL®***, SBAIZ** — 
KAELBEL***, STIEBER — PIAT®**, GRESS'*"*, FARIAS*"*, SZEPA- 
NIAK***, HAUSSER* ntr. : FRANTZ. — Au total : 39. 

ADAMCZYK** 
LA 


Lyon a tremblé en première mi-temps, alors que 
Lens, Georges Lech, ouvrit le score pour Lens. 
La défense lyonnaise, naïve et quelque peu dépassée, 
passa alors de bien mauvais moments. Mais l'égalisa- 
tion de Teisseire, juste avant la mi-temps, remit quel- 
que peu en selle les hommes de Jasseron, qui mar- 
quérent deux nouveaux buts non sans avoir dû en 
encaisser un signé encore Georges Lech, lequel fut, 
comme Djorkaeff dans l'autre camp, un remarquable 
meneur de jeu. 


32358,50 F 
5.684 spect. 


Arbitrage de 
M. Bois 


Après une demi-heure de jeu, Lille semblait bien 
parti pour une honorable performance : il menait 
19.500 F rasbourgeoi 
4218 spect. | Pourtant, les Lillois, tout en conti 

jouërent ‘sans hargne et sans tell 
res, qui fit une très brillante 
galiser ayant le rep 
Lille qui ne put pas traiter d'ég 
avec les Strasbourgeoïs, et ces derniers marquérent 


trois buts. 


Arbitrage de 
M, Petit 


Novi (779 


— ROUVIER****, CHARLES-ALFRED‘***, KA- 
ARNIER®** — CHILLAN®*, PARODI**, MARCEL- 
. — Entr. : PIBAROT, — Au total : 36. 


— CAUVIN****, ISNARD****, THOMAS" 
— SERRA****, MAISON***, SANTOS***, JOUVE 
GONZALES, — Au total : 39. 


Si Nîmes doit disputer les barrages 


Sur marqué qu'un but devant Nîmes 


TTS npect, 


Arbitrage de 


M: Helies en attaque ; la défense, cependant, fut à In hauteur 


de la situation. Le seul but nimois fut marqué sur 
coup franc limite des 17 mètres, par Novi. 


BORDEAUX EAU 


G: Keita (51°} 


Journée à venir 


Mercredi 15 juin 


Nice-Rennes 


(Match à rejouer du 
i, orrêté à la fin 
de la première mi-temps, 
à la suite d'une coupure 
de courant.) 


Bordeaux. — RANOUIL 
LEJ , PERI* 


, NOVAK®** 
, THEO®®*, 


NANDEZ‘®* — CASOLARI*®**, ARTELESA' 
BAILET*** — SIMIAN®**, GIROD**, DOUI 
PIRRONI. — Au total 


, KEITA®***, — Entr. 


CHALLENGE SIMCA OÙ MEILLEUR BUTEUR 


CLASSEMENT COMPARE BUTEUI 


36 buts : Gondet (Nantes) 
26 buts : Herbin (St-Etienne) 
22 buts : Lafranceschina (Soch.) 
Guy (Lille) 
21 buts : Mekloufi (St-Etienne) 
la saison dernière, en Division 1, De Bourgoing (Bord.) 
et donc que 34 journées de 20 buts : Rodighiero (Rennes) 
championnat, C'est la raison 18 buts : Robuschi (Bordeaux) 
pour laquelle nous ne publions 17 buts : Couecou (Bordeaux) 
plus de classement comparé. G. Lech (Lens) 
16 buts : Lekkak (Rouen) 
Deloffre (Angers) 
15 buts : Di Nollo (Lyon) 
Mosnaghetti (Valenc.} 


I n'y avoit que dix-huit clubs, 


00: 
1 KM/H 


Le spectacle ne fut pas de bien belle qu 
Girondins l'emportèrent, et ce fut normal, ear ils 
5.668,30 F erochèrent le plus à LL alle et firent les courses les 
L065 spect. plus cisives et les hes les plus énergiques, Ils 
marquèrent un but dans chaque mi-temps : le premier 

sur coup frane, le second par Keita sur 
débordement. Après ce second but, la partie perdit com- 
plètement de son intérêt ; Couecou fit ecpendant des 
eff ‘x meritoires pour essayer d'obtenir un but, 


Arbitrage de 
M. Uhlen 


CURIOSITES 


© Nontes et Bordeaux (le 1” et le 2°) ont marqué et encaissé 
exactement le même nombre de buts : 84-36. 

© Saint-Etienne enlève d'extrême justesse le Challenge de la meil- 
leure attoque : 85 buts, talonné par Nantes et Bordeaux (84), 

© Les meilleures défenses sont — logiquement — celles de Nantes 
et de Bordeaux : 36 buts ; 3° Valenciennes : 44. 

© Record : Gondet, en marquant 3 buts à Cannes, a effacé des 
toblettes les noms de Masnaghetti et d'Anderson (35 buts), Aves 
36 buts, le Nantais inécrit son ñôm au palmorès des meilleurs buteurs 
de championnat. 

© Ce n'est que grâce à un meilleur rapport de buts que Lyon et 
le Stade, qui comptent le même nombre de points que Nimes (33), 
doivent d'échapper aux barrages, ! 


© Journée sans penalties. On se quitte en bons termes... 


© Un hat-trick…. « de choix » : Gôndet (Nantes), &t cinq doublés : 
Blanchet (Nantes), G. Lech (Lens), Malouerma (Sochaux), Bônnel 
{V.A.) et Munoz (Rad Star). 


©1.185 buts ont été réalisés dans le Championnat, tandis que, sur 
84 penalties accordés, les « justiciers » n'en réussirent que 68. 


© Recette totale : 203.675,20 fr pour 43.777 spectateurs. 


————_—_4 
France Football 11. 


Raymond Kopa et les champions.ont choisi les survêtements Æ ÿ / 
« HAUTE COUTURE SPORTIVE » u V4 
du groupe KOPA produits par TREVOIS INTERNATIONAL ) 


Quelques mots seule- 
ment pour commenter Île 
classement final des 
Etoiles, Nous y revien- 


L'ÉTOILE D'OR 1966 A DEUX VAINQUEURS 
LEMERRE et MEKLOUFI 


Taillépierre 


© HERBIN triomphe à la moyenne et Ki ee 


drons plus en détail dans 
notre prochain numéro, 


ETOILE D'OR. Fait 
l'Etoile 


deux vainqueu. 


au maillot vert 


INTER GAUC 
(st 


© Dernière journée 1 3 « 6 Etoiles » 
(EON - BONNEL - MARCHETTI) 


et la classe se 
ainsi récompensés 
con égale. 

nes) et Lassa 
126 ét. ; 


2. MAILLOT VERT ET 


MOYENNE. Un grand 
triomphateur pour ces 
deux classements : Her- 
bin. 


peuvent êti 
ni par le 

ni par la 
s'agit de Le 


CLASSEMENT PAR 
L'équipe des 
d'Argent 1966 eut 
suivante : Landi — 
Mouthon, Lemerre, Chor- 


ak, Bourrier, | 
| 
Ë 
i 


erbin,  Mar- 
cellin, Mekloufi, Roy. 


prévue ‘depuis plusieurs 
semaines. 11 n'y = pas là 
de surprises. 


É Cette équipe était déjà 


1. Classement 
du Maillot Vert 


Classement de la 38* 


(Nantes), Mar- 
(Nice) et Bonnel 
(Valenciennes), 10 
4. 25 joue 
points parm 
Simeont, Bseza (Cani 
(R 


© Classement général : 
1. re (St-Etienne), 
122 fi 


Roy (Sedan), Eon (Nan- 
tes) et Arteless (Mona- 
88 ; 9. Bosquier (S0- 
. Guillas 
(Bordeaux), 83; ete. 


2. Classement 
à la moyenne 


1. Merbin (St-Etienne), 
4,38 : 2. Lemerre (Sedan) 
et Mekloufi (St-Etienne), 
423; 4. Bosquier (So- 
chaux), 4,11 ; 5. Roy (8e- 
dan) ét Bonnel (Valen- 
ciennes), 4,08: 7. 
Bourgoing (Bordeaux ), 
407; 8. Guillas (Bor- 
deaux), | Artelesn  (Mo- 
naco) et Budzinaki (Nan- 
tes) 4,05; ete. 


SAMOY MOUTRON 
“Lille 4,25) (Toulouse 4) 


*pourralent également faire parie de cette équipe : 


12. France Football 


NICE TYPE pu MOIS DE MAI A LA MOYENNE 


landier (Lens), 
(Valen- 
ntheny (Red 

ernard 
l'ordo (Se- 


dan) HA és ete. 
ARRIERE DROIT, — 1, Mou- 

Toulouse), 126 ét, : 
Mayei 


DIEN DE BUT, ARRIER 
ndi (Nimes), 151 ét.; 1. Len 

M8 ét. 2. 
rançuis), 3. Close € À ers 
(Lyon), 4, Rey (Borde 


EON 


$ 

: 5 

(Nantes, 6 ét.) LÉ 

LAVAUD RICHARD KABYLE 

(Rennes, 4 ét.) (Toul. 5 ét.) (Nimes, 4 ét.) 

NOVI PELLEGRINI 

(Nimes, 5 ét.) (Rennes, 5 ét.) 

$ 

S 


GRESS MEKLOUFI 
(Strasb., 5 ét.) 


BONNEL GONDET RUELLE 
(Valenc., 6 ét.) (Nantes, 5 ét.) (Cannes, 5 ét.) 


* Ont également obtenu 5 étoiles : Marchetti (Nice, 6), 
Londi (Nimes), Guinot et Provelli (Valenciennes) Volo- 
viee (Angers), Munex (Red Star), Malouena (Sochaux), 
Boroffe, Dorsini (Toulouse), Carnus et Fefeu (Stode 
Français), Robin (Rennes), G. Lech (Lens), Gress (Stras- 
bourg), Simeoni, Boere, Amand (Cannes), Budzinski, 
Blanchet, Prou (Nantes). 


(St-Etienne, 5 ét.) 


DÉPIT IS IPS PIS II IIS TITI IT IT ITS I DEL ITELERDE 


CLASSEMENT FINAL PAR POSTE 


5. Bosquier (Sochaux) et Re- 
(Toulou: 
gBudzinski 


ABRIRRA GAUCHE, — 
rdeaux), 


Bourdel (Angers), 
rdiet (Rennes) 
X: 


rini (Se 
nin  { 
7. Kalman 
8. Boutet (Rennes), 
ete, 


DEMI GAUCHE. 
(Lens), 147 ét. 

(Bordeaux), 
Koe ik 


130 ét. 


AILIER DROIT, — 1. Bonnel 
(Valenciennes), 151 ét. ; 
2. Merbet (Sedan), 147 ét,; 
3. Gress (Strasbourg), 140 
ét.; 4 Blanchet (Nantes), 

5. Leclere (Sochaux), 


illan (Nimes), 


INTER DROIT. — 1. Herbin 
(Saint-Etienne), ét 
2. Parodi (Nimes), 142 
(Lens), 131 él 


5, Simon (Nantes). 121 él 
6. Destrumelle (Rouen), 
Maison (A 


De Bo: #oing 
(Bordeaux), 110 ét.; ete. 
AVA \T CENTRE, — 1, Mar- 
141 ét. 


bourg), 


Hausser 


czyk (Lens) illon 


5 etG 


L'ÉTOILE D'OR 


Présentée par la culotte 


KOPANYL 


du Groupe KOPA 


Classement final 


Les équipes de Nice et de Rennes 
comptent un match en moins. 
© 161 étoiles. — MEKLOUFI (St-Etienne), 
LEMERRE (Sedan). 
© 158 étoiles. — HERBIN (Saint-Etienne), 
© 154 étoiles, — ARTELESA (Monaco). 
iles, — LANDI (Nimes), BON- 
nes). 
— GONDET (Nantes). 
— EON (Nontes). 
© 147 étoiles. — HERBET (Sedan), 
CHORDA (Bordeaux), BOURRIER (Lens), 
ROY (Sedan), 
© 146 étoiles. — CARNUS (Stade Fr.), 
GUILLAS (Bordeaux). 
© 145 étoiles — AUBOUR (Lyon), 
CHLOSTA (Angers), STASIAK (Stade Fr.). 
© 144 étoiles. — TAILLANDIER (Lens), 
CALLEJA (Bordeaux). 
© 142 étoiles. — MAGIERA (Valencien- 
nes), DANTHENY (Red Star), FORCHERIO 
(Monaco), DRUDA (Rouen), PARODI (Ni- 
mes), 
© 141 étoiles, — BERNARD (St-Etienne), 
TORDO (Sedan), KOCIK (Valenciennes), 
REY (Bordeaux), MARCELLIN (Nimes), etc. 


DE MICHELE DJORKAFFF 
(Nantes 4) (Lyon 4) 


HERBIN 
(St-Etienne 5) 


PELLEGRINI GRESS 
(Rennes 4,38) 


(Strasbourg 4) 


Serra {Nice 4), Rustichelli (Stade Français 4), Bonnel (Valenciennes 4). 


(Sedan 4,35) 


MERBET Gunor MEKLOUFI ROY 
{Valenciennes (St-Etienne (Sedan 4,29) 
4,35) 


Bourdel (Angers 4), Chorda (Bordeaux 4), Calleja (Bordeaux 4), Baez (Cannes 4), Rerrus (Nice 4), Stasiak (Stade Français 4), Lekkak (Rouen 4), 


LE SACRE DE L'O.M. ‘7 4 


METZ - REIMS (3-2) 1 


METZ, — A l'image de Lemenan,  messins : J. Zwunka, qui marqu « a dit Jonquet, est le champagne pour féter officielle- 
SuccC S les Rémois Jouèrent d’une manière le premier but et fit marquer le la classe à l'état pur», et cette ment leur titre. 1 
très décontractée. Le jeu n'en fut troisième en deuxième mi-temps, opinion était reprise par M. Pérez, Le plus atiristé des 1 


le nouveau président du Siade de malgré ce succès, était 
Reï lui aussi séduit par le  blement l'entraîneur Jacques 
jeune î ié» par les dir 
ourtant durant les ci 
contres, son équipe av 


que plus agréable à suivre, surtout au terme d'une contre-offens 

DE PRESTIGE en première mi-temps, car les L grand style qui t 
opérant avec rapidité et fa lement la défense r 

euler la ball eur donnè- di 
rent une très bonne réplique. 


émois, malgré deux but 
i et une bonne fin de ps 


Mas- ait 


ès souvent Son vis-h-vis 


ax, ét Claude Hauskneehts aissèrent donc échapper Ia vic au neuf points sur dix, 
Trois hommes se distinguërent qui a signé ‘-“uis huit jours un e, ce qui ne les emp nulle- > 
partieu ent les rangs contrat profs "mel, ment d'aller, le soir même, sabler André LEMAY. 


LIMOGES - FORBACH (2-1) 
s comment  baissa pas les bras et sauva l'hon- 


sachant par le jeu baissa d'un ton et, au repos, tre, on ne saura jan 
PLACE AUX a nt plus malgré de très nombreuses 0 Suray parvint à der: se- neur sept minutes svant la fin 


aux dures rencontres qui vont les sions de buts, Limogés n'avait pu à sauver sur la ligne par Sinnes. Les Limougeauds em- 


de 


atlendre pour tenter d'accéder en augmenter son capital. Malgré ce <pressing» forba-  pochèrent done les deux points du 
BARRAGES Division [ qu'au résultat obtenu Mieux même, rien ne semblant  chois, Limoges allait cepem succès, ce qui leur permet de t 


devant les Lor devolr luisréuss! tait Forbs faire” basculer le match à Ja miner troisième, mais on les avait 
Durent la premiè qui, animé pa joue 5" minute, grâce à nie montée sentis, durant la dernière heure, 4 
LIMOGES. — Un peuw-plus de on retrouva le visage souriant des limousin Kowal, allait prendre la offensive d'Olliveaux qui donna à plus préoecupés des malches à vê: 
detk mille spectateurs ont assisté  Limougeauds, sensiblement le direction des opérations, et les Boucher; celui-ci fira puissam- rque de celui qu'ils disputatent. 
à da dernière victoire de Limoges : mème que celui qui a été vu devant hommes de Blondel ne durent qu'à ment sous la barré, mais la balle: On les trouva moins ardents dans 
de la saison, face à Forbach. Marseille, avee toutefois un peu la chance et aussi à Remette: vint en jeu, Toutefois Invernizzi  l'allaque de la bullè et on sentait | 
U Cés spectateurs, furent parfois un moins de réussite, mais qui vepen- — de-ne pas se voir rejoints à la se trouva à la réception et, de la que le souci dominant était d'évi 
peif déçus, mais ils eurent tort, dant permit à Barret, à la 14° mi- marque, notamment à la 67° n dête, battit Verdié, Cette fois c'était er la blessur 
catQil fallait comprendre que les  nute, d'ouvrir le score. Par la suite,  nute où, sur un cafouillage mons- gagné, mais Forbäch s'accrocha, ne Claude FRANÇOIS. 
BESANÇON - MARIGNANE (0-2) 
BESANÇON. — Les Bisontins ont deux buts par Edouard et par style, oceupant très souvent le. m préciser que Roussel fut 
LE PIRE subi le pire des affronts. Pas um Nury. Ils se sont battus avec becs  cump de leurs adversaires. S'ils sauvé trois fois par les montants 
des moins optimistes de leurs sup- et ongles sur toutes les balles, ont échoué, c'est d'abord parce - oula transversale sur des tirs de 
porters n'aurait pensé que leur mais sans jamais confectionner au- frès difficile de fo Liron, Halberda et Turci, et par .\ 
DES AFFRONTS ‘se: it succomber devant le tre chose qu'un football fruste et ge défensif adverse, ter une intervention désespérée de de 
dernier du classement, sans ns éclat, un football de combat  blement renforcé, ensuite parce écrit que la % 


es_Bisontins au- 


iver l'honneur sôuvent désordonné et imprécis 
dire que les Marignanais ont es Bisontins, sans élever leur rait un couronnement dans le 
bien joué ? Même pas... jeu bien au-dessus de leurs rivaux, enfin ils n'ont même ton 

ertes, ils ont fait preuve d'ar- ont néanmoins développé des ae2 pas eu de chance, 4 
deur et’ d'énergie et ont marqué tions collectives dans un meille À ce sujet, il convient quand S. GROSFILHEY. | 


IONTPELLIER - CHERBOURG (2-0) 
LES DIABLOTINS 5 2 2 »:5907 2 Pont uv peu commune Ce ne vont aide déeme Voeule, Malreusement ne Lot Balle Capo 


ut de fort belle façoi 
F mal. s'est joué par une chale 4 ni Limousi, qui lui fu pour Cherbourg, le tir final ne les deux buts de la rencontre e: 
accablante, et le premier à secou ur À tour opposés, qu que frôler le montant du but. d 


deuxième mi-temps, le-deuxième à 
DU S le] M la faible assistance fut le n° 7 de  contrediront. Quelle :spontar côté qui rend insensible le préposé quelques secondes de la fin, Rien 
s_) (3 Je Cherbour dans les d ges, quels dribles au tableau d'affichage. Mais j'ai ne sert de € 


tins du er 


urir, il faut. shooter 


Marchi, ce diable de bonhomme, courts et sans appel ! l'impression qu'on entendra sou- à point. : 
possède Une façon de laisser su L'exploit du match lui fut d'ail- vent parler de Marchi. ; 
ceux dont la consigne est de leurs attribué à la 76 minute, Plus heureux furent les diablo- Georges BUSNEL. 
| SÉKOU rt ma ntage d'occasions point crucial. fense héraultaise, vers la 70* mi- balle roula sur la barre où fut 
de buts que les Biterrois, mais leur _ Samper (59, Charpentier (8),  nute surlout, et Iché dut avoir  détournée par un poteau à deux 


jeu trop désordon leur inter Blanc (9), Charpentier (18, 21”, l'aide de la chance, outre ses excel- reprises, et Legros réalisa deux 
OPPORTUNISTE souvent d'être réellement percu- 22°), auraient très bien pu mar- lents réflexes, devant Edom, Char- actions décisives dans son style 
tant quer, malgré la domination tech-  pentier et Blanc, tandis que le  sud-américa 


E- Dans ce match, il aurait suffi de nique et tactique de Béziers, jeune Bover gâcha deux-balles En somme, nous aurions pu ter- 
‘ ANGOULEME, — «Lorsque mon changer Bessonnart de camp pour mais Iché veillait, ainsi que Cuxac. faciles. miner celte saison sur un plaisant 
premier tir frôla le poteau, j'ai que le résullat soit inversé. L'ab- Pur contre, Sékou sut exploiter une Si Angoulême mé mateh nul, mais Béziers voulait sa 


compris que nous allions encore sence d'un meneur de jeu en alta: mésentente de trois défenseurs nul, Béziers pouvait quitter le revanche du match aller et, une 

connaître un jour sans », constata, que s'est fait sentir pendant toute pour battre Hugues d'un tir ful- stade la tête haute, car l'astucieux fois de plus, les joueurs locaux 

débasubé, Charpentier, l'ailier gau- : la saison dans l'équipe angoumoi-  gurant. Bessonnart, le feu follet Bonnel, manquérent d'influx et de réussite 

che angoumoisin, après la défaite sine et les efforts de recrutement En deuxième mi-temps, après un  l'adroit Cristol, et le rapide Sékou sur leur terrain. 

des Charentais devant Bériers. pour la saison prochaine devraient … passage à vide, marqué de chaudes avaient, eux aussi, mis à contribu- : 
Certes, les hommes de Grizzelli porter tout spécialement sur ce alertes, Angoulême harcela la dé- tion l'arrière défense locale + la L. RAYNAUD. 1 


TOULON - BOULOGNE (2-1) 

joueurs, eux, conservaient encore ne s'était acharnée sur les € Mari- enseurs locaux, et à l'intrépide ler parfaitement toutes leurs en- 

TOULON un faible espoir, et ils abordérent times. Le gardien visiteur se tira Garofalo en particulier, treprises. Moine, certes, fut sérieu- 
la partie avec une louable déter-  miraculeusement de situations qu Cependant, la réplique toulon- sement menacé, mais Garofalo dut 


mination, Rar t les avait semblaient . désespérées, et il e fut rapide. Djibril, peu fu- faire face, lui aussi, à de dange 


ESPÉRAIT vus se à l'offensive avec trouva dans les montants de son  vorisé jusqu'alors par la réussite,  reux assauts, ef Laffont lui vint en 
autant de résolution ct de mor- but de précieux auxili trouva une juste récompense à des aide sur la ligne de but. 
dant. Comme, d'autre part, ants efforts combien méritoires, deux , 
Par leurs assauts répétés, leur  boulonnäis, lancés par Amara eb minutes après Sapeta, . La logique fut cependant respec- 
ENCORE conviction! et leur vitesse d'exécu-  BRaspotnik qui opéraient au mi- D le dernier carrg- tée au termé de cette: partie-fort 


à exploiter , Toulon demeu- plaisante, et ce fut le cæpitæine-des 
ne fut pas rait toujours menaçant, et Laffont, + azur et or » qui signa justement 
de voir les suivi. de Borowski, n'hésita pas à le but de là victoire, une victoire 
re ap se lancer à la tête de ses troupes. qui, hélas, he servait pas à gr 
ons qui Mais les Varoïs, emportés par leur . chose. s 
hir aux élan, ne parvenaient pas à contrô- André GASTINEL. 


AJACCIO - AIX (2-1) 


AJACCIO. — Rien ne plaidait en jeune Sini jouait démi-gauche et  s'appliquérent davantage et trois encore les plus efficaces, tandis 
BARROU faveur de cette rencontre, duel de Moïse à l'aile gauche, tandis qu'à buts allaient être inscrits en moins qu'en défense, Knayer se montrait, 
mal-classés, qui altira ‘à peine Aix, compte lenu des absences de dix minutes, Barrou puis Mar- une fois de plus, Souverain. 


tion, ils jetèrent le désarroi dans lieu, étaient prompt 

TOULON. — Si les. speela la défense boulonnaise, Moine, qui le moindre contre, i 
toulonnnis — qui avaient boudé ne savait plus — c'est le cas de tellement surprenant 
cette ullime rencontre — ne le dire —— à quel saint se vouer, Nordistes ouvrit le sc 
ient plus du tout à la quali- aurait certainement été battu, mal: ou t ineur 

n de leurs favoris, les gré tout son talent, si la malchance ient donné à réfl 


cinq cents spectateurs au stade  d'Ujlaki et de Planté, de nombreux cialis trouvant les premiers le che- Malgré cette défaite à Ajaccio — 
LAN A Jean-Lluis. En effet, une chaleur juniors avaient été appelés: Silvy, min des filets pour l'équipe corse, une équipe qui ne sourit décidé- 
torride régnait sur la ville, si bi Brunet, Mosa et, bien sûr, Michel.  imités ensuite par l'Aixois Silv ment pas aux Aixoli — Hercreg 


Ce match ne demeurera pas Un seul homme émergea finale- peut regarder l'avenir avec 


que les gens préférèrent les pl 
git de l’Argen- Confiance, eur ses jeunes ont 


de la place à ceux du fool- longtemps dans les esprits, Le ment du lot : il s 


LE MATCH si. eélaele Fute en effet, des mé Un Moyano qui, fee à ses ancens prouvé qu'ils seraient capables de 
De pa d'aut les eni notône, surtout en première mi- coéquipiers, joua à la fois a aire parler d'eux dans un proche 
neurs lentaient quelques exp temps mais, après le repas, stimu- élégance et avec volonté, Pour leur  aveni 


ces: c’est ainsi qu'à Ajaccio, le lés par le publie, les Ajacciens part, Barrou et Marcialis furent Jean COLOMBANI. 


UN COCKTAIL SAVOUREUX | ANDERLECHT ET VAN HIMST 
_ [oetvendredi AU PARC | EJDÈLES A LEUR RÉPUTATION ? 


Mercredi et vendredi, le Pare des Princes sera le théâ- (tel Mr ont été EU 1e sous les drapeaux... et sont marès. Nous avions vu, à Oran, une équipe de Vasco pé- 
tre du Tournoi de Paris. Pour la première fois dans venus renforcer le Dukla, qui est, comme on le suit, le tulante parce que rajeunie, qui comptait dans ses rangs 
l'histoire de ce Tournoi, l'équipe parisienne sera absente. club de l'Armée. On verra done le football tchèque à quelques virtuoses comme. les attaquants Alcir et Lima 
On se souvient que le Racing voulait organiser an match Paris. Nul doute que ses représentants chercheront à dé- et le demi Zé Carlos, mais qui dut finalement s'incliner 
de barrage avec Reims pour désigner le quatrième par- montrer qu'ils auraient pu, er participant à un groupe devant le Real, plus < réaliste ». Vasco de Gama, c'est | 
licipant. Mais les Rémois, qui ont multiplié les matches préliminaire un peu moins relevé, aller en Angleterre. le football brésilien avec tout ce que cela comporte de 
ces derniers temps, ont dû déclarer forfait. C'est Sedan © ANDERLECHT est un fidèle du Tournoi. C'est une fantaisie el de panache. Gageons que les Brésiliens 
qui affrontera les trois autres protagonistes puisque Du- #q ipe que le public parisien connait bien. Elle connaît auront à cœur de faire oublier les pénibles incidents de 
gauguez à dit à Marcel Galey : « Je n'ai besoin d'aucun plus particulièrement ses plus illustres joueurs. Ne se Bordeaux. E 
racingman ». sont-ils as distingués récemment au cours d'un © Quant aux Sedanais, ils chercheront à accom, 

Quels sont ces derniers ? Comme toujours — et c'est France-Belgique de sinistre mémoire ! Nous reverrons un futur public, Ils apporteront par leur style de 

ce qui fait la valeur de ce Tournoi el son succès — des l'incomparable Van Himst dans ses œuvres, Le champion tants, leur enthousiame et leurs légendaire énergie, une 
équipes de premier ordre, de Belgique a un jeu extrêmement séduisant, basé en note originale dans ce Tournoi. Les espoirs que sont les 

Tout d'abord, SPARTA DE PRAGUE, brillant vain- attaque sur la circulation du ballon et, en défense, sur Roy, Di Salvio, Marie, auront tout à gagner — tout 
queur de la dernière édition et qui reste une équipe < la ligne » avec recherche du hors-jeu pour les atta- comme Herbet — à se frotter à des équipes de stan- 
redoutable. Certes, les champions de Tchécoslovaquie de wants adverses. Crest le porte-drapeau d'une certaine ding international comme le sont le Sparta de Prague, 
l'an dernier ont dû céder leur litre celte saison au Du- école et au Pare, Anderlecht aura $es fans, è Anderlecht et Vasco de Gama. : 
kla (qui à d'ailleurs réussi le doublé) mais il est juste @ VASCO DE GAMA est une formation sud-américaine Demi-finales (mercredi) : Sparta-Sedan et Vasco de 
de faire remarquer que plusieurs vedeltes du Sparla un peu fantasque, qui à tout de même un fameux pal- Gama-Anderlecht, 
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DIVISION 1H: 


36% et dernière journée |” 


Metz 3 (2) 
Reims 2 (1) 


Marseille 3 (2) 
Bostia 0 


Limoges 2 (1) 
Forbach 1 (0) 


Toulon 2 (1) 
Boulogne 1 (1) 


Angoulême O 
Béziers 1 (1) 


R.C. Poris 0 
Grenoble 5 (4) 


Montp. 2 (0) 
Cherbourg 0 


Besançon © 
Morign, 2 (1) 


Ajoccio 2 (0) 
Aix 1 (0) 


Comy.sition des équipes Buts Recettes Commentaires Meilleurs joueurs 
————__—_—_—_—_—_—_—_—_—— | | | | 
Metz prit rapidement le match en main 

METZ. — J.-L Heinrich — G. Zéunka, Husson, Molla, Koundjo — renvol ;-les Lorrains ouvri- | METZ. — Musson, Molia, 
3. Zwunks, Helf — Matié, Hess, Hausknecht, Vagneur. — Entr, :|  @* J. Zwunka (M) 35.558 »  |rent le score à la 6 minute; Koundjo. J. Zwunka, Mel, 
Favre, 1e Human M) 7130 spect, | minutes de jeu, fils menalent 2-0. Matié, Hausknecht, 

; M Gori (R} conde mi-temps, les Rémols réagirent et les 

MEUUS. — D'Armenle — iegel Djko, Lemenan, Masclaux — | 46 Hausknecht (4) Arbitrage : ins eurent” du mal à Danerver eur |.-RKUNR, — Hegel Le. 
Bourgeois, Gîlles — Laurier, Gori, Grochulski, Gaidoz. — Entr. : ‘R) M. :8chwinte : pourtant, à la 65* minute, ils | menan, Bourgeois, Giles, 
Jonquet. t un 3* but, La réplique de Relms | Gori, Gaidoz. 

fut imglédiais et le maleh Sacheve eur un 
score de 3-2. 

Cette, rencontre fut anlmée et passionnée, 
partols à-Lencbe. Les Manelisie De parmi: 

MARSEILLE, — Escale — Tassoi HG PE ren: l'équipe insulaire de faire dt 
RE ee MR OMS DRE De en ŒUle 166260 [exploits ; pourtant, Bastia construisit MARSEILLE, — Toute 

Ÿ À - 3 “t 20+ Joseph (M) 13472 aspect. | sez jolis mouvements. A la mi-temps, Mar- | l'équipe. 

BASTIA. — Ofsatti — Parins, Vincenti, Cornu, Gandolfi — Fer- Ed red seille menait déjà 20 grâce à Joseph. En 
rer, Baceaïeli — Vescovall, Padovant, Sunronettl, Boukholfa — Be Rjoione (On) Arbitrage : | seconde mi-temps, Brotons ajoute un troi- |. BASTIA, — Farina, Vin- 
Entr. ? Nage M. Bois |sième but: Jes Bastiais, sans doute décou- | centi, Cornu, Gandoifl. 

ragés, ne réngirent pas comme on aurait |. 
pu l'attendre, 
Dés le début du mateh, Limoges domina 

LIMOGES. — Remetter — Taulé, Suraÿ, Desremaux, Renaud — O!- nettement et à la 12 minute Barret 
vaux, Nourredine — Boucher, Invérnisal, Yansanne, Barret, — Entr. sus p |ie score; cette e mttemee mie | ÉTMOGES, — Remetter, 
Blondel. arret 234 spect. Taulé 

“ Invernizsl (L) mn: 

FORBACH, — Verdié — Urbaniak. Kowal, Wilcker, Leininger — Te Sinnes (P) Arbitrage : [fut Remeltér qui fut le plus souvent à |. FORBACH, — Urbaniak, 
Séhwinn, Wéndlandt — Atamaniuk, Sinnes, Mateja, Griear. — Entr. : M. Poncin  |l'ouvrage. Ils égalisérent à la 75e minute| Kowal, Schwinn, Sinnes. 
Kowal. mais Limoges devait reprendre l'avantage 

cinq minutes plus tard, 
Les Boulonnais eurent énormément de mal 

TOULON. — Garofalo — Meunier. Borowskl, Laffont, Pournier — 4 contenir l'ardeur combative de leurs ad-| TOULON. — Sara, 
Roubaud, Favre — Sudre, Van Sam, Djibrill, Leroy, — Entr. : Mirouze PT api Pr | uersaires et al Toulon avait eu un_peu plu | Borowskt, Laffont 

spect, | de chance, le sc 
L = Fe peta 18) à l'avantage di ï LOG: 
Re eo een nge cet | fans! [se uen nus mr 
Ent. : Cheuys. . Debrous | quelques fautes ; cependant, 
del fin, Laffont donne is victoire à ao | nn Sepels. Dewlider, 
Mo UD do 1 | ANGOULEME. 3: 

ANGOULEME. — Hugues — Leuros, Bourdelle, Polroi, Marcel — sa7 ulËme ; Tché, Dartisilremant | Fa sues, Legros, Polrot, 
Samper, - Ladoux. — .Bover, Blanc, Edom, Charpentier, — Entr, + 900 spect. fut trés souvent à l'ouvrage. Sekou, | Per, Blanc, Edom. 
Grixetti. Me Sekou (2) sur un très beau tir, marqua l'unique but 

Ne ons calé man Gi étain 25 Ti ' Arbitrage : | du mateh à ia 36° minute. Par le sulte, male rue jus 
Bonnel — ékou, Besson, Cristol, Bessouhart, — Entr. : Tomazover,. Re lantrente DRE, nes 2e Gr. à . 

M. C. PARIS. — Moule — Duffez, Bollinl, Lulggl — Lopez, mue . ae Ve débats très mal.pour le Ra- 

ghuf Æ Stleber,-Cariwrient, Marevie; Guignedoux, Rule: — Entr, a ape EN it "sd SH merautrent Ne ln ais GRENOBLE, c 
pe. ? . .. — Chau- 
3e Pelmon veau, Durnnd, Pelssoh, 

GRENOBLE, — Chauveau — Fossoud, Now: en ri Atbltrage : 

Desgranges, Durand — Segura, Bossy, Pelisu nee dors Mmes N 
Batteux, 

— Desson — Aubert, Augé, Dimousl — Marc, Ter- Ce match ne fut pas excellent, on y Wt| MONT r ELLIER, 
rasse — Grace ‘couronne, Archimbaud, Gratian, Dell'Hoste. — Entr. : 32 » CT quelques pes se Live Dell'Hoste, Gratiau” Aïe. 
L. Favre. À pour autéürs Merchi et Tayeb d'une Da: ; A 

40 Archimbaud, (M) #20 wpect. | Dell'Hoste, Gratian et Archimbaud d'autre | Chimbaud. 

ORERBOURG. — Montes — Guillon, Rault, Courbon — Jublot, Glo- ## Grauc! (M) part. À la 60.minute, Archimbaud fut l'au- | OnennourG. si 
bes — Marchi, Lion, Dortomb, Tayeb, Lehuraux. — Entr, : Rumimel- Arbirsge © [teur d'un très joli but. A la dernière mi-| as À 
hardt. M. Mouton |nute, le score fut porté à 2-0 par Granel. à 

BESANÇON, — Roset — Bourlet, Savole, Turci, Dusseau — Lisnard, Cette rencontre ne fut pas d'un très grand 
Bourdonele — Halberda, Liron, Cricnnet, Gasser. — Entr. : Meerseman. 1 Eéouard (M) À are Bd Eee ER Pr us ere 

. re. 

MARIGNANE, — Roussel — Baçonnier, Macan, Markiewles, Barellae LE. à fit les plus belles nc! 
+, CavienT. Michel — Nuïy, Eriest, Chiavaun, Edouard. — “ mi M EUR 

Mr. © leuil. + parvinren 

mrquer deux buis, 
Cette partie fut bien monotone, surtôut 

AJACCIO. — Alberto — Casties, Mistre, Knayer, Moscadelll — Lg 3608 P en première mi-temps, En seconde mi-temps, | AJACCIO. — Alberto, 
Moyano — Mortso, Barrou, Marcialis, Moïse. — Entr, : Mure 42 Barrou (AÏ.) 629 spect. phangirent Ge. Erin, à Knaÿer, Sinl, Moyane, 

6% Marcialls (AJ) ntage d'occasions, feux 

AIX. — Varini — Chaffard, Bocchi, Rossi, Revel — Michel, Moss mie Silvy (AÏx) Arbitrage : par Ajaccio, les Aixois réagi-| Barrou, Marcialis, 

— Sy, Pin, Meggiclaro, Brunet, — Entr. : Herczeg. M. Vulllemin |rent; mais il fallut une erreur-de Mosca-| AIX. — Varin!, Bacchi, 


delli pour qu'Aix marque son unique but. 


Rossi, Svy, Meggiolnro, 


Terrain Adverse Pois Css Terrain | _Aduerse | Total |... | Terroin | Adverse | Totol | Réussis 
3, & N PI. € N pl P. SRPERE cire *CNRE-GUPeUE 
3 1 7136 22. 6 8 50 1. REIMS 53 17123 21176 38 + 38 4 110 0,4 113 1 
1 7136 20 8 8 48 2. MARSEILLE 41 11/17 20/58 31 +27 2 010 112 2 A OL 0 
652 6136 18 10 8 46 | 3: LIMOGES Ann le 18000 2271 Ale 0 a) TES | MNTES 
3 -3 6136 18 9 9 45 4. BASTIA 30 14,30 32160 46 + 14 1 0,0 211 210 2 
3. 2 7136 17 10 9 44 5. TOULON 42 15114 23,56 38 + 18 3 111 214 3, 4 1 
3 3 7136 17 9 10 43 | 6. AVIGNON 38 16/30 26/68 42] +26 |3 213 416 6|5 3 
3 4 8136 19 5 12 43 7. BEZIERS 38 17/21 25|59 42 A IZ 3 o!1 314 312 3 
Sox 3 8136 15 12 9 42 8. METZ 37 23|17 27 | 54 50 + 4 1 o!1 012 012 0 
S:..2 9136 15 10 11 40 9. BOULOGNE 40 2320 33160 56 + 4 1 210 111 311 3 
1 4 9136 16 7 13 39 10. GRENOBLE 37 19/25 39162 58 + 4 1 112 213 3|2 3 
: doi) | 12136 12 11 13 35 11. CHERBOURG 25 12/14 38|39 50! — 11 3 0|1 314 3| 3 2 
6 6 9136 11 10 15 32 12. ANGOULEME 22 14/26 28148 42] + 6 1 010 211 211 0 
$ 5 13136 12 6 18 30 13. MONTPELLIER 35 23/11 37 |46 60| — 14 œ 010 115 113 1 
6, :5 11136 9 11 16] . 29 14. BESANÇON 32 30115 42147 72| — 25 4 211 215 414 3 
CR 12136 8 11 17 27 15 AJACCIO + 32 25113 39145 64 — 19 1 111 212 312 2 
2.6 13136 8 9.19 25 16. FORBACH 22 17/21 50 |43 67| — 24 (9 0|0 3,0 3| 0 3 
2 11 10/36 9 6 21 24 17. RC. PARIS 24 3722 33146 70| — 24 1 3/1 212 512 4 
8 5 14136 6 11 19 23 18, AIX 26 21113 41139 62! — 23 1 010 211 AE | 1 
3 2 12136 7 5 24 19 19. MARIGNANE 16 28|16 45132 73| — 41 3 112 415 512 4 
CLASSEMENT DES  BUTEURS 
Journée à venir CURIOSITES 


18 buts : 
17 buts 
16 buts : 
15 buts : 
14 buts : 
Il n'y avoit que seize clubs la (Voir. le. calendrier - du . 

soison dernière en Division || et barrage avec Limoges et 

donc. que trente . journées de Bostie en page 9.) 

championnat. C'est la raison 13 buts 


23 buts 


pour laquelle nous ne publions 


plus de classement comparé. 


11 buts : 


10 buts : 


30 buts : 


12 buts : 


Ferrazzi (Grenoble) 
Gionella (Béziers) 
Boukhalfa_ (Bastia) 
: Groschulski (Reims) 
Maravic (R.C. Paris) 
“Blanc (Angoulême) 
Sekou (Béziers) 
Invernizzi (Limoges) 
“Joseph (Marseille) 
Van Sam (Toulon) 
Bonnet (Avignon) 

* Atamaniuk . (Forbach) 
Yansanne (Limoges) 
Liron (Besançon) 
Djibrill (Toulon) 
Borrou (Ajaccio) 
Blanchard (Reims) 
Amara (Boulogne) 
Sonsonnetti (Bastia) 
Bourgeois (Reïms) 
Couronne (Montpell.) 
Rospotnik (Boulogne) 
Gori (Reims) 
Brotons (Marseille) 
Vescovali (Bastia) 
Dos Santos (Boulogne) 


© Une seule équipe a gogné plus de matches à l'extérieur âué 


chez elle 


Marignane (4 contre 3) ! 


© Comme en Division |, pas ün seul penalty n'a été sifflé ou cours 


de 


cette_ journée. 


© Reims remporte aisément le’ challenge de la meilleure attaque 
(76 buts) devant Avignon (68) et Grenoble (62). 


© Lo défense la plus « hermétique » du championnet a été celle 


de Limoges (27 buts): suivie de celles de Morseilla (31), de Reims 


et 


de Toulon (38). 


© Ferrazzi (Grénoble) est sacré roi des buteurs [30 buts) devont 
Gianella (Béziers), 23. 


© Le Racing a pris 13 buts au cours de ses deux derniers matches 


de 


championnat... et au Parc des Princes ! 


© Le recordman de matches nuls sur l'ensemble de le saison 1 
Metz (12). Seconds ex-æquo : Cherbourg, Besançon, Ajaccio et Aix 
11 


@ 1 y o eu 83 matches nuls cette saison en Division I, éepen- 


dant que 988 buts étaient réolisés et que 39 penaltie, sur 53 eccor- 
dés, étaient réussis, 


: 225.925,85 F pour 28.459 spectateurs. J 


14 France Football 


J-Ph. RETHACKER. — Grenoble a 
fait figure pendant quelques semaines 
de candidat à la montée en division 1. 
Pourtant votre équipe se retrouve 
aujourd'hui au milieu du tableau. 


Albert BATTEUX, — Il est vrai que nous 
avons eu une très bonne période cet hiver 
et que nous avons fait longtemps figure de 
favori à l'accession, Mais nous avons, connu 
subitement un passage à vide, au moment 
même où les matches à gagner étaient très 
importants. Aussi n'avons-nous pu disputer 
nos hances même pour les barrages, en cette 
fim de saison, Je crois qu'il fauf d'abord 
attribuer cela à l'inconstance qui caractérise 
régulièrement une équipe constituée de 
jeunes footballeurs. 


|: Ph, R. — Vous avez perdu plus 
nm match et plus d'un point alors 
vous meniez le jeu et le score très 
nettement. 


A. B. — En effet, il nous est arfivé très 
souvent d'avoir uhe’avance de deux où trois 
buts que nous avons gaspillée. stupidement 
au profit de nos adversaires. [1 en fut ainsi 
devant Besançon ou Ajaccio. Je pense que 
c'est une question de rigueur défensive et 
surtout de concentration. Dès que nous 
croyons avoir la victoire en poche, nous nous 
laissons aller et redonnons du champ à 
l'adversaire. 


J-Ph. R. — C'est bien votre effica- 
cité défensive qui paraît en cause. 

A. B, — J'ai été un peu déçu par le rende- 
ment inconstant de garçons comme Fossoud, 
Novak ou Desgranges, qui auraient dû être 
des chefs de files, des patrons, dans notre 
système défensif et qui, en réalité, n'ont 
Jamais réussi à s'imposer pleinement à leurs 


(J.-PH. RETHACKER) 


coéquipiers. Tous trois possèdent des qualités 
incontestables. Mais ils n'ont jamais connu 
qu'un seul club, le F.C.G. et n'ont fait qu'un 
passage météorique en Division I. Cela ne 
fut pas suffisant pour leur donner l'expé- 
rience et l'autorité indispensables. Ils tien- 
nent un rôle important dans l'équipe, mais 
ils ne paraissent pas capables de se surpas- 
ser; de ‘s'imposer quand leurs partenaires 

sont un ‘peu dépassés par les événements. 
J.-Ph. R, — On a, par contre, beau- 
coup apprécié devant le R.C. Paris un 

jeune défenseur appelé Sanlaville, 

A. B. — J'ai ‘décidé de l'incorporer À 
l'équipe professionnelle il y aun mois envi- 
ron. Et je ne le regrette pas. Daniel Sanla- 
ville a°18 ans seulement. Il vient d'un petit 
pays (Pont-de-Vaux). 11 s'est tout de suite 
imposé par son sang-froid, sa netteté d'in- 
tervention, sa clairvoyance, son abattage. Je 
crois que nous tenons en lui un très sérieux 
espoir. 

1-Ph. R. — Ces passages à vide qui 
se produisent en cours de champion- 
mat, on les retrouve aussi en match ? 

A. B. est tout le problème des équipes 
en formation. Elles se déconcentrent très 
facilement, Quand un joueur commence à 
rater ume passe ou un dribble, tout l'en- 
semble se met à cafouiller. C'est pour cela 
que nous aurions besoin de deux ou trois 
footballeurs expérimentés, capables de remet- 
tre tout de suite de l'ordre dans la maison 
au mauvais moment, Il en faudrait un en 
défense, un au milieu du terrain et un en 
attaque. 

J-Ph. R. — L'attaque grenobloise, 
par contre, a séduit tout son monde 
cette saison et multiplié les exploits. 


A. B. — Elle possède, en effet, plusieurs 


BATTEUX : 


<UÜn 6renoble en formation > 


joueurs de grand talent et de grand avenir, 
Devant le Racing on na pas vu Copé et Fer- 
razzi qui étaient partis en tournée avec 
l'équipe de France amateurs. Mais vous avez 
pu apprécier les qualités d'un Pélisson, d'un 
Bauda, et d'un Durand qui, il y à quelques 
mois encore, végétait en réserve. Durand, en 
effet, avait quitté Grenoble pour tenter sa 
chance ailleurs. Après avoir échoué, il était 
revenu chez nous, sans grand espoir de per- 
cer. Il tint longtemps le poste d'arrière 
#auche, mais il vient de démontrer ces temps 
derniers, qu'il possédait la technique et les 

dons d'un très bon attaquant. 
1.-Ph. R.— Toute la force de votre 
ligne offensive est venue cependant 
_cette saison du tandem Copé-Ferrazzi. 
A. B. — Effectivement, ces deux gaillards 
se sont épanouis complètement depuis six 
mois. Copé est plus complet peut-être que 
Ferrazz! tous deux s'entendent fort 
bien. Ferrazzi a démontré des talents de 
buteur incomparable, car i} est -opportuniste 
ét il a grande confiance en lui, Mais je dois 
dire que Copé aurait dû marquer beaucoup 
plus de buts qu'il ne l'a fait. Car il lui est 
ë très souvent de se trouver, après un 
ux », en position de but, mais il 
a pas toujours Liré le maximum de ces 
actions, bien qu'il ait un-très bon tir et 
qu'il le démontre régulièrement à l'entraine- 
ment. Il n'en reste pas moins vrai que Copé 
et Ferrazzi sont deux attaquants de grand 
avenir à mon avis, et qu'ils devraient le dé- 

ontrer dans un an ou deux. 
3.-Ph. R. — Pour cela, il serait Idéal 

que vous jouiez en division L 

A. B. — Nous possédons une ossature de 
jeunes qui peut nous donner de l'espoir. Mais 
je vous l'ai dit, il faut renforcer l'équipe 
si nous voulons participer à la bataille pour 


les premières places. Il-ne faut pas être très 
pressé. Je dis souvent aux dirigeants et aux 
joueurs que, comme Paris, ni Reims ni le 
Nantes actuel ne se sont faits en un jour. 
Nous avons choisi une conception de jeu 

je ne parle pas de système rigide, mais 
d'idée directrice, Je pense qu'à Grenoble 
comme à Nantes, les joueurs jouent ture, 
ils l'entendent, comme ils l'aiment, et non 
pas comme on le leur impose, C'est la bass 
essentielle de la réussite. Cela dit, nous cher= 
chons tous à faire évoluer le F.C. Grenoble, 
à le faire progresser de façon rationnelle. Sur 
le plan de l'orga n administrative, ces 
sibles, Ne venons- 
leurs, d'inaugurer récemment 
1 fambant neuf. Petit à petit 


nous pas, d' 
un siège so 
l'édifice s'élévera, je l'espère, vers les 
sommets, dans une villé où la constrüetion 
est d'ailleurs très active, 
1.-Ph. R. — Un mot sur l'équipe de 
France et. la. Coupe du Monde que 
vous ne pourrez pas suivre d'ug œil 
distrait.… 


A, B. — Je serai en Angleterre et j'y sui- 


+ vrai, non.sans émotion, les performanees des 


que j'ai déjà précisé 


Tricolores. Je redis ce 
plusieurs fois : à s que tout est pos- 
sible dans cette compétition mondiale où les 
valeurs techniques serpnt sérieusement nive- 
lées par les valeurs morales. Le tout pour 
l'équipe de France et pour ses joueurs sera 
de croire en eux, de ne jamais renoncer, de 
ne pas se prendre pour plus faible que les 
autres, et de se préparer sérieusement. Je 
veux espérer, À ce sujet, que le stage prépa- 
ratoire en Écosse aura autant d'utilité que 
celui de Kopparberg. Pour le reste, il faudra 
en remettre à la chance qui joue tout de 
même toujours un grand rôle dans le foot- 
ball ! Heureusement d'ailleurs ! 


s. 


Un «oublié» de la liste 
des 23 à cœur ouvert 
(Tony ARBONA) 


GRESS : J'espère 


encore aller en Angleterre” 


STRASBOURG. — Les amplons 
sont éteints À Strasbourg où les 
bords de J'Hl ont retrouvé leur 
S galme et leurs promeneurs rituels à 
la recherche de la fraicheur si rare en 
> ce début de juin. 

Les footballeurs du Racing conti- 

t muent leur tournée triomphale dans 

les bourys et villes d'Alsace où les 
valnqeurs de la Coupe sont  fétés 
Mais à Strasbourg, les supporters n'ont 
4 pas retrouvé la sérénité que devraient 
Mpporter les victoires récentes. Cela 


pour deux raisons et en une seule 
personne : Gilbert Gress. 

\ La première, c'est le départ annoncé 
de Gilbert. 


La deuxième, c'est la non-sélec 
du même Gress parmi les 23 
tionnés de la Coupe du Monde, 

Nous avons retrouvé Gilbert Gress 
chez belle-maman qui cultive avec 
passion l'art d'être grand-mére. La 
jeune Cathie (18 mols) adorable bébé, 
aux joues en pommes d'Api, est le 
personnage central de cette famille. 
Elie ressemble À Béatrice (sa maman) 
quand elle rit et & Gllbert (son papa) 
quand elle pleure, assure-t-on. 


En tout cas, elle a la même cheve- 
lure que le ‘footballeur qui, signa- 
lons-le pour détruire sa légende de 
Beatles, est passé chez le coiffeur. 

11 est indéniable que Gress subit en 
ce moment une rude période, celle où 
sa vie d'homme et de sportif se 
dessine à traits très burinés. Il serait 
même plus exact de dire que Gilbert 
est plutôt amer, 


Où en est-l de son transfert à 
Stuttgart ? 

« Mon président m° a donné autori- 
sation de conclure mon transfert per- 
sonnellement, nous dit-Hl. J'al donc 
signé mon contrat avec les dirigeants 
allemands, mais 1! ne sera officialis: 
que lorsque mon club aura aus! 
signé son accord. Cela devrait se faire 
avant le 20 juin. » 

Gress est en pourparlers avec Je 
V.F.B. Stuttgart depuis deux ans. Il 
est allé s'éntrainer avec les Allemands, 
il a plu et pour.lui réserver une place 
(en fonction de la loi sur les étran- 
gers en Allemagne), les dirigeants de 
Étuttgnrt se sont séparés d'un Inter- 
national autrichien et de Popovic, le 
Yougoslave. Leur ambition est ° de 
constituer avec Gress et l'avant centre 
suédois Larsson, un tandem réputé 
comme celui de Dortmund, formé par 
Emmerich et Held. 

Les conditions financières, réservées 
au joueur, sont des plus brillantes, 
La mensualité sans être éxorbitante 
est améliorée parles primes de match 
(aul où gagné) qui sont très élevées 
en Allemagne. 

Le Racing ne serait pas désavan- 
tagé non plus : au transfert qui se 
chiffre par millions s'ajoutent les 
bénéfices de deux matches amicaux à 
Stuttgart et Strasbourg. 

Enfin, point très important, Gress 
ne serait lé que pour trois ans au 
erme desquels {{1l aura alors 27 ans), 


‘A pourrait négocier un aütre trans- 


tert intéressant. 
Gress est formel: « Pour moi, 
compte tenu: d'une carrière normale, 
Je peux dire qu'à l'âge de 30 ans, mon 
transfert à Stuttgart équivaudra à 
40 millions d'anciens francs... > 


Croit-1l pouvoir faire carrière en 


« Oul, le jeu de Stuttgart est exac- 
tement celui de Strasbours, je ne 
serals donc pas gèné et surtout on me 
fera jouer comme je le préfére, 
comme inter de pointe, organisateur 
au centre du terrain.-Mals comme je 
ne .suls pas gèné à l'aile, je n'ai 
aucune crainte. D'allleurs, les diri- 
geants et l'entraîneur allemands 
m'ont suivi pendant au moins une 
demi-douzaine de matches, et chaque 
fois Ils renouvelaient leurs offres, 
donc Je leur plais. » 


Ce garçon au visige ouvert, aux 
yeux brillants derrière des lunettes, 
est net dans ses phrases, maitres de 
son sujet, comme un clere de notaire 
énonçant les conditions d'un contrat. 

Il s'assombrit quelque peu quand 
nous lui demandons s'il n'éprouve pas 
de chagrin à quitter sn équipe stras- 
bourgeoise. Blen sûr qu'il est pelné. 
On n'a pas débuté gamin dans un 
club et gravi tous les échelons sans 
s'y être intégré, sans y accrocher 
quelque chose dé soi-même. Mais le 
football est son métier, 1 se doit de 
rechercher une promotion, u 
lioration de ss situation. I! 
un peu d'amertume. Son club n'a 
jumais eu _un geste particulier pour 
ui prouver, à son tour, son attache- 
ment. Aucune prime spéciale, aucune 
participation à um match, aucune 
prime de fidélité 

Gress n'a pas coûté un sou au 
ROCS., certes 1 ne se plaint pas de 
ses appointements, mais il croit être 
quitte : 

«Il se trouve dans le football des 
hommes qui, chaque saison, touchent 
beaucoup plus que d'autres, plus 
fidèles, en changeant de club. Moi. 


Son club _ approuvera-t-] 
ment, son transfert ? 

« Le président m'a indiqué qu'il me 
rendrait réponse dés que la Muniei- 
palité lui aura répondu À sa demande 
d'aide financière. S'il le peut, 1l 
m'accorders un contrat spécial qui 
compensera, quelque peu, mon trans- 
fert À Stutigart et je ferai même des 
sacrifices pour rester À Strasbourg. 

— Quelle est la solution qui, à 
votre avis, interviendra finalement ? 

Gress, réfléchit quelques Instants : 

— Franchement, je crois que le 
transfert à Stuttgart a neuf chances 
sur dix pour réussir. » 

Gilbert éclate de rire et conclut sa 
Dhrase par une déclaration qui tra- 
duit bien son souci majeur : 

+ Si je vals à Stuttgart, je pourrai 
peut-être gagné la Coupe d'Allemagne 
et ainsi réaliser un doublé qu'aucun 
Français n'a réuss. Ce serait une 
petite revanche sur le sort. Peut-être 
aussi comme Myller, Kops, Maryan 
Cdmbin, pourral-je être alors appelé 
en équipe de France. » 

Cette sélection nationale est pour le 
Strasbourgeols la plaie ouverte dans 
s0n Cœur. 

Et nous arrivons alors À la 
deuxième raison. qui provoque le 
mécontentement des supporters stras- 
bourgeois. 

Ceux-ci ont une théorie logique : 

On sélectionne Gilbert Gress parmi 
les 14 meilleurs footballeurs pour 


aller À Moscou et sans qu'il ait eu 
l'occasion de démériter au retour 
d'UR.S.S. on ne le juge pas digne de 
figurer parmi les 23 footballeurs pour 
Londres, C'est impensable… 

Qu'en pense l'intéressé ? 

< J'ai appris la nouvelle em débar- 
quant À Strasbourg, de retour de 
Moscou. Ça m'a donné vraiment un 
grand coup au cœur. Il me semble que 
Je suis maudit pour avoir enfin ma 
Première sélection en équipe « A » 

Gress a été Internation 
aussi en espoir, également 
mais en équipe fanlon, 11 n'a été que 
remplaçant. Or, jamais pour lui le 
sort a été aussi favorable qu'à ses 
camarades 

Lech n été titularisé lorsque Kopa 
se démit. Gondet grâce au forfait de 
Douis. Budzinski à celui de Herbl 
De remplaçant, ils ont été promus in- 
ternationaux, ‘Gress n'a Jamais eu 
cette chance 

11 nous faut rappeler qu'en effet le 
sort a toujours été défavorable au 
Strasbourgeois. Pour le match Espoirs- 
France, au Pare, un attaquant titu- 
laire est forfait, Gress reste rempla- 
gant et Goujon est rappelé. Contre 
l'Autriche « B », l'aller droit est 10r- 
fait, on appelle Fefeu et Gress reste 
remplaçant. 

Enfin, contre l'URSS. De Bour- 
going est forfait et Guérin transforme 
son équipe pour faire de l'arrière 
Herbin un attaquant et Gress rest 
sur le banc de touche. Bien mieux, !l 
croyait pouvoir Jouer une mi-temps, 
il n'est pas employé. 

Parce que nous connalssons les 1m- 
pératifs d'un sélectionneur soucieux 
d'avoir sous ses ordres des garçons à 
bonne mentalité et parce que nous 
avions eu quelques échos sur le carai 
tère de Gress, nous lui avons po: 
nettement l& question : 

« Croyez-vous que vous n'êtes pas 
ce qu'on appelle vulgairement « une 
tête de lard » impossible à diriger ou 
agaçant pour son entourage ? 

Mme Gress, qui nous écoute, sur- 
saute et tidimidement lance : 

« Oh ! non, monsieur, il est si gen- 


Gilbert, lui, sourit, croise ses bras 
et souriant rétorque : 

« Si j'étais une tête de lard, je 
n'admettrais pas que vous me le 
disiez, non ? Si vous le voulez, disons 
que j'ai mon caractére, mais pas un 
mauvais caractére, J'adimets toutes 
les discussions, je sais parfaitement 
que je ne suis nl parfait, nl une 
étoile du footbal 


— Ne vous étes-vous pas heurté 
avec Guérin, aprés votre éviction ? 

— Je n'en al aucun souvenir, 
Quand Henri Guérin a annoncé sa 


modification d'équ'pe à Fére.en-Tar- 
denols, j'ai écouté sans rien dire, 
Vous dire que j'étais heureux, non. 
Guérin, quelques instants aprés, est 
venu me demander si je boudais. J'ai 
répondu par la négative et lui ai div 
surtout mon chagrin. Les journa- 
listes ont signalé qu'Aubour était 
aussi déçu de n'être que remplaçant, 
est-ce que vous pensez que Marcel ait 
mauvais caractère ?. » 


Gilbert Gress souffre surtout d'avoir 
un» personnalité entière. Nous 
sommes certains que son dépit aurait 
été moins cruel si le sélectionneur lui 
avait expliqué pourquoi {| ne le rete- 
nait pas parmi les 23 pré-sélectionnés 
pour Londres. 11 aurait admis tous les 
arguments et aujourd'hul 1l pourrait 
les exposer à ces dizaines de suppor- 
ters qui, quelquefois, narquoisement 
lui soulignent son éviction. 

« Croyez-vous avoir déplu à Guérin 
et que celui-cl préfére, à qualité 
égale, choisir un de vos camarades 
moins rétif ? 

« D'abord, je ne suls pas rétif et 
ensuite je he crols pas qu'Henri Gué- 
rln ait eu un quelconque prétexte de 
déplaisir. Que mon transfert pour 
Stuttgart, mes précédentes sélections 
ratées, rialent, rendu, quelque: peu 
amer, je vous le concède. J'irai m 
jusqu'à admettre que j'ai eu quelques 
instants de bouderie aussi, mals Il 
faut comprendre ce que représente 
pour moi le désir de porter la pre- 
mière fols le maillot avec le Coq, 
pour mieux me comprendre. » 

On sent, en effet, très bien, en 
écoutant ‘’Gress l'importance qu'il 
attache à cette consécration, Nous 
sommes persuadés que sl a accepté 
les conditions ultimes de Stuttgart, 
c'est que justement les émissaires 
allemands étaient à la gare, à son 
retour de Moscou, et qu'il venait 
d'apprendre par s0n épouse qu'il né 
figurait pas parmi les 23. Il a voulu 
se prouver qu'il avait à certains yeux 
une Importance qu'on lui refuanit 
par ailleurs 

Gress s'est laissé emporter par 500 
sujet, mais il reprend vite son calme, 
car ce grand inquiet est aussi lucide 
et cultive la petite fleur de l'espé- 
rance : 


« Tenez, je crois si peu que Henrt 
Guérin ait quelque chose À me repro- 
cher que je suis persuadé qu'il Deut 
encore m'appeler dans la caravane de 
Londres. Ce n'est que le 2 Juillet que 
la liste définitive sera dressée, alors 
jusque-là, je garde mon espoir. Après 
tout peut-être ne s'agit-il que d'une 
simple omission. Je suls en grande 
forme. Henri Guérin ne peut pas ne 
pas le savoir 1 » 


France Football 15 


HUVEAUNE 


TERRE 

DE FEU 
ET TERRE 
BÉNIE 


(Victor SINET) 


ARSEILLE. — C'en est fini, do: 

Bien sûr, la route est encore longue 
et le retour au premier plan qui est l'objectif 
avoué de Marcel Leclerc et de ses collabora- 
teurs olympiens ne s'op pas en un tour- 
nemain, Mais qu'importe : Marseille est sou- 
lagée, comme libérée grand poids. 
« Son » O.M. est rendu à la Division I et l'on 
a véeu s i soir — entre le Prado et le 
Vieux-Port — des heures d’allégresse comme 
on n'en avait plus connu depuis 48, l'année 
où la glorieuse phalange des Robin, Bastie 
Scotti, Rodriguez, Aznar, Salem et autres 
Pironti avait enlevé le dernier des derniers 
des titres de noblesse de l'O.M. : le Champion- 
nat de France. 

11 y avait bien eu, depuis, la fameuse épopée 
suédoise avec la venue des deux Gunnar, qui 
devinrent aussi célèbres que tous les Marius 
de la Canebière : Johansson le sang-froid fait 
homme et plus encore Andersson, ce curieux 
avant centre aux pieds presque plats, qui se 
jouait de toutes les défenses et marquait des 
uts avec tant d'aisance qu'on le surnomma 
vite « Monsieur cingante pour cent » et qu'il 
fut fait citoyen d'honneur de Montolivet, C'est 
d'ailleurs avec andersson et Johansson, flan- 
ués d’un certain Ben Barek, au crépuscule 
de sa carrière, que l'OM. atteignit une de 
nière fois les sommets en disputant — de 
manière bien malheureuse — la finale de la 


Coupe 54, cette Coupe qui préféra sourire aux 
Niçois et qui n'est plus revenu sur le Vieuxe 
Port (où elle trôna le plus souvent durant les 
fastes années d'avant guerre) depuis 1943. 

Samedi done, après le triomphal succès sur 
Bastia, la fête prit une tournure gigantesqu 
bien à la mesure des ambitions et des poss 
bilités du football marseillais, avec un défilé 
de voitures (il y en re 5.000), 
dévalant ce Prado et la Canébière dans un 
assourdissant tintamarre. assurément le 
plus réconfortant des spectacles. En une soirée, 
furseille, la deuxième ville de France, avait 
retrouvé "toute sa passion pour le sport de 
la balle ronde, toute sa religieuse ferveur pour 
est cher. 


le stade de l'Huveaune — si vétu: 
— avait été un facteur primordial dans 
l'opération renouveau entreprise depuis le 
mois d'août dernier, On avait regretté, bien 
sûr, qu'un tel match — sorte de finale à sus- 
pense d’un championnat époustouflant — n'ait 
pas eu pour cadre le stade-vélodrome, où 
30.000 à 35.000 personnes auraient pu vivre 
l’apothéose, Mais le stade de la plage, plein 
comme un œuf, bouillant comme une étuve, 
rempli de cette passion qui est généralement 
celle des corridas, tint encore son rôle, si 
l'on peut dire, jusqu'à l'excès (on se demand 
même comment, bout d'une demi-heure de 
jeu, fut évité le pire..). Ce n'était pas toujours 


agréable, certes, mais pou 
des sombres heures d'ir 


Re le se 
loulon — l'équipe aurait 
autant de réussite son entr 
ment ? Certainement auta 
entreprise de redresseme 
personne et surtout pas 
avaient besoin de la « chale 
pour s'exprimer pleinemen 

Maintenant que la deuxi 
remière avait consisté, pc 
à faire l'unanimité autour 
le soutien de la municipal 
consentante — il importe 
a reconquis son publie de 
uérir aussi son lustre d'a 
oute la phase la plus ma 
que les supporters sachent 1 
en attendant le jour où, co 


(O.M.-BASTIA 3-0) 


M. Bois 
était là... 


(Victor PERONI) 


déporté derrière la ligne, M. Bois est 


Vincenti k.o. 1 le noir Fiawo est expulsé. 


en placé. 


MARSEILLE, — Au bout de vingt ml 

tes de très bon football, dans uñ 
fade bourré et vociférant, ce fut F | 

oup de théâtre. Sur une action di 
uron et de Joseph, la défense base 
tiaise concéda un corner, Jean-Louis Bus 
fon le tira si merveilleusement que lorg- 
que l'excellent Orsatti voulut s'en sal 
sir il se retrouva en deçà de sa ligné, 
Joseph l'ayant légèrement  bousculé, 
L'arbitre, M. Bois, montra Immédiate- 
ment le centre du terrain, à la grande 
stupeur des Corses, et aussi I] faut bien 
le dire d'une partie du public. Les Bas- 
tiais estimaient en effet, que le but 
n'était par régulier, leur gardien, selon 
eux, ayant été bousculé alors qu'il 
n'avait pas touché terre. Mais l'arbitre 
remarquablement bien placé sur l'ac- 
tion en avait décidé autrement. 

De ce coup de théâtre, les Bastiais 
n'allaient jamais lement se remettre, 
et pour ceux qui virent contre l'infor- 
tuné Racing une équipe bondissonte et 
Virevoltonte, ce fut une déception, Jus- 
que-là, le match, en dépit d'un brile 
lont fond sonore digne d'une finale de 
Coupe — on se prenait même à penser 
qu'il pourrait y avoir üne prolongation 
é— s'était déroulé parfaitement: Puis, 
sur une de ses offensives, Flawoo, 
l'avant centre marseillais, fut abattu et 
touché derrière la tête alors qu'il était 
ou sol, mais l'action se noursuivit, et 
ce fut alors que Fiawoo, au comble dé 
l’égarement, abattit à son tour — d'un 
coup de tête cette fois-ci — le pulse 
sant Vincenti qui resta étendu ou sol, 
tandis que l'on s'affairait, que l'arbitre 
appelait les délégués, et décidait de 
sortir le joueur de Marseille. 

Dès lors le match est un peu cassé, 
l'arbitre songera même un instant à 
l'orrêter lorsqu'à la 35° minute, après 
le. coup de théôtre, c'est l'exploit : 
Joseph Brotons, le numéro 8 de Mar- 
seille, qui joue à la fois ou milieu et 
aux avont-postes, récupère la balle au 
centre du terrain, passe en un étonnant 
slalom cinq joueurs corses, arrive des 
vant les buts d'Orsatti et, comme un 


sixième adversaire se présente pour 
l'empêcher de marquer, Il donne une 
& balle en or » à Joseph qui n'a plus 
qu'à détendre le pied pour marquer, 

Or, il fut à deux doigts de manquer ce 
but apporté sur un plateau, et la balle 
heurta le poteau gauche des buts d'Or- 
satti avant de pénétrer doucement dans 
les filets, 

La cause semblait désormais entendue, 
mois à la 51* minute, Brotons en pos- 
session de la balle devant trois défen- 
seurs bastiais, les passa tous les trois 
balle au pied et, sous les hurlements de 
la foule, alla marquer le t:oisième et 
dernier but. Cette fois les jeux étaient 
faits, mais les Corses qui s'ét t 
presque toujours contentés de « béton- 
ner », se ruèrent enfin à l'ottaque, et 
c'est ‘alors que Jean-Paul Escole eut 


Buron (à gè) et Ferrier 1 duel près du terrible 


pour la première fois depuis le début 
de la rencontre, à faire face à pos mal 
de situations délicates, Il s'en tira fort 
bien en dépit d'un vigoureux révell de 
Sansonetti et de Boukhalfa, Pourtant, 
Marseille faillit bien augmenter ton 
avance sur des tirs de Buron, de Joseph 
(qu'Orsatti mit en corner) et de Lopez 
qui, sur un coup franc, faillit tromper 
le gardien corse. 


L'équipe de Marseille à qui If ne suf- 
fisait que d'un match nul pour remonté 
en Division 1, avait su gagner en réd- 
lisant, à dix pendant les trois quarts 
de la partie, son meilleur match de la 
saison, un match fait de détermination, 
d'enthousiasme et de rigueur tactique, 
en défense notamment où le jeune Hos 
doul fut un « libero » toujours très sous 
tenu et entouré por ses camarades. 


ri 


public de l'Huveaume, 


mais pour qui se souvient 
ures d'indifférence vécues 
austade-vélodrome, c'était 
‘ciable. Et puis, qui pourra 
oulevard Michelet — où elle 
ch qu'elle y disputa devant 
pe aurait pu mener avec 
son entreprise de redresse- 
1ent autant de réussite son 
dressement ? Certainement 
Lout pus les joueurs, qui 
la « chaleur » de l'Huveaune 
leinement. 

la deuxième manche — la 
nsisté, pour Marcel Leclerc, 
é autour de lui et À obtenir 
nunicipalité jusqu'alors peu 
fmporte pour cet O.M. qui 
sublie de chercher à recon- 
lustre d'antan, Ce sera sans 
plus malaisée et il faudra 
sachent s’armer de patience 
ur où, comme l'a dit M. Le- 


L'OM. joue à 
furi 


le futur Naples 
y football francais 


clere, l'OM. pourra se hisser au tout premier 
plans être à la France ce que Barcelane est à 
« gne ou Naples à l'Italie. 

Pourtant, il semble que cette fois, toutes 
les conditions soient remplies Lis atteindre 
l'objectif que s’est fixé le président olympien. 
On n'en est plus à l'époque où l'O.M., 
trois années de purgatoire, remonta en 
sion I pour en être éjecté — faute d'avoi 
s'équiper en conséquence — la sa 
vante. La mise en place de la nouvelle équipe 
dirigeante s’est accompagnée non seulement 
d'une réforme des esprits et des effectifs, mais 
aussi d'une totale refonte sur le plan adminis- 
tratif. Qui aurait pensé que l'O.M., non content 
de bénéficier d'une importante subvention 
municipale, allait aussi devenir le Fos 
actionnaire du stade-vélodrome ? La voilà 
bien, la preuve qu'à l’O.M., tout est en place 
pour préparer un avenir digne du passé. 

En ce qui concerne l'équipe proprement 
dite, {1 est clair qu'elle devra subir pas mal 
de retouches pour pouvoir oceuper un rang 


limites : on l'avait 


10. Finno est 
eux. Or samedi, 


— Depuis le début de Ja 


pas d'éloges sur Brotons, Il faut 
ayouer que ce garçon de petit ga- 
barit (1,67 m pour 65 kilos) fut un des 


prises à Rennes où il joi 
au cours de la saison 
alors entraineur du Stade 
allé le chercher à Oran 
en 90 minut 


prépondérant parmi l'élite. Qu'en sera-t-il ? 
Eh bien ! on sait déjà que Robert Domergue 
sera l'entraîneur de l'OM. 


et nous pensons 
qu'il s’agit là d'une excellente opération, 
l'homme qui « a fait V.A. » étant à n'en pas 
douter un meneur d'hommes, un technicien et 
un éducateur hors de pair, Comme il sera 
secondé dans son œuvre par Mario Zatelli — 
qui a déjà abattu de la bonne besogne cette 
année — il est permis de penser qu'à tous 
les échelons techniques, l'OM. pourra tirer 
le meilleur parti de cette initiative. Le travail 
de Domergue rejaillira sur tous, sur les plus 
jeunes comme sur les amateurs, qui ont, eux 
aussi, cueilli de beaux lauriers en gagnant 
leur accession au C.F.A. Le tandem Leclerc- 
Domergue reut faire de Marseille le Naples de 
demain. Avec des moyens beaucoup plus 
étendus, bien sûr, 

Dès samedi prochain, l'œuvre de prospec- 
tion débutera à l'occasion d'un grand match 
amical contre Dukla Prague au stade-vélo- 
drome. Ce ne sera évidemment là qu'une pre- 


BROTONS 


le Kopa de l'O.M. 


due, précise-t-il, jaf quitté 
es Marseillais ne tarissaient au début d saison 1960-19 
climat ne m'allait pas, Je suis r 
à Oran et j'ai joué le C.F.A. Puis 
e des événements, j'ai dû partir 
Joueurs de l'OM, les plus brillants et les 
plus régu s en fait, Joseph Bro- 
tons, ce petit homme rapide et vif, on 
pensait le connaître et aussi connaître ses p'tard au moment où l'entrée 


plusieurs des étrang 
it ailier Disons en pas 
-1960, Guérin seph Brotons, q 

Rennais était de J'êtr 
sol 


t que né à € 
est Fr: 


Brotons est 


en seconde 


# n'éjaïent plus autorisée, » 


néanmoins d'origine 


espa- 


mière étape, mais déjà, on sait qu'en dehors 
deux ou trois éléments majeurs (qui pour- 
nt e Bosquier, Blanchet, Combin, ou 
encore Watteau), l'OM. tablera sur une poli 
que de jeunes sujets de classe régionaux. C 
signifie que dans la mesure du possible, il sera 
fait appel à des mme Novi, Marce 
Baeza, Michel, qui sont tous de 
ads espoirs et qui pourraient, par étapes 
progressives — surtout sous la houlette de 
Domergue — suffise largement à conduire 
l'équipe au sommet. 

De l'effectif actuel, qui a si bien rempli la 
mission qui lui était confiée, ce: ns seront 
évidemment sacrifiés, mais M ce n'a 
pas caché qu'il renouvellerait sa confiance à 

s mal de joueurs actuellement sous contrat, 
|rêe Tassone, Hadoul, Sejnera, Buron, Fi 
woo entre autres, sans oublier, bien entendu, 
celui qui est devenu la coqueluche de tout 
Marseille, le petit Joseph Brotons, cet élément 
recruté à tout hasard dans un club de pre- 
mière série (Saint-Chamas) et i à 
penser aujourd'hui qu'il est pa 
d'une grande carrière : 

« Brotons ? s'est exclamé Marcel Lecleri 
Mais bien sûr que nous le gardons. Figurez 

que je n'ai pas envie qu'on me jette dans 
ux-Por 
ssons maintenant les Marseillais à leur 
allégresse. On aura dorénavant tout le temps 
de parler d'eux. 


tout près 


LE HÉROS 
DU JOUR J 


protégé par Cornu, face à Joseph la terreur. 


devenu le « 
célérations, , & Ip 
de vitesse, sa vivacité ont affolé les Bas- 
tiais. 

Sa façon d'offrir le deuxième but de 
Marseille À Joseph, après un slaloni qui 
fit se dresser les 15000 spectateurs de 
l'Huveaune, donna une sorte de complexe 
aux défenseurs de Bastia et finalement 
son troisième but fut en fait le résultat de 
la panique que ce petit bonbomme  v{£ 
comme l'éclair déclei ait chez ses ad- 
versaires, C'est peu dire que Brotons a été 
l'homme du match, C'est lui qui a fait la 
décision grâce À deux actions géniales. 

« Je me trouvais bien, expliquait-il, car 
autour de moi cela bougeait, tout le monde 
était enthousiaste et passionné. J'adore le 
Jeu en mouvement, Mais sincèremen 
trois que je n'ai pas fait un match € 
tionnel, je peux certainement mieux 
faire. » 

A vrai dire pourquol découvre-t-on Bro- 
tons alors qu'il a vingt-neuf ans, c'est- 
dcdire qu'il semble avoir perdu six ans 

lune carrière qui pourrait être assez sen- 
sationnelle ? 


tons 
joua une s 
cel Sulya, l'a rrière international du 
Racing, le fit venir à Salon-de-Provence 
où il était entraineur, Mais il ne put jouer 
pour l'obseure raison qu'étant ex-pro, il 
n'aurait pas dû si vite changer de club. 

« Alors, en 1964-1965, je devins entrai- 
neur-joueur à Saint-Chamat, petit club de 
division d'honneur et c'est là qu'un di 
Seant de l'OM. vint me chercher. Je n'ai 
pas eu trop de mal À me réadapter au 
ootball professionnel, non ? » Brotons, 
malgré un poignet droit douloureux (em- 
porté par un de ses rush, il est allé he: 
ter un panneau publicitaire) et une © 


sse 
sanguinolente (au moment où il tirait un 


coup franc, il reçut les éclats d'un pétard 
expédié sur la pelouse), sourit de plaisir. 
Samedi, il n'a pas perdu sa soirée, il # 
gnoralement signé un nouveau contrat avec 
l'O.M. Le public de Marseille me compren- 
drait pas que tout à coup on puisse le 
priver de son < Kopa » qui 
ux s'extérioriser encore en Di 

Brotons est d'autant plus heureux des 
commentaires flatteurs faits samedi sur 


son compte que, dit-il, « Kopa est te 
joueur que j'ai toujours le plus admiré, 
je ne cherche pas à le copier certes, n 

il se trouve que j'aime son jeu et q 
peut-être le mien se rapproche du sien. 
Mais c'est égal, j'ai du temps à rattra 
er 

PT jai reste quand même encore quelques 
bonne saisons pour confirmer son 
nante saison marseillaise et son bou 
final. Dans le cœur des Marseillais, 
déjà le numéro un. Certains supporters 
— on va vite sur Ja Canébière — rêvent 
de lui adjoindre Combin. IL faut avouer 
que cela ne ferait pas mal dans le tableia, 


Pr. 


ee 


ne er] 
RL | 


Encore Joseph, toujours Joseph. 


{Photos Roger Krieger.), 


Le coup de grâce signé Brotons (à g.) 


amateurs 


L'AMATEUR 
N° 1 
DE LA 
SAISON 


j Din de la disparition de notre ami et collabo- 


rateur Jean Dumontie: 
avions dit que, pour 


en avril dernier, nous 
perpétuer sa mémoire, 


notre journal créait le trophée Jean Dumontier qui 


récompenserait chaque 
amaleur. 


saison le meilleur joueur 


Par meilleur joueur — et pour resler fidèle à la 
ligne de conduite de Dumontier — il ne faut pas 
comprendre uniquement le plus brillant, mais aussi, 
le joueur qui possède les dons moraux, la loyauté 


et l'amour de son sport. 


Le jury de FF. a décidé que pour celte saison 


Jean-Claude Lautié 
tères. 


répondait le mieux à ces cri 


LAUTIÉ 


(C. A. MONTREUIL) 


PREMIER LAURÉAT 
DU TROPHÉE 
JEAN DUMONTIER 


EAN-CLAUDE LAUTIE 
K : est le personnage ré- 

pé pour inaugurer un 
palmarès qui sera magni- 
fique. Ce Breton né à Ros- 
porden, il y a 27 ans, est 
aujourd'hui . (et depuis 
quatre ans) un Parisien, 
puisque. gardien du C. À. 
Montreuil, le club « de la 
Porte ». 

Lautié connut plusieurs 
résidences, du fait de la 
profession de son père 
(aujourd'hui chef de gare 
à Lorient) et c'est à Char 
tres qu'il commença à 
briller en football... comme 
ailier droit, 


Devenu gardien très so- 
lide, Lautié pour continuer 
ses éludes vint à Paris et 
signa à Montreuil. Il de- 
vint vite un des meilleurs 
spécialistes de la Capitale 
et, il y a deux ans, il fut 
promu en équipe ds 

rance. 

Parallèlement,  Jeax- 
Claude devint ” professeur 
d'Education physique. Il 
exerça d’abord à Versailles 
mais depuis quelques se- 
maines il a été détaché à 
l'EN.S.E.P. pour enseigner 
le football aux futurs pro- 
fesseurs. 


Lautié, entre - temps 
s'élait marié et, aujour- 
d'hui, en même emps que 
sa maman, la toute jeune 
Florence est toute fière des 
succès de son père. 

Ce garçon môdesle, rieur, 
bon camarade, est un 
homme charmant qui n'a 
que des amis. Le football 
est pour lui un véritable 
sacerdoce et quiconque dis- 
cute avec lui de ballon est 
vite convainen de sa pas- 
sion. 

Nous avons vu Lautié 
prendre sur ses heures de 
repos pour assister ses Jeu- 
nes élèves. Quand il re- 
vient d'une partie interna- 
tionale, il en discute avec 
les jeunes (à qui il a en- 
voyé des cartes signées Je 
toute équipe), décortique 
le match, en fire les ensei- 
gnements. Le gasdien Lau- 
tié est aussi flsr de ses 
victoires que de celles de 


ses « mômes » des établis- 
sements où il enseigna. Il 
a aussi une vue très lucide 
de l'avenir de son sport, 
a'ignorant rien des grands 
problèmes. Bref, c'est un 
« homme-de-fooiball » qui 
ne fera pas qu'une fugi- 
tive apparition dans l'am- 
biance préférée de toute sa 
vie, 

Jean-Claude, sur le plan 
sportif, est aussi très bril- 
lant. Celte saison il à joué 
tous “les matches - de 
l'équipe de France ama- 
teur, et très brillamment. 
Contre l'Espagne, à Saint- 
Sébastien, iL.a élé le meil- 
teur des: Français. IL a 
joué aussi tous les mat- 
ches, dans le dur Cl 
avec son équipe de Mon- 
treuil. Il joue aussi avec 
3 À 


mois dernier Lautié a 
accompli une 
naire performance : Il 5 
vait la Sélection de Paris 
contre le Nord, à Abbeville, 
lorsqu'une blessure de Bor- 
réga menaçh l'équipe pari- 
sienne de jouer, la deuxiè- 
me mi-temps, à dix. Lau- 
tié se déshabilla et prit. le 
poste d'ailier droit. où il 
fut très remarqué. ‘ 
Jean-Claude Lautié ‘ad- 
met d'enthousiasme le pro- 
fessionnalisme. Mais il ne 
changera jamaïs de licence 
ear il ne veut pas abän- 
donner l'Enseignement. 


Actuellement, en. Nou- 
velle-Calédonie, où il garde 
les buts de l'équipe de 
France, Lautié apprendra 
à son reloür sa nouvelle 
promotion, celle de « Pre- 
mier détenteur » du «.Tro- 

hée Jean  Dumontier 
Nous lui remettrons le 
symbole d'un brillant suc- 
cès à son relour,.au milieu 
de tous ses camarades in- 
ternationaux et de Mon- 
treuil. 

Jean Dumontier aurait 
été un partisan enthon- 
siasle de ce lauréat qui en 
plus de ses qualités person- 
nelles représente si digne- 
ment un des clubs qu'il a 
le plus chéri : le C. À. 
Montreuil. 


Tony ARBONA, 


LOLLLEEEEEEEEEEEEE EEE CEE CRETE EEE POP EEE 


VINCENT 


, VAAST, 


CHAMPIONS 


ALSACE 


Strasbourg, champion du groupe, n’x 

tête que le 17 avril au cours de la 

vingtième , soit à deux tours de Ja 
clôture du championnat: 

@ Saint-Louis termine à-la troisième 
place; comme la saison passée, fut-leader 
du 20 mars au 10 il, tandis que Saverne, 
dauphin de Strasbourg, a fait long- 


temps illusion car il fut pren de la 
cinquième à la seizième journée inclusé. 
© L'AS. Strasbourg a connu cinq fois l'ame 


fume de la défaite. 11 a concédé, en reva 
che, quatre matches nul, et a remporté 
treize victoires. Son premier revers lüi a 
té infligé par Huningue (4-1) au cours de 
ne journée. À la suite de cette 
première défaite, d'une seconde devant 
Saverne (1-0), et enfin, d'une troisième 
place à Hégenheim (3-0), l'AS. Strasbourg 
se retrouve à la dernière place du classe- 
. Puis les Strasbourgeois demeurent 
neus pendant environ quatre mois, ils 
nsi, de la-dernière à la qua- 


grimpèrent, 


em disposant de Erstein, au 
ième journée le 6 mars, par 
a réalisé le plus gros score de 


cours de 
9 buts à 0, 
la ligne. 
@ C'est le champion, l'AS. Strasbourg 
possède l'attaque la plus efficace 
42 buts, il possède également la dé 
la plus hermétique conjointement avec le 
F.G. Colmar : 16 buts. 


© Descendent : Huningue et Erstein. 


AUVERGNE 


© Riom-ès-Montagnes sest installé dans le 
fauteuil de leader au cours de la dix-sep- 
tième journée et ne l'a plus quitté 
LA: 'a concédé que deux défaite: 
Decize, furent les seuls 
vainqueurs de Riom-es-Montagnes. 


© Moulins, qui termine à la dixième place, 
a réalisé dix matches nuls. 

@ La Courbelle, en triomphant de Messeix 
par 9 buts à 3, a réalisé le plus gros 


leader 
a Courbelle et 


score. 


la plus grande eff 
sa défense s'est mont: p 
perméable, elle a dù s'in- 
nte-neuf fois. Toutefois c'est 
possède la défense la plus 
3 buts. 


© Descendent : Massiac et Riom-Plaine. 


BOURGOGNE 


© Gueugnon a coiffé tout son monde sur le 
poteau pour terminer avec 3 points de 
mieux qu'Avallon son dauphin. 

© Le championnat fut un chassé-eroisé entre 
Gueugnon, Avallon et Auxerre qui se suc- 
cédèrent aux commandes. 


© Gueugnon n'a été défait qu'une seule fois 
Je 30 janvier à Blanzy (5-1). 


© Gueugnon possède la meilleure attaque 
(62 buts) et la meilleure défense (26 buts) 
conjointement avec Macon. 


© Les plus gros scores ont été réalisés par 


Gueugnon (7-1 devant Chalon), Auxerre 


(7-0) devant Sens et 7-1 À Sm 
vignes) et enfin Chalon (7-0 face à Bois- 
du-Verne). 


© Descendent : Auxonne et Mervans, 


CENTRE 


@ Gien n'a pas laissé planer le moindre 
doute quant à ses possibilités et ses am- 
bitions. En tête, à l'issue de la 6* journée, 
il s'est imposé irrémédiablement, 


© Cependant le Bourges A.C. ne s'est jañials 


avoué battu, ne lerminant qu'à un sèûl ” 


point des poulains d'Ernest Vaast. 

@ Les plus g'os scores furent réalis 
le Bourges A.C. (6-0) devant Bloi 
Chartres (6-1) devant l'O.C. Orléns, 
(6-0) devant l'Ar: 
Bourges (6-4) dev 
(8-1) devant Salbris. # 

@ C'est le Bourg qui fut-le premier 
vainqueur de Gien le 2 janvier au cours 
de la dixième journée. 

© Avec 48 buts c'est l'attaque de Saint Pierre 
qui s’est montrée la plus efficaëe et ce 
sont les défenses des deux premiers -Gien 
et Bourges AC. qui furent 1és Plus ber- 
métiques : 19 buts concédés. 


© Descendent : Arago d'Orléans et Château 
roux. 


CENTRE-OUEST 


avec trois points 
avance sur son second, Challans à très 
rassuré tour 
à l'issue de: la > journée, il a rétrogradé 
en # position au cours de la journée sui- 
vante, mafs s'est très vite repris immé- 
diatement après (4 journée) en repre- 
nant dé! tivement la direction du cham- 
pionnat. 


© La Roche-sur-Yon est parvenu à rester 
k ing mois, 


pér 


Lelong, ‘qui a réalisé le plûs gros 
score, 10-0, devant Ruelle, 


Fontenay, <la lanterne rouge», qui n'a 
obtenu que trois succès, est resté onze 


journées sans victoire (du 12 décembre, 


au % avril). 
@ L'attaque de Chalans emmenée. par Ber- 
rd Lelong s'est montrée la plus pereu- 
tante avec 60 buts, tandis que sa défense 
fut la plus invulnérable : 17 buts. 
© La Rochelle, é &, est Je roi du mateh 
nul. Il en totalise 12 sur 24 rencontres, 


@ Pons et Fonte: descendent. 


FRANCHE-COMTÉ 


© Tavaux a été sacré champion avee un 
tout petit but d'avance sur Lens qui lui 
a mené sans cesse la vie dure ; lui infli- 
geant même une sévère défaite (4-0) 
8 mai, alors que le titre était déjà acquis 
à Tavaux, 
© Tavaux est parvenu à rester sept mois 
sans concéder la moindre défaite (de la 
5 à la 22» journée). 
© Pont-de-Roide n'a pas réussi À accrocher 
victoire pandant toute la, durée du 


@ C'est Champagnole qui a réussi le plus 
gros score 8-0 grâce à la faible défeuse 
de Pont-de-Roide, 

© Les meilleures attaques 
ment celles de Tavaux et RC. Franc- 
Comtois avec 56 buts. La meilleure dé- 
fense est, en revanche, celle. de Lons, 
dauphin de Tavaux, tandis que celle de 
Pont-de-Roide s'est montrée très friable 4 
72 buts. 


© Belfort et Pont-de-Roide descendent, 


LORRAINE 


© Merlebach en tête à l'issue de la 8 jour- 
née, a ensuite distancé ses rivaux 1 Long- 
wy et Epinal, pour terminer avec uns 
avance de quaire points sur Epinal, 


© Merlebach co-leader avec Longwy le 21 no= 
vembre, fut seul premier du 12. décembre 
au 13 févri 
6 mars,, mais imm 
lebach reprit la dire: 
jusqu'à- l'ultime journée, 


iatement après Mers 


© Epinal n'a connu sa première défaite que * 


le 21 novembre, 8° journi 
wy (+1). 


, devant Long= 


ses supporters. Premier, 


d'Orléans, --FS#e 
nt Salbris, Saint-Pierre + 


uipe dirigée par Ber- 


sont conjointe. 


rer, Longwy le supplanta . lo .. 


ion des opérations 


BARATTE, 


FOIX, 


LELONG 


RÉGIONAUX 1966 


© Le plus gros score (7-0) a été réalisé le 
21 novembre par Merlebach devant Hom 
court, 

@ Jœif dut attendre la Septième Journée 
pour vaincre une prémière fois devant 
Florapge (2-1) 

@ Merlebach possède la meilleure attaque : 
48 buts, tandis que c'est la défense d'Epi- 

mal qui est la plus. hermétique. 


© Homéeourt et Lunéville rétrogradent, 


LYONNAIS 


@ Villefranche n'a pas laissé planer le doute 
très longtemps. Déjà leaders au terme de 
la deuxième journée, les Caladois ont 
perdu leur première place quinze jours 
plus tard au profit des Roannais, mais 
ils l'ont réiniégré aussitôt la semaine 
suivante pour Ja garder jusqu'au bout. 
Un petit record de longévité. 

© Lÿon et Faucigny furent les plus dange- 
reux rivaux de Villefranche, 

@ Le leader n’a connu que deux défaites en 
18 rencontres, la première face à Fauei- 
#ny (2-1), la seconde devant La Mure 
(1-0). Les Caladais sont ainsi restés in- 
vaincus pendant sept mois, puis 
ont été défaits deux fois coup sur coup. 

@ En revanche, La Voulte (8) a dû atten- 
dre la quatorzième journée pour s'oc- 
troyer une première victoire aux dépens 
de La Mure (3-1). 

@ Les plus gros res ont été réalisés par 
Villefranche (5-0) aux dépens de La Mure 
et de La Voulte. 

© Trois équipes : Roanne, Saint-Priest et 
La Mure ont fait preuve d'un équilibre 
peu commun, Sur 184 matches, elles ont 
obtenu 6 victoires, 4 matches nuls et 
concédé 6 défaites. 

© Villefranche possède l'attaque la plus per- 
eutante : 38 buts, et la défense la plus 
rigoureuse : 9 buts. 


@ Annecy descend en division inférieure. 


MIDI 


© Le champion Saint 
avec une confor 
sur l'Espé 
que deux fois. Son invineibilité dura du 
10 octobre au 17 avril, soit un peu plus 
de six mois (de la quatrième à la ving- 
tième_ journée). 
Ses vainqueurs furent Montauban (2-1) 
et Rodez (4-0). 


@ Cependant, son dauphin  l'Espérance, 
qui avait pris un excellent départ (in- 
vaincu jusqu'au 30 janvier, treizième 
journée), fit une seconde moitié de cham- 
pionnat plus modeste, se faisant battre 
encore deux fois et terminant à deux 
longueurs de Saint-Gaudens. 

@ Pierrefitte, le dernier, dut patienter 
très longtemps avant d'enregistrer sa pre- 
mière victoire. En fait, jusqu'au 20 mars 
quand il disposa de Revel (2-1). 

@Le plus beau score fut l'œuvre des 
leaders, les Saint-Gaudinois qui étrillèrent 
Tarascon 8 à 1 — le ]" janvier — Taras- 
con commençait mal l'année, mais sut se 
maintenir entre deux eaux. 


@La meilleure attaque fut celle ‘de 
$aïnt-Gaudens : 35 buts, de même que 
la meilleuré défense : 21 buts. 


© Rodez et Pierrefitte descendent, 


NORD 


© Tourcoing, l'équipe de Jean Baraftg pe 
laissa pas le moindre doute quanf À ges 

18 Joi 
res 


udens, qui a terminé 
vance de 4 points 


ble 
e de Toulouse, ne fut battu 


possibilités, Déjà en tête, après trol 

nées de championnat, elle accru 
sivement son avance pour terminép ave 
sing, points de mieux que Lens, 40 18 
cond. 


© Tourcoing concéda sa première dé- 


faite à Valenciennes (3-1), son invinel- 
bilité avait duré cinq mois. 

© Bruay classé cinquième à marqué au- 
tant de buts’ qu'il en # encaissé (38). 

@Le plus gros score a été réussi le 
17 avril par Arras alors dernier aux dé- 
pens de Mers (8-1), qui vint, alors, oceu- 
per la place de son vainqueur. 

@ Les attaques les plûs percutantes sont 
celles de Tourcoing et du C.O.A.T. avec 
45 buts, Tourcoing possède également la 
meilleure défense : 19 buts. 


@ Auch et Mers rétrogradent. 


NORD-EST 


© Besuy 
aurait 


de France, 
re place 
ant dis- 
puté un véritable marathon en coupe il 
prit un retard important et dut atten- 
dre la vingtième journée pour prendre le 
diréction du championnat. 


@ Compiègne qui termine en troisième 
position, fit longtemps figure de leader 
(du 19 septembre au 24 avril), mais suc- 
comba dans la dernière partie du cham- 
pionnat laissant ainsi Beauvais s'envoler 
vers un titre amplement mérité. 

© Bayel, second, fut un  ledder  éphé- 
mère : l'espace d'une semaine (du 8 au 
15 mai). 

© Chantilly, dernier, demeura seize 
journées sans la moindre victoire. Son 
premier succès fut acquis le 10 octobre 
devant Chalons (1-0), le second le 17 avril 
aux dépens de Beautor (2-1). 

© Chalon: 
de vi 
dis que Creil, huitième, a obtenu autant 
de matches nuls que de revers (8). 


@ Descendent ; Beautor et Chantilly, 


NORMANDIE 


© Le championnat s'est soldé essentiellement 
par un duel Caen-Quevilly, qui a tourné 
finalement à l'avantage du premier n0m- 
mé, 

@ Caen remarquablement emmené par 
l'ex-Remois Jean-Vincent a fait preuve 
d'une grande efficacité : meilleure atta- 
que avec 68 buts, et d'une sûreté défen- 
sive excellente : meilleure défense avec 
15 buts. 


@ Caen en « passant 
(7-1) et à Arques (7-2) s'est montré le 
plus pereutant. Cependant, son rival, Que- 
villy_est parvenu, également, à inscrire 
7 buts à Dives (7-1). 

@ LUS. Normandie et Dives ont con- 
cédé autant de détaites qu'ils ont obtenu 
de victoires (8). 

© Yvetot et Flers descendent, 


OUEST 


© Le Stade Brestois a très vite affirmé sa 
suprématie. Toutefois Angers qui termine 
à deux points lui a donné du fil à re- 
tordre. Obtenant tous deux dix-huit vic- 
toires. 


@En revanché, le CEP. Lorient, bon 
dernier, n’a obtenu qu'un seul succès en 
déplacement au cours de la deuxième 
journée et aux dépens de Saint-Pol-de- 
Léon (5-3). Il ne s’en est, sans doute, 
mais remis puisqu'il n’est plus parvenu à 
arracher la moindre victoire en huit mo 

@Le lender a obtenu autant de 
dicts nuls que de défaites (4) ; l'U.C 
Vannes autant de victoires que de résul- 
tats nuls (9) ; Cholet autant de victoires 
que de défaites (10), et Saumur le même 
nombre de victoires que de matches 
nuls (6). 

@Le plus gros score a été réalisé par 
le F.C. Lorient (7-1) aux dépens de son 
frère ennemi du C.ÉP, 


sept buts à Yvetot 


meilleure attaque est celle du FC. 
lent 1 50 buts ; et la meilleure 
celle des champions brestoi 


© Saumur et le CEP. Lorient descen- 
dent, 


PARIS 


© Malakoff a conquis sa place en Ci 

nt preuve d'une souveï 

Les Malkoffiots ne. connu- 
rent jamais l’amertune de la défaite. Pre- 
nant la tête le 11 novembre, ils ont en- 
suite augmenté progressivement leur 
avance pour. terminer avec, 7 points de 
mieux que l'amicale, son valeureux se- 
cond. 

© Malakoff an réussi à inscrire  cin- 
quante-quatre buts : meilleure attaque, 
tandis que l'Amicale et Vincennes n'ayant 
concédé que 21 buts possèdent la meil: 
leure défense. 

@ L'ASP.TT,, 4°, a obtenu autant de victoires 
que de défaites (3) ; Champigny autant 
de revers que de matches nuls (8) ; Mont- 
moreney et Vitry autant de victoires que 
de verdiets nuls (respectivement 6 et 5). 


© Vitry et Chatou descendent, 


SUD-EST 


© Marseille (groupe Est) en prenant le meil- 
leur sur Berre (groupe Ouest) en Poule 
finale a gagné le droit der au CFA. 

© Précisons que le championnat dans 
cette ligne du Sud-Est se déroule dans 
deux groupes. Les leaders de ces deux 
groupes est et ouest se rencontrent en- 
suite en Poule finale (matches aller et 
retour) pour désigner le seul champion 
de la ligue admis en CFA. 


en 


YVES 
CROS 
a fait 
de 
MALAKOFF 
un 
lauréat 
invaincu 


© C'est ainsi que. Berre (Ouest) qui a 
dominé son groupe de la” tête et des 
épaules s’est vu refuser le sacre suprême 
éaf H æ di s'incliner en deux rencontr 
face à Murseille. 

@ Berre, malgré une saison exempl 
(quatre défaites seulement) a vw fondre 
tous ses espoirs en deux niatéhes, 


@Son vainqueur Marseille est vite 
affirmé comme le leadér de son groupe, 
en prenant la tête dès la tonsquiènié 
journée. Et ne côncédant que deux défai- 
tes durant toute la durée du champion 
nat. 

@ Descendants d'honneur :. Lodève, Pont- 
Saint-Esprit, Martigues et Draguignan. 


SUD-OUEST 


@ Mont-de-Marsan, l'équipe dirigée par Vex: 

Stéphanois Jacques Foix # regagné sa 
place en C.F.A. en se montrant Ja meil} 
leure équipe tout au long de la saison. 
Son plus dangereux rival Villenäde,- ter: 
mine à la seconde place à 7 points. 

@ Les Montois ont pris la tête le 14. n0- 

vembre (7° journée) et né Font plus quit- 

tée, ils n’ont concédé que deux défaites 

devant Villenave (5-3) et devant Pau (2-0). 

es deux défaites qui se sont succédées 
ont été concédées au début du champion- 
nat (3 et 10 octobre). Ensuite Jacques 
Foix et ses hommes n'ont plus connû Is 
d À 

© Mont-de-Marsan possède la meilleure 
attaque : 65 buts, la meilleure défense 
étant celle de Pau’ : 24 buts. 


@Les deux plus gros scores 7-1 ont 
été réussis par Langon et Mont-de-Mar- 
san. 


© Descendent : Gradignan et Langon. 


cerné ou 


vants : 


motion, 


CUPTIILE 


[res] 
rech 


Le BOUCHON D'OR KRITER est 


France 1965-1966 avec 60 points, et lau- 
réat du Challenge Simca du meilleur bur 
teur (Philippe Gondet ; 

D'autre part, le KRITER D'HONNEUR 
de la semaine est décerné aux clubs sui- 


© L'ASS, Saint-Etienne, meilleure atto- 
que du Championnat 65-66 avec 85 buts. 


© Le Stade de Reims, 
France 65-66 de . division, Il,  ovec 
50 points et 77 buts marqués. 


© L'U:S.0. Clichy-sous-Bois, qui a dis- 
posé d'une sélection de Division d'Hon- 
neur par 5 à © pour le jubilé Lesager. 


© Cesson, champion de Paris 
1'* division) après sa victoire 
sur Ermont (3-2), 


ayez toujours dans votre réfrigératèur 
KRITER brut de brut ou demi-sec 


Un ami peut arriver : il aimera KRITER bien glacé 


Ils ont mérité de sabler 
le KRITER de la victoire 


F.C. Nontes, champion de 


36 buts). 


chompion de 


(Pro- 


France Football 19 


LE C.O. VINCENNES REÇOIT LA COUPE DE PARIS DES ANCIENS. — Le C.O. Vincennes, vainqueur de la 
Coupe de Paris des Anciens, patronnée por « L'Equipe », a été fêté dans nos salons. Sur lo photo, M. Geer- 


ges Coulard, secrétaire général de « L' 


je », remet le trophée à M, Jeon Thomas, ex-pro du C.A.P. et 


de Valenciennes, capitaine du C.O. Vincennes, en présence de M. Brunel (au fond, de face), dirigeant de 
l'Amicale, qui avait tenu à venir féliciter ses vainqueurs. Figurent également sur la photo : MM. Bourbon, 


Plitta, Rudeau et Luneau (C.O. Vincennes), et Couanault (Amicale). 


PETITES ANNONCES 
CLASSÉES 


Fayables complant par chêque bancaire, 
mandat ou virement postal C.C.P Paris 
6005-54 à ordre de REUIE-PRENSE, 
85 bis, rue Méaumur, Paris (2), avant 
le jeudr 12 heures pour élre insérées 
dans te numéro du mardi suivant 


TARIE : 
2 F la ligne + OF 17 de taxes par 
ligne 
Domiciliation et réexpédition du 

courrier + forfait : 5 F 

JUSTIFICATION : 


22 lettres. signes ou espaces par 
ligne 


Prière de mentionner la nalure du 
paiement sur le talon des CCI 


Entraineur-joueur, 37 
Carnet ans, diplômé entr: 


de l'entraineur- . 


neur et EPS. cher. 
che club Sud-Est. Eer. 
ne 11154, Régie - 
Pressæ, 85 ls rue 
Réaumur, Parls-# 

— Offres — 


IMPORTANTE Slé Ré- 
gion EST recherché 
Joueur entraîneur {ot 
1e div. Trav. et logt 
assuré. Ecr. n° 707.981 
Agile Press, 85 bis, 
r. Réaumur, Paris-2. 


cherche entr-Joueur | CLUB C.F.A. MIDI re- 


Club de DH. Sud-Est | Cherche avant centre. 
préférence” attaqannt, | Ecr. n°11413 Régie- 
Faire connaître valeur | Presse, 85 bis, rue 
professionnelle (hors | Réaumur, Paris-2. 

sport) el propositions. 
Réf. comme Anc. Pro. 
Eer. Régie-Presse, 85 


Carnet 
du joueur 


— Offres — 


CLUB CFA. NORD 
désire prendre contaet 
avec ex-pro Libre où 
pro voulant devenir 
ex-pro prochaine sale 
son. Ecrire Régie - 
Presse, 85 bis rue 
Réaumur, Paris 
Club promotion re- 
cherche conducteur 
= | engin et maçon. log. 
Ciub GPA. ligue du | esur. Avant dent, 
Centre cherche en- classe C.F.A. honneur. 
traineur où entr Durand, Robinson, Pa. 
-joueur. Eer. Ré onial (71) 
'resse, 85 bis, rue - 
Résumur, Paris-2, CLUB DH. Vendée 
11.414 | offre situations diver- 
Club Dreux enerche | fn, sement à 
Joueur-entr, € Pro. Ecrire Régie - Presse, 
st CPA Travail, lo- | 55 bis, rue Réaumur. 
gement assurés, et | Paris-3e 12.683 
joueur vale cr. | 7 08 
DH., arrière droit ou Club CFA. Région 
gauche. M Clermont - Per rand 
Pharmacien, 3, cherche bons joueurs. 
de-Rue, à Dreux (28). amateurs. Ecr. Réglie- 
Presse, 85 bis tue 
URGENT CLUB DIV Résumur, Paris-2, 
HONNEUR, région Pa- 12.666 
ris, recherche entral- ——_ a ———— 
neur, posédant di- | Club CA. t 
mème EPS. Aûreses | Cherche aiér Guet 
C.V. et prétentions à tière, Ecr. Régie- 
Régie Presse, 85 bis, Presse, #5 bis, rue 
rue Réaumur, Paris- Réaumur, Paris-2. 
>. LLRLLE 12.668 


centre cherche Joueur 
entraineur. Eer, 12.393 


DH. Provence cherene 
Joueur-entraimeur di- | che joueur CFA. où 
plômé, préférence ex- | ex - pro. Fonction 
pro. Possibilité emploi | joueur — entraineur, 
ndministratif, Ecrire | Ecrire  Régle-Presse, 
Régie-Pronse, 85 bis, | 85 bis, rue Réaumur 
tue Réaumur, Paris- | Paris 12.662 
Fa 11.925 


Club P.H. Centre cher- 


ES. BRIVE (CFA) 
cherche entraineur- 
Joueur ou ex-pro et 
nttaquants. Ecr. Café 

je de 
Paris. Brive (19), Tél. 
24-19-55, 


— Demandes — 


Ex international fran 
qais, entraineur diplé- 
mé fédéral cherche 
club. Ecrire n° 8.640. 


20 * France Football 


Cherche joueur, en- 
ineur-joueur, ip) 
més. EP, emploi év0- 
les et football loge 
ment assuré de aulte 
PH, Ambition. Ecrire 
pe TOM, Régie - 
Presse, 8 bis, rue 
Réaumur, Paris-2 qui 


Amboise {ex 
recherche: 
bons Joueurs Dessinin- 
teurs en charpente 
métallique - Soudeurs 
électr. - Typographes. 
Ecrire au Secrétariat, 
Caté des Sports. AM- 
BOISE. 
Cherehons : Ajusteur 
P, P3, Aléseur P2, PA 
Soudeur Arc, Jouant 
foooball. Ecrire: Jean, 
29, rue Jenner, Paris 
(13). 


Club Région OUEST 
procurerait à Joueurs 
de classe situations : 
1e Géomètre Chef d 
Brigade 1°" échelon 
2 Opérateur Géomé- 
tre échelon. Ecrire 
N® 12397, Régie- 
Presse. 85 bis. tue 
Réaumur, Pair 


AAJ Bbis CFA. 
GEOMETRE 2% éche- 
lon. -Eerire N° 12.307, 
Régie-Presse, . 85. bis, 
rue Réaumur, Paris. 


AAJ. BLOIS CFA 
cherche ex-pro de Va- 
leur et_procurera_bell 
situations et logements 


Ecrire 17, 
Blois. 


Clib Honneur, pris 
Clermont - Fd. recher- 
che avant cenbre et 
Joueur milieu. valeur 
confirmée. préférence 
céllbat. Adresser eur- 
rieulum et prétentions 
1e Jettre à Régie. 
Presse, N° 11.642, 85 b. 
rue Réaumur, Paris-2. 


Club D. H. Sud-Est 
cherche joueur C-F-A. 
ou ex-prô. Emploi si 

ble, Logement assuré. 
Ferire : Révie-Presse, 
N°,11925, 85 bis, rue 
Résumur, Paris = 2 


Joueur 24 ans, 
droit, classe 
projeteur 

cherche _ Club 
Ouest. Ber. N° 
Régie-Presse, 85 bis, 


rue Résumur, Paris, 
Joueur D. H. demi- 
inter, niv. Bac. eherc, 
Club Rég. Paris. oftr. 
si Eer, N° Ré 
gie-Presse, 85 bis, rue 
Réaumur, Paris (2). 


Divere 


Club amateur cherche 
monsieur 40-50, haute 
moralité, désirant di- 
riger  bénévolement 
équipes. Travail assuré 
var usine dans bu- 
reau, entretien usi= 
nage, forge,  seierie, 
Logement neuf assuré, 
dans bourg campagne 
agréable. Ec, n° 12447 
Régle-Presse, 85 bis, r 
Réaumur, Paris, 


Collectionneurs _d'insi- 
ges de football, de- 
mandez listes à Robert 
Perriaulk, 75, avenue 

- 


Es 


Le Vésinet échoue 

@Pour devancer Montreuil et êt 
sacré champion de Paris de Promotion 
d'Honneur, Le Vésine devait, 
dimanche, battre  Sainte-Geneviève 
dans le dernier match de la Pouls 
finale. Mals 11 devait gagner sans en- 
calmer de_but (1-0 par exemple) où 
bien en prenant un but, mais en en 
marquant au moins sept | 

@Les Vésigondins à la mi-temps 
menaient par 3-0. Mais à la reprise, 
ils devaient encalsser trois buts en 
trois minutes ! Le titre s'était envolé. 

@ Samedi soir, sur le petit stade de 
colombes Sport (mitayen du Stade 
Olympique) = eu lieu le jubilé de 
Thadée Switaski qui vient de contri- 
buer à la remontée de Colombes en 
Promotion d'Honneur et qui va désor- 
mais se consacrer à l'équipe d'anciens. 

@ En finale de Promotion de Pre- 
mére Division, Cesson l'a emporté 
sur Ermont ; mais dans celle de Pre- 
miére Division, l'US. Métro et 
Aulnay n'ont pu se départager. 
Rejoueront-is une seconde fois ? 

@ Bel exemple de fratérnité 
syndicalisme : les « pros » J.-C. 
Bruno Bollini, Antoine Dalla-Ciecx 
ont répondu à l'appel des dirig 
de l'USO. Clichy pour le Jubilé 
Lesager. 

@ Leurs camarades +< amateurs » 
rendirent hommage aussi au portier, 
elichois : Kédim, Canet, Cheyssac, 
Drujon, Brayard. Noury._ Fruhauff 
Cousin. Laboreux Hartmann et Plé- 
Wrantob. 


Grève extraordinaire 
AJACCIO. — Le championnat de la 
corse. de Division d'Honneur se ter- 
miné eB.queue de polsson, faute de 


comballant, car les quatre Elus. dést- 
gnés Dour participer poules 
finales ve sont mis d'accord pour ne 
pas disputer les renconbres prévues 
par I Ligue corse en raison des dates 
tardives imposées. 

@ Les Minimes du Cercle athlétique 
bastiais viennent d'être sacrés cham- 
pions de la Corse, battant ceux de 
Gaxelec FC. Ajaccien par 3-0 

@ La finale du championnat de la 
Corse des Cadets qui devait mettre 
aux prises le GFCA. au SECB. « 
été renvoyée à une date ultérieure. 

@ Chez les Corpos d’Ajaceio, trois 
rencontres, trois matches nuls. Caisse 
agricole et Aéroport : 1-1: Mairie et 
Douane : 2-2: Préfecture et Centre 
hospitalier : 0-0 

Abderhamane sera le second en- 

meur du Sporting Club Bastinis et 
s'oceupera tout particuliérement des 
Jeunes amateurs du club de Bastia. — 
3. COLOMBANT. 


Transferts 

LILLE. — Si la saison officielle est 
terminée, certains clubs, tel le S.C. 
Hazebrouck préparent déjà la pro- 
chaine Hazebrouck voudrait gagner 
sa place en Honneur et le suecés qu'li 
a remporté sur Dunkerque ‘4-2} lu! 
donne beaucoup d'espoir: 

@On parie aussi beaucoup de 
transferts, bien sûr. À l'AC. Cambrai 
Guidez (essai avec Monaco) et Breu- 
val avaient été annoncés comme par- 
tants. Finalement, lis restent et les 
finalistes du CFA. garderont ainsi 
pratiquement les mêmes hommes. 
pour tenter de faire encore mieux. 

@ Le RC. Calais, relégué en Hon 
neur et qui n'a pas renouvelé 
contrat de l'entrajneur Antonov, vs 
perdre aussi l'un de ses défenseurs, 
Dubreucq Francis, lequel renforcera 
Ar Tourcolng qui, elle, accède au 

À 


@ Gacremynck, l'ancien « pro » de 
Sedan et Boulogne, vient d'être an- 
gagé par l'AC. Houplines (premiére 
division de district). — R. V. 


C. F. A. : 66-67 


La Commi 


ion du CFA. après 


on de Dunkerque et Chau- 
a 


parmi les clubs | 
dressé les six groupes qui 
teront le C.F.A. (première joi 
le 11 septembre). 
SUD-OUEST 

Cazères, Bordeaux, Mazame 
Mont-de-Mars; 
Poitiers, Challans, Gond-Pontouvre, 
Bergerac, Saint-Gaudens. 

OUEST 

Brest, Stade Bres- 
nper, Rennes, Laval, Le 
en, Tours, 


Mulhouse, AS. 
sbourg, shourg, Pier 
Strasbourg, Mutzig, Audun-le- 
Tiche, Metz, Merlebach, Sochaux, 
Tavaux, Belfort. 

NORD 
ï, Aulnoye, Amiens, Mon- 
ourcoing, Abbevill 
, Saint-Dizier, Seda 
tade Français, 

SUD-E: 
, Monaco, Marseille, Mir: 
s, Annecy, Arles, Hy 
, Mon r, Villefranche, 
seaux, Dijon. 

CENTRE 
au, Bagne: 
errand, 
Riom-ès-Montagne, Ci 
on, Avallon, Blois, Châteauroux, 


ux, Vichy, 
Montluçon, 


bougent. 
TOULOUSE. — De nombreux clubs 
du Midi changent d'entraineurs, En 
CFA. Mazamet se! sépare de Xercés 
Louis et Castres voit Wozniesko émi- 
grer sous d'autres cleux. 
S Castrais seraient intéressés 
bar Broca, démissionnaire de Rodez. 
L'ex-pro Losa quitte Auch pour en- 
trainer Fleurance qui accède À la 
Division d'Honneur. De même Brunet 
abandonne Varilhes et retourne 
Revel. où Nouguier ne. s'occupers 
désormais que des jeunes. Henri Guii. 


bert a lui aussi annoncé son inten- 
tion de quitter l'Espérañce, — Georges 
BONNEMAISON, 


Fleury (Challans) 


meilleur buteur 

ANGOULEME, — L'assemblée géné- 
rale de la Ligu» aura lieu dimanche 
26 juin, à Poitiers. Le président 
R. Cobtereau sera jusie rentré de son 
tour du monde avec l'équipe de 
France amateurs 

@ Dans le dernier championnat 
d'honneur, Fleury (Challans) avec 
25 buts s'est montré le meilleur bu 
teur devant Faye (LPC) 20 buts, 
Guibert (P.C. Yonnais), Jego (Luçon). 
Lubisto (Royan) 15; Galibert {Chal- 
#) 13; Dounis (Angouléme), Lesoa 
{Châtel'er: , Cohen (LFC), Mé: 

ig, ete 

@ L'ex-Girondin Texier  quitterait 
Fontenay pour Niort, alors que l'ailier 
étolliste Raïngeard à été assayé par 
Challans. 

@ Georges Hatz, entraineur de Pont 
l'Abbé (promotion de la Ligue) « 
nmaoncé cfficiellement sa retraite 
après 15 saisons d'activité 

Brrnard Delcampe entraïnerg le 
stide Po‘tevin 

@ Sarlat perd son capitaine entrai- 
neur R. Delord qui aimerait diriger 
un petit club de la région de Brire. 
Deladériére, lui, quitte l'ES. Brire 
aorés dix ans de très Dons services et 
Jouerait à Fossemagne en Promotion 
Honneur — L. REYNAUD, 


Sarlat maintenu 

ANGOULEME. — En raison du repé- 
chage en CF.A. de Gond-Pontouvre, 
Sarlat est maintenu en honneur et 
Beïlac en Promotion “Honneur, ainsi 
que Rochechouart devancé par Tulle 
en poule D de Promotion d'Honneur, 
aprés une décision de la Commission 
des Statuts et réglements 

© Rochechouar: avait disputé la 
poule finale et par mesure exception- 
nelle, le Conseil de la Ligue a main- 
trou son accession en Promotion 
d'Honneur — REYNAUD. 


Grten (Rehon) 


au Luxembourg 

NANCY. — L'assemblée générale de 
la Ligue Lorraine aura lieu samedi 
prochain à Metz. 

Soilicité par plusieurs clubs pro- 
fessionnels, Lyon et Grenoble notam- 
ment, Gratten (Rehon) à finalement 
préféré aller au Luxembourg, à Differ- 
dange plus précisément qui joue en 
1° Division. 

@Lhomme et Palka iront à Lyon, 
Confente à Clermont-Ferrand, Gad- 
Jewski à Uckange… L'UL. Moyeuvre 
est véritablement décimé, Et Watrin 
ne sait pas s’il acceptera de rester en- 
traineur de l'équipe mosellane. 

@ L'excellent attaquant Claude 
Rémy quittera Giraumont. Deux 
offres l'intéressent : le F.C. Metz. et 
Châteauroux. 

@ Fiorange sera probablement en- 
trainé la saison prochälne par Berns. 
— Jean MOSCAUD. | 


| 


CONFIDENTIEL 


John Roach, actuel capi- 
taine de l'équipe réserves de 
l'US. Albi, après avoir été 
longues années durant celui 
de l'équipe fanion, succède à 
Armand Alès, comme coach 
de la formation albigeoise ; ce 
dernier se consacrera unique- 
ment à l'entrainement des jeu- 
nes Albigeois: (juniors, ca- 
dets et minimes). 

À propos. d'un écho parü la 
semaine dernière, concernant la 
montée de Versailles en Honneur 
(meilleur second d'Honneur. ré- 
gional) aux dépens de Poissy, 
précisons que le règlement a été 
strictement appliqué et que Ver- 
sailles n'a ni usurpé cette acces- 
sion, ni bénéficié d'un passe- 
droit, Et si cette décision a cho- 
qué de nombreux dirigeants, c'est 
que les règlements ne sont pas 
toujours bien faits. mais Ver- 
sailles n'y peut rien. 

e 


C'est Jean-Louis Pons, équi- 
pier premier dont il essura le 
capitanat ovant de le céder 
Christian Guillot, qui s'accu- 
pera de la préparation physi- 
que des réserves d'Albi qui, 
du fait de la descente de 
l'équipe 1 on divisien d'Hon- 
meur, rétrograde à son tour, 
en promotion d'honneur. 

° 
lis sont six. frères Youinou à 
pratiquer sous les couleurs de la 
Stella-Maria de Douarnenez, qui 
vient de remporte. la Coupe 
Nationale F.S.C.F. aux dépens du 
Stade Brestois (2-1). Quatre d'en- 
tre eux évoluent en: équipe-pre- 
mière et les deux plus jeunes 

attendent la relève 


dinaire cor, 
nées, l'e 
nard Antoinette « drive » les 
chompions normands. C'est 
pourtant vrai: Antoinette 
passe dans le rang des diri- 
geants et laisse sa ploce à un 
autre entraineur. Lequel ? Gil- 
bert Mille attend les candida- 
tures. Mais Arroyo et _Cro- 
quet, entraïineurs des autres 
équipes de Quevilly, restent 
toujours solides au poste. 
L] 


Une promotion extraordinaire 
le jéune Monégasque Rousseau 
‘est devenu international amateur 
parce que... Perreau était absent. 
au départ de l'avion partent pour 
la tournée en Polynésie... et que, 
por suite des grèves, le Boeing 
tronsitait par Nice. : Rousseau 
se trouvant le plus proche a été 
titulorisé en Une heure: il lui 
suffisait de pouvoir rejoindre 
l'équipe à l'escale de Nice, C'est 
ce qu'il a réussi à faire. 


Au restaurant, où il dinait 
entre Paris et Nancy, le-soir 
du retour de Moscou, le 
dent Jacques Georges 


posait du CI 
tout pas de roubles ! » 


L'ancien international amateur 
Michel Santier quitte Blenod. 11 
est en pourparlers avec l’U.S. Lu- 
néville 


© À Obernai, un supporter 
filme les rencontres les plus 
importantes. Les films sont 
projetés au ralenti lors des 
réunions de joueurs et font 
l'objet téressantes …_criti- 
ques. D'autre part, des orti- 
cles de fond sur le football 
sont publiés dans les deux 
hebdomadaires locaux, le 
Courrier des Vosges» et le 
« Bulletin d'Information de la 
Haute E.H.N. 


© Une des particularités de 
Pfastatt (Haut-Rhin). Le club a 
organisé, en 1933, le premier 
tournoi de la Ligue d'Alsace de 
football, réservé aux minimes, 
Pfastatt qui joue en 3° division 
du Haut-Rhin publie un bulletin 
de liaison réservé aux jeunes et 
intitulé: « Route d'amitié». Le 
club s'est classé quatrièma en 
Alsace 


Hanot, les 
ember ei plus 
e, Délepaul, 
ne parler 
ns » les plu tressaille- 
. Certains d'entre eux rajeuniront 
de quelques t que les 
joueurs 1966 viennent de re des heu- 
res heureuses, les mêmes s U 

quand ils jouaient sous le maillot «noir et 


heur 
imet 


forts n'obliendront leur plein épa 
ment qu'avec l'aide de tous les Tourquen- 
nois 

IL serait inconcevable que Tourcoing, 
presque 100.000 habitants, n'arrive pas 
tenir le dimanche plus de 800 spectateurs 
autour du stade 

Le récent derby 
ses 4000 personnes, 
baume au cœur de 
demande 
i devrait précis 

offertes 

mateur 


avec 


le CORT, 
“ ramené un peu de 
r et blance mais 
confirmation 
ec les nou- 
onnat dé 


on ; 


oprement dit, 
xemple d'Ab 
1965, sont cer- 
tains peuvent se défendre honorable- 
ment dans les rangs des grands amateurs. 
la meilleure du récent 


L'ictuelle défense, 
championnat régions 


Fr en plac 
, à une ex 
la place d'urr 


poux 


e latéral 


ssés-pour 
etant depuis deux 
et les beaux di- 
. Le gardien Albert 
, toujours bien placé, 


dé de prévenir que 
sens, 


déjà cette année 
ons du Nord des. 
rent un an en- 
ivision d’hon- 
» aecepteront 


s. 


s 
Mami Louis dans leurs à 
plaça 


I faudra trouver un re 
tiens étaient sur ia piste de l’a 
de leurs rêves depuis un an. Il vient d'être 
éri t blessé... 


e l'impéris 


ntral. 
Dutilleul, e: 


, Albert 
ment eux auss 
qu'ils pourront 
suppléer un 
Mais il res 


utiles po 


ne joue pas 
2 ans (geu- 


. s'il 
Devos, 


et, 23 

ésident}, rait peut-être 

quitter ses coéquipiers mais nous ne le croyons 

pourtant pas, et plusieurs juniors pleins de 
esses. 


te 
"A 


npionnat sur 


ttaque seconde. d 
de leffi Ÿ 


Blasin 
par d'importants 
quants de pointe se 
vent ils mirent à 


adverses. Dans ce com 
nts de pointe, Logie, actuel- 
rentrera bientôt, 


de l'ex-Abbevillois 
Ponchon, autre in 
été suffisamment pr 
maintenir eette form 


BARATTE ET SES SOUHAITS 


Mais la parole reste à Jean Baratte. L'ex- 
capitaine courageux de l'équipe de France 
qui a su communiquer s* fougue à ses 


ante celte année pour 
le. 


U.S. TOURCOING 


Tout l'enthousiasme 
de Jean Baratte 
pour réussir en C.F.A. 


De gouche à droite 


vrablement 
nt le ren- 
nt de pointe 
€ ex-pro capable 


équipe se défendra plus 
chez les 4 TL soub 
fort d’un x 
et surtout d'un intern 
de «piloter» -ses a 
Lechauguette pou 
cel élément mais peut- 


hommes vient de terminer sa X saison sous qu 

lot «noir et blanc », 

n Baratte, lui aussi intéressé par l'ex- 

e du championnat de France ama- 

demeurera au moins encore. une saison 
n&. 


neur ustien 


est certain que son 


il 


vd 


FenËr 


\ 


; 


| 


il 


M. Jean Lodesou, vice-président ; 


l'atiique ? 
Pour Je ustien espère 


confirmation 


person 
ou. Ba 


de Braine, 
site, fils dû. pè 


UNEINVENTION QUIPASSIONNE 


TOUS LES AUTOMOBILISTES 


LE 
UI NE PREND PAS 


S'INCORPORE A L'INTÉRIEUR 
DE VOTRE ROUE DE SECOURS 


comme cela ! 
et il contient 4,5 litres 


SUPPRIMEZ 
L'ENCOMBREMENT 

DU JERRICAN 

Pour vous, le Jerrican de ré- 
serve en cas de panne d'es- 
sence est un problème per- 
manent. Si vous le mettez à 
l'intérieur de la voiture, il 
dégage une mauvaise odeur, 
si vous le laissez dans le cof- 
fre, il vous gêne, se ‘‘’pro- 
mène’, fait du bruit, restreint 
l'emplacement réservé aux 
bagages. 

LE JERRICAN TYPE UFT A 
ÉTÉ CONÇU POUR VOTRE 
CONFORT 

Sa forme spéciale s’encastre 
‘’juste’’ dans toutes les roues 
de secours, quelle que soit 
la marque de votre voiture, 
française ou étrangère. Il 
reste étonnamment stable et 
immobile, car il est calé par 
une courroie de fixation 
{compris dans le prix). 


s, UN CADEAU 


PRIX SPÉCIAL 


D FRS 


F R A N C O 


Procurez-vous vite ce fameux 
Jerrican qui ne prend pas de 
place. Garantie formelle de rem- 
boursement en cas de non sa- 
tisfaction. 


» BON DE COMMANDE A GARANTIE TOTALE EXPÉDITION IMMÉDIATE 


D Veuillez m'adresser votre JERRICAN UFT au prix de 25 Frs 

D francoetvotre porte-clés, Il est bien entendu que. sivotre Jerrican 

» ne me convenait pas, il serait remboursé immédiatement et 

b sans discussion. Je joins à ce bon: 

; ©] chèque postal (C.C.P, PARIS 19-13-99) O chèque bancaire 

p [] mandat-lettre Oi fère l'envoi contre-remboursement et sa 4 
» P 

» 

» 


CE BON EST À ENVOYER A EUROPOSTAL (oépt. 
000000000000 00000000.000: 


JERRICAN 
D 


F 


@ Ne prend aucune place 

@ S'encastre ‘’au poil” 
dans toutes les roues de 
secours. 

© Tellement bien fixé qu'il 
ne peut ‘’se ballader‘‘. 

@ Réalisé dans une nou- 
velle matière plastique 
extrêmement souple et 
résistante: le LUPOLEN. 

@ Le Lupolen supprime le 
gonflement au contact 
de l'essence. 

@ Absolument hermé- 
tique, aucun risque de 
fuite ni d'explosion, 
même en plein soleil. 
Muni d'un bouchon ver- 
seur particulièrement 
pratique; vous garderez 
les mains propres. 
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FF seunes 


SUD -EST 


A L'HONNEUR 


les juniors de Nîmes, Toulon, Cannes et la sélection cadets, 


ARSEILLE. — Rarement, « Poot- 
M Bud » — le buletin officiel de ls 
Ligue du Sud-Est — aurs eu à  d 
décerner autant d'éloges ct 
venir qu'il y a de quoi. 1960 res 
fera en effet un millésime fameux da 
du football sudiste dont l'éc 
messe vlent de triompher à lous ball sudiste à travers sa 


faut co 


aux com 


une cuvée fameuse 


compte des footballeurs 


11  gliani, Riefa, Serrus, Dauré, jusqu'aux autre 
Fachan, Gui 


amateurs Vincenti 
riggi, Alfonsi, Pet 
intéres 


lex échelons. De Cerbère à Menton, e'est- phante 
ä-dire des frontières de 1 e 

confins d'Italie, c'est tout une région 

Lérement ac À la cause du ballor 


EU MOT QU PAM. QU Selon ne UNE ECOLE UTILE : average sur 
pee LE CRITERIUM RE 


sise n'avait pu 
ire eoup de deux que 


est Me Vincent G 


Loire » en matière de sélections — que 
bliés, depuis les pros Marcellin, Do- tion si éducative, si précieuse que les 
Ligues du pays feraient bien de 1. 


nt de brosser une revue du foot 


“du sud de la 
naturelle du 


s'en inspirer 


ï, Pa: 
nous a sembl 


Jeunesse triom- 


u, le président 


dire de part et d'autre de ia bs 


saison qui s'achève ont été l'AS. 
(Est) et, blen entendu, Nimes-Olympique  fulesta, Mésÿ, 
(Ouestr. Si la cause de ce dérn 

rapidement entendue — 

Hté était grande et 
ençons par les juniors. Usb mothde 
revanche, Larda à se dessiner, La 
en est qu'ils ne l'emportèrent qu 


ion eanno 
lle connai 


(Victor SINET ) 


du Critérium, 


super-équipe juniors de l'an 1966. 


rière 
Rhône — est une compéti- 


Les deux lauréats de la 


at. l'opposition 
celle de 


TOM. et que Aix 
Cavigal term 
tes de cette 
entra 
ce, Do 


ï fre à som aettf Bt encore éciminé, de le Ligue du Sud-Est, qui aoû ex-glotre et entraîneur Qu elüb ds 
faut-il ajouter que ce magnifique doublé 4 VE années 1940 — sont Allhaud, Durini, Le- mn 
Ce Gonna le-Coune dus dadete fut < Si nos juniors ont si brillamment tel, linternallonal Duekereg, Came & à 
CP une faute enousiemens mére triomphe en Coupe Gambardells, cœt  Geri. Outre leur succés en eritérium 


dionale chez les Juniors 


Par ailiours, est-il besoin de précis partout ailleurs, les juniors sont plus où 
que pour la dixième année consécutive, mains condamnés au vase clos (sous la 
c'est encore un club sudiste — lauréaf forme de vulgaires championnats ou Cou 
du groupe Sud-Est — qui a enlevé la pes de district}, les nôtres sont forgés 


palme en championnat de France ama- 


teur. La Corse 6 


nt rattachée, soei 


ment parlant, à la région de programme 


Provence-Côte d'Agur, ls victoire 


G.F.C. Ajaccio n'est donc qu'un trophée 
les tablettes du football méri- 


de plus # 
dional. 


A l'heure où beaucoup de sportifs 


tent qu'il ne soit pas davantage tenu 


parce qu'ils sont davant. 
viclssitudes de la compétition. Alors que 


ale- rude épreuve : 


depuis de nombreuses années à une plus 
le critérium du Sud-Est, 
qui les occupe d'un bout à l'autre de la 
du saison et qui est une école fort instruc- 
tive. Ainsi s'aguerrissent-ils et progres- 
sent-ils beaucoup plus vite. » 
Effectivement, ce critérium — qui se 
re- dispute en deux groupes, 
cipe de la Division d'honneur, c'est-à- 


age rompus aux 


à l'avantage 


selon le prin- 


ls ont enlevé avec beaucoup de pana 
le tournoi international de Pâques qu'or- 
ganise leur club, battant en finale Vasas- 
Budapest (4-1) et venant à bout d'équipes 
huppées comme Anderlecht, Valerce, Flo- men 
reutins, ADO, La Haye. 

La super-finsle du Critérium, jouée à 
Marseille en léver de rideau de la finale €! que même Charl 
de is Coupe Nationale des Ligues, tourna 


de Nimes (4-1), qui avait 


triomphé trois jours plus Lt en finale 
de in «< Gambar », 


nale 
ont 


son bel esprit du jeu, L' 
nes déjà riche en individualités 


ses grande partie 


Olympique tient depuis d' 
hé Division I, avec un maximum 
Joueurs formés au club. Pensez 
Jourd'hul encore. 

compte pas moins de sept à huit 


quelque chose à 
magnifique cuvée Junior 


Bien qu'ils aient peiné pour 


Toulon (3-2) lors de l'apothéose natio- 
ux Martigues, les Jeunes Gardois 
affiché de telles dispositions qu'ils 
ont étonné tous les puristes. Complète 
dans toutes ses lignes, 

un excellent football coleetif et son ef 
rant réalisme — plus de cent buts réus- 
Pégar que 
emble 


en cours de safson — n'a 


Tous ces GArçons .#0nt cou 
le responsable dés juni 
du, par cet éducat 


ps 
qui Nimes doit be 


est loujours em 
travailler en prof 


ur, que 


fssus des rangs Cadets 


niors (Garnier, Rouvier, Kovi, Canetti, 
Marcellin, Gomez, V. 


ls, Andreo, 


Plus de doute, donc 


PETITES ANNONCES COUPLÉES : Ÿ À OUTP. (du lundi) et (du mardi) 


TARIFS : Offres d'emplois 


12 F LU la ligne + taxes 8,89 % 


Demandes d'emplois 6 F 50 la ligne + taxes 8,89 % 
Renseignements - Réception : la Maison des Petites Annonces, 85 bis, rue Réaumur — CEN. 30-60, CUT. 50-94 


£ 
+ Industrie 
TP. SOCIETE TRAV 
recherche 


homologués lrayaus sur 
tuyauterie en raffinerie 

pour _ chantiers ‘en métrogole 
Ecrire MINET (No 19850) 
40, rue Offvier-de-Serres 
PARIS, Qui transmettre 


CITROEN 


pumaucs 
PROFESSIONNELS 


de fabrication 
"outillage 
de contrôle 
d'entretien 
; CONDUCTEURS poids lourds 
pérmis Lransport en commen 


0.5. HOMMES 


au moatage, sur machine 
et pour poste de contrôle 


j5e présenter avec certifients 
hernæaun 15 b. 30 


PARIS XVe 
pa. rue Balerd lmétre Balars) 


PARIS XI 
LE de la Porte-de-Choisy 
tro Porte-de-Cholsy} 
CLICHY 
45, rue Madame-de-Sanzilion 


SAINT-DENIS 
114, rue Ambroise-Crotrat 
les mardis et jeudis 


LEVALLOIS 
82, quai Michelet 
{métro Pont-de-Levallots) 
lundis, mercredis, vendredis 


NANTERRE 

: 5, rue Hennape 

les mardis, Jeudis et samedis 
de 8 beures à 12 heures 


AVANTAGES SOCIAUX 


CANTINES-RETRAITES 


RE 
aurant d'entreprise 
DABLEURS-BLEUSES P1 P1 
FRAÏSEURS 
PRAISEURS ALESEURS 
MAGASINIER 0$ 2 
MANŒUVRE M 2 
PERCEURS sur radiale 


VITRY SM 2 ne cu 
Port-b-l'Anglais 


SIMCA 


POISSY 


recherche 
— AJUST, et ELECT. RMO PS 
— AJ. déc. et MAP premes P3 
— OUTILL, Machines P3 

— APFUT. OUTILL, PI-PA 

— BLECTR. Centrale PZPA 

— CARISTES PI 

— PEREURS P] 

— TOLIERS DEBOS. PI-P4 


Pour ses ETUDES ARGENTEUIL 
—"TOLIERS-FORMEURS études 
— AJUSTEURS ETUDES 


Se présenter ou écrire tous les 
Jours, samedi excepté : 


POISSY “ "nn 


de 8 heures à 12 heures 


PARIS “ "* “rome 


de sh 12h et de 13 
LR APR DER ECRERE PSS 
+ Bureaux 


J, HME * J, FILLE 


POUR TIRAGE STENCILS 
SUR APPAREIL GESTETNER 
avant. soc. Cantine, Se présent. 


TUNZINI éurouex 


IMPORTANTE SOCIETE 
REGION RUEIL recherche 


JEUNE HOMME 


15-17 ans 
pour petits travaux de bureau 
Ecrire ou se présenter 
PATHE-MARCONT 
57, boulevard de la République 
“4 CHATOU 


* Electronique 


importante Société Electronique 
recherche 


AT, ELLCTRON""" 


# où # catégorie pour labo 
d'études cables bertziens 


Ecrire n* 1910. SPI. M, rue 
des Acnelas, PARIS (Ïm) @ tr. 


+ Radio-Electriciens 


SOCIETE RECHERCHE 


MAGASINIER 


D'OUTILLAGE 08 ou Pi 
ayant permis de conduire 


8e prés. 9-11 n. et 15-17 D. 
53, rue Greffulhe, LEVALLOIS 
Métro _Pont-de-Levaliols 
RER 


+ Garages 


SOCIETE RECHERCHE 


pour ateller et fréquents 
déplacements sur chantiers 


MONT. CABLEURS 
RADIO P2-P3 


Nationalité française exigée 


Se présenter 9-1 h et 15-17 b. 
3, rue Gréffulhe. LEVALLOIS 
Métro : Pont-de-Levallois 


*  Chauffeurs 


\Chauff.-Livr. PL. 


| pobr livraisons détaillants 


SALAIRES PLUS PRIMES 
TRES ELEVES 
[AVANT SOCIAUX CANTINE 


Artisans-joueurs eamion 
34 pet 5 & OU plat brasseur 


Se prés 7, rue Ouriai (lg 
PATES MILLIAT Prères engage 


CHAUFFE" ru 

ENCAISSEUR 
Parts, bal. pros Permis PL 
Sér réf exig. conduite et livr 
Travail assuré pend vne. Be pr 
2%, rue Lavoisier, NANTERRE 


Expérimenté 
Volt. sport. Tr belle situa 
Roger Loyer PER 99-38 


GARAGE AUBENAS 07 rech. 
PEINTRES en automobiles pour 
trav. en cabine. Logem. assuré 
Ecrire No 736.000 Régle-Presse, 
85 bis, rue Réaumur. Paris 12) 


CHEF STATION 


Réception, connais  mécan 
ét station serv. garnge, 89, 4 
Bessièresi7, lundi, mardi de 
17h 20 h Sérieures référ exig 


+ Divers 


GAGNEZ 
3.500 F PAR MOIS 


MINIMUM (M er Pi 
Représentant grande marque 
ou Agent Technique Cormmer 
|clal ou Gérant  Succursale 
Profession de choix toutes ré 
ions Accès aux « Cadres » 
Formation techn. accélérée gs 
rantie par correspondance, à 
votre portée méme s vous tes 
ouvrier, méme si instruction 
primaire PLACE ASSUREE var 
nos soins. Ecrire où se présen 
ter de suite à EP.V. 60, rue de 

Provence, PARIS 


S.N.C.F. 


REGION NORD 
recrute 


PERSONNEL 
MASCULIN 


NATIONALITE 
FRANÇAISE 
pour emplois de débug 

GARES 
REGION PARIS.) 
{sauf BUREAUX) 


Conditions d'age 
| étre libéré obligations mittaires 
et étre Agé de 30 ans au plus 
Umajorations passibies) 
Titularisation rapide 
Avantages sociaux “Cantines ot 
logement célibataires dans 


certaines résidences 
Salaire début : 500 F met 


Adresse les eunuiaatures 
PAR ECRIT au CENTRE 
d'EMBAUCHAGE 
et d'ORIENTATION 


178, r. du Fe St-Denis Paris-10 


Pour. eonauitre. les possibliités 
d'emploi à l'étranger - Canada, 
USA. Amérique du Sud. Aus 
tralle, Afrique, Burape, hommes 
ef femmes toutes professions, 
demandez notre documentation 
« Prance-Vle », service 90, 34, 
mue de la Victoire, PARIS, 9 
Voindre enveloppe à votre 
adresse} 


G4 choix emplois dans journal 
Les Annonces. Vie partout 0,30 


Nos Petites Annonces 
sont éxalement regues 


A NEUILLY (Seine) 
KIOSQUE, place du 
Général-Gouraud 


ane place du Châtemu) 
(De # heures à 20 heures) 


c'est incentestablement la 


l'équipe pratique 


Malussagne, Mart 
fut  Ponce, Castro, Jover, Dupont, Pety 


UNE SUPER-EQUIPE 


qu'est Marcel Rouvière, l'homm 
oup. C'e 

# Rouvière 

prospec 


sept ans 


l'équipe Pro 


Alfred, Landi 
Chilan ont débuté avec les amateurs 
du elub. 
l'école nimotse 
est de première force et elle a toujours 
Nimes-Olsmplque, vainqueur pour la perntis au club de prouver d'apporter 
deuxième fois de la Gambardella — qu'il 
avait déjà enlevée en 1981 — et Isuréai 


l'échelon national. La 
66 est déjà 


plus qu'une espérance, C'est la garantie 
d'un avenir que les nuages actuels n9 
sauraient en aucun cas assombrir. Et 
l'on peut faire confiance à Rouvière-ie- 
Sage pour découvrir d'autres talents, 
pour faire la preuve dé sa connais- 
sance des hommes et du football. 
Voyez, déjà les Mézy, Odasso, Ponce 
et Dupont sont mûrs pour assurer la 
relève. Mais le plus étonnant de ces 
juniors gardois, qui viennent de se cou 
vrir de gloire, est péut-être l'Inter 


drolt ou deuxi centre Infent 
petit bonhomme ignasse notre, 
aux jumbes nrquées et à l'aspect, véri- 
tablement insol est un Gia 

et il n'en à . Doué d'ins- 
tinct, pour L Fiche » — 
c'est. ainsi qu mmé — sfdéra 


tous les Nan- 
technique et 
= rades lu} doi 


vent d'a d 1 leur pagse 
de deux 1868, lui qui Anse 
crivit à l'uitin nde le but décisif 
de là Coupe G la et qui mât- 


tro a buts nimois contre 


On  reparlera certainement dé ce 
curieux bonhomme. Comme on repariera 
de tous ces juniors gardois qui ren- 
dent le sourire au président Chiariny, au 

eur sportif Heurf Bosquier ét à 

hommes qui repré- 
vive de Nimes-Oiym- 


sentent 


pique et traversent actuellement 
ue période assez sombre 

Egalement à l'honneur auront ét8 les 
Toulonnais, que l'on n'attendait guère à 


pareille fête et qui n'ont finalemeent 
échoué que d'extrême justesse dans la 
Coupe Gamburdella. On s'en souvient 
encore : les jeunes + maritimes », 
manœuvrés et menés 7-0 au bout d'une 
heure de jeu, s'étaient battus ensuite 
avec une telle conviction qu'ils réts- 
blirent l'équilibre, failirent réussie un 
troisième but et s'assurérent l'avantage 
aux corners. Dans la loge d'honneur, 
le président Chiariso! sapprétait à 
leur remettre le trophée tant convoité 
lorsque Iniesta signa, Dans la confu- 
sion, le but donna la victoire à Nimes, 


alors que l'arbitre défalquait -les arrêté 
de jeu. 


Les petlis œars du Sporting. Qui 
étaient partis sans la moindre illusion, 
ont done failli causer la surprise, et 
leur mérite n'a pas été mince, 11 est 
vrai que, & défaut d'une défense vigl- 
lante, ils disposaient d'une attaque par- 
ticulièrement effleace, avec ses Chi- 
charo, Vilhet, Ghilardi, Carrara, Bertoll, 
des garçom que Hervé Mirouse voit Qu 
meilleur wi] 


A Toulon aussi les jeunes occupent 
une lurge place, e1 vous verrez que les 
récents finalistes de la + Gambar » 
særont, un jour prochain, des atouts 
maitres dans la manche du elub varois, 
toujours résolu à aller de l'avant. 


LES « CONCHY'S BOY... » 


il existe une épreuve qui met régu- 
liéremeut l'accent sur la large place que 
le Sud-Est accorde aux jeunes, c’est 
bien de la Coupe Nationale des Cadels 
qu'il s’agit. Pensez que, depuis ln crés- 
tion de cetle compétition, les eadéts 
sudistes s'étaient qualifiés onse fois 
pour la finale, ne décrochant cependaht 
le titre qu'à quatre reprises et échouant 
régulièrement, depuis auelques annéts, 
devant le Nord 

Gite nnleen coeurs, les onde Ou 
joué la finale, eu lever de rideau 
Pope. conte le Hart, mais: Su UE 
quième explication avec les Septentrio- 
maux fut euflu favorable aux Méridion 
maux, qui ont donc ramené le trophée 
dans les salons Au siège de la, rue 
Papère 

La sélection 58, contiée, comme d'ôt= 
dinaire, au maitre Henry Conchy, l'ex- 
vedette de l'O. M. d'avant-guerre, était 
une véritable mosaique, avec des êk 
ments prospectés partout, aussi . bien 
dans les grands centres que dans les 
toutes petites agglomérations. C'est. aipsi 
qu'on trouvait dans ses rangs Berlo- 
lol, un défenseur de La Ciotat; le 
demi Rixso, des Cuillols; l'afller Mau- 
duech, d'Agde, ei Rechard, un avant 
centre de Port-Salut-Louls. Un seul elub 
comptait trois sélectionnés : l'Olympl- 
que Avignonnals, avec son gardien Hoff- 
mann et ses deux arrières Cénlraux, 
Galsteau et Carina; c'est peut-être 
pour cela que 1x défense apparut plus 
homogène. 


Les autres lauréats du Parc des Prin. 
ces étaient l'arrière gauche  nimois 
Attanasio, le Nicois du Cavigal Buffat 
Jouve, de l'OG.C. Nice, lui et l'Oirme 
pien marseillais Buonomo, qui inserivit 
le but de la victoire. 


La force de ces Cadets était jeur 
sérieux, leur application, leur bonne 
volonté et leur formidable esprit de 
corps. Ces facteurs ont été décisifs et 
demain, peut-êlre, lous ces gamins — 
comme tant d'autres qui furent mis à 
Vessai par Conchy avant de bâtir sot 
équipe — marcheront qur les traces de 
leurs glorieux ninés, de tous ceux qui 
eonnurent, eux aussi, leur -première 
sélection vec les Cadets du Sud-Est — 
depuis Biancherf, Meano, Grillet, Gran- 
sart, Rustichelll, Chorda, jusqu'à Lou- 
bet, Michel, Gallins, Hodoui. Novi, Meg- 
glorlaro, Serrus — avant de devenir de 
motoires joueurs professionnels. 

Chaque année avec ses cadets, le 
Sud-Est accomplit une œuvre conéldé- 
rable en profondeur de nombreux sta 
ges et essais étant effectués un peu 
partout, dans le but de dénicher les 
quinæ ‘ou vingt meilleurs. Et Ü faut 
bien reconnaître que, régulièrement, 
Cerbère Jusqu'à Menton, une plus ‘vive 
lumière Jaillit eur léciatante Jeunesse 
qui témoigne de la belle vitalité sans 
cesse manitestée par cette Mug sudiste, 
triompbante aujourd'hui à tous 
échelons 


Le 


my 


et ses lecteurs 


Du réalisme en football 


Une question 


« Le mot « réalisme » eut très à la 
mode depuis quelque temps, dans les 
milieux du football. Pourrais-je poser 
une petite question à ce sujet ? 

Les professionnels vivent du fo0t- 
ball et leurs gains sont, somme toute, 
fonction des spectateurs qu'ils attirent 
sur les stades. Est-ce que le véritable 
réalisme our eux ne serait pas de 
songer d'abord à remplir ces stades ? 
Vous paralssez satisfait de la finale 
de la Coupe. Pourtant, un journal 
de Rouen titre 3 « La finale de la 
Coupe a fait une victime : le foot- 
ball, » Et 11 écrit que In majorité du 
public & hué les deux équipes et 
surtout celle de Strasbourg. D ÿ avait 
quelque 20.000 Parisiens au Pure 
venus surtout voir Nantes. Combien 
d'entre eux sacrifleraient un bel 
après-midi de mai pour admirer une 
« virile bataille », Strasbourg-Tou- 
Jouse, par exemple ? 

Ce'ne sont pas les tactiques qui 
sont en cause, I existe d'autres 
sports eollectifs où tous les joueuis 
sent alternativement attaquants et 
défenseurs, handball et basket par 
exemple. Mais, en foot, « marquai 
impitoyable » signifie ‘trop souvent 
truquage, incorrection, brutalité, Les 
professionnels de football américain 
estiment, À juste titre, que leur jeu 
présente "suffisamment de danger sang 
qu'il soit nécessaire d'y ajouter ceux 
nés des irrégularités. de certains 
Joueurs. Aussi se chargent-ils d'éb- 
miner eux-mêmes, d'une manière dis= 
erète et efficace, les brebls galeuses. 
Dommage que les joueurs français 
n'aient pas la même réaction saine. 
La « crise » du football serait sens 
doute très vite résolue 

Un autre point m'ntrigue. Com- 
ment les journalistes peuvent-ils 
approuver une tactique de jeu (je 
parle pour l'équipe de France) basée 
ur l'engagement, la force, bref sur 
Jes qualités physiques, domaine dans 
lequel, toujours selon les mémes 
Journalistes, les joueurs français sont 
notablement inférieurs à leurs futurs 
rivaux ? 

Espérant que vous voudrez bien, 
mn de ces jours, éclairer ma lan- 
terne. » 


. GAZERIAN, 
Dieppe 


Nou savons 
vent déploré que les foothal 
leurs français m: 
gagement et qualités 
athlétiques. Ce n'est pas la 
méme chose. Quant aux irré- 
juiarités et aux  brufalités 
(qui existent partout, 4 

que soient les systèmes de 
jeu), nous les dénonçons et 
les dénoncerons «ans relàche, 


Inadmissible 

à Cet inadmissible, je partt pris 
des journalistes de la Télévision au 
sujet du match de la finaie de la 
Coupe. 

Tout pour les Nantais, rien pour 
Strasbourg, Nantes est bonne 
équipe sur le plan national, d'accord, 
mais enfin, de là à en faire une 
Super-équipe 1 Strasbourg lui a été 
supérieur dans tous les domaines. Sur 
ce match certe équipe a joué le ma: 
quage individuel, le vrai, celui que 
mous ne voyons malheureusement pas 
ratiquer par les joueurs, qui che: 
éhent surtout à ne pas trop se mul- 
mener, Et devant ça, Nantes m'a pu 
ren faire I est Wrai qu'en cham- 
plonnat d'italie, par exemple, Nantes 
serait plus près de Varèe que de 
Finter > 


Emile VINCENT, 


Leurs preuves 


« N'habitant pas Nantes ni les 
env je trouve cette équipe 
remarquable, Mais comment 
pourriels remplacer Fartaells 

î 


ipe de France, qui s'est bat- 
te pour participer à cette 
Coupe? Nos « cogs » ne sont 
as des débutants. Is ont fait 
eur preuve quoi que l'on en dise 
France-U RSS). 


TRANCHE SPÉCIALE DU 


« J'ai été enthousinsmé par le 
comportement des joueurs. fran- 
gais face à l'équipe soviétique. 
Depuis longtemps, j'espérais que 
l'équipe de France se réhablli- 
terait de cette sombre soirée du 
20 avril (0-8 devant la Belgique). 
J'avais été piqué au vif par les 
Commentaires de la presse belge 
à laquelle je me permets de po- 
ser une petite question : qu'au- 
fait fait leur équipe, dominée 

ar les Russes, au Heysel, au 

tade Lénine ? 

A ceux qui se sont apitoyés 
hypocritement sur notre déroute 
du Pare, contentons-nous de rap- 
beler : 1° que la France n'a ja 
mais encaissé trois buts à Sofia 
2 que la France a conquis sa 
sélection pour la Coupe du 
Monde face à la Yougoslavie de 
maniére brillante; S que la 
France a participé cinq fois à la 

base finale de la Coupe du 
onde d'une manière honorable, 
si l'on excepte 1954. 

N'en dépaise à M, Van Himst, 
très grand joueur aù demeurant, 
je pense que l'équipe de France 
peut jouer un rôle très valable 
en Angleterre et même parvenir 
aux 1/2 finales et qu'elle est en 

sens plus apte à représenter 
le football continental que la 


Belgique. » 
Christian PRAT, 
Bourg-la-Reine, 
mn peut. en fiscuter. De 
toute manière, nous pourrons 
difficilement parader devant 
les Belges tant que nous se- 
rons battus par eux à chaque 
rencontre. 
Hommage 

« Après l'avoir tant critiqué, 
je crois qu'il faut rendre hom. 
mage à la conscience et à la 
ténacité de M. Guérin. Il a su 
établir un programme de prépa- 
ration à la Coupe du Monde trés 
judicieux. I1 a compris que les 
Joueurs de l'équipe de France 
avaient besoin de repos après un 
éhampionnat épuisant et ainsi, 
les accus rechargés, ils pour- 
raient être en pleine forme avant 
de partir pour Peebles. Nous au- 
rons des joueurs qui ne seront 
pas saturés de football en Angle- 
ferre, mais qui seront au con- 
traire trés friands de ce beau 
sport 

Et à nous, supporters de 
l'équipe de France, il a su nous 
redonner une pleine confianee en 
ses qualités de meneur d'hom- 
mes, en.nous offrant le beau 
match nul de Moscou. C'est 
pourquoi nous pouvons lui sou 
haïter autant de réussite que 
Paul Nicolas en a eu en 1958. 
Et encore une fois, bonne Coupe 
du Monde, M. Guérin ! » 

A. LOCUSSOL, 

Rueil, 
NON ! 

+ Je me permets de vous 
écrire, au soir de notre incroya- 
ble, mais largement mérité match 
nul à Moscou. Il est hors de 
doute que l'équipe de. France à 
réalisé un de ses plus grands 
matches de ces dernières années, 
Et, pourtant, ce demi-succés au- 
rait bien pu nous échapper par 
la faute d'un joueur, en l'oceur- 
rence Herbin. est inadmissible 
GE joueur de sa classe puisse 
aire des passes en retrait au 
milieu de plusieurs joueurs (pai 
tenaires et adversaires). Heureu- 
sement, Eon était là et fit une 

de exceptionnelle. Puis ce fut 
le second but soviétique, dû à 
une nouvelle passe en retrait 
d'Herbin. Je ne discute pas sa 
bonne volonté, mi je crois 
Donne il est en baisse 
le régime. » 

Henri QUETTELART, 
Marseille, 

C'est vrai, et cependant 
Herbin Joux une première 
Len er à exceptionnelle, elle 
aussi. Il faut tenir compte de 
tous les aspects du problème 
avant d'éliminer un joueur 
tel qu'Herbin, 

M. G. 


Moulins. 


GRAND PRIX DE PARIS 


TROIS 
GROS LOTS 


V2 MILLION 
1 MILLION 
2 MILLIONS 


405 LOTS à 
DE 10.000 F 
ET PLUS 


- perdu une Coupe d'Europe. I 41 


Née à Moscou 


« Enfin, une attaque qui mar- 
que trois buts à la défense 
russe ! Blanchet, Gondet, Herbin, 
Hausser, une entente magnifique, 
de la technique et de l'engage- 
ment. Blanchet est le meilleur 
ailler droit français, Il a drib- 
blé deux adversaires avant de 
tirer d'un magnifique tir croisé. 
Et quelle vivacité ! Herbin s'est 
réhabilité, Il a trouvé sa vérita- 
ble place, celle qu'il aime, Gon- 
det et Hausser ont les qualités 
qu'on leur connait. 

M. Guérin, ne changez pas une 
attaque qui marque. La vérita- 
ble et future grande équipe de 
France est née à Moscou. Per- 
sonnellement, je pense que 
l'URSS. sera au moins demi- 
finaliste de la Coupe du 
Monde. » 


« Angoumoisins  alléchés par 
Y'aftiche Vasco de Gama - Giron- 
dins, nous nous sommes rendus, 
des camarades et moi, à Bor- 
deaux pour voir ce maëch. 

Nous avons assisté en première 
mi-temps et en début de seconde 
à un football plein, souriant et 
trés agréable. Un football de 
classe ‘internationale, I faut 
bien le dire : les Bordelais ne 
déparaient absolument pas par 
rapport aux Brésiliens. Sous 
l'impulsion d'un excellent Guil- 
las, ils dominaient ce trés bon 
match, 

Au cours de la 2* mi-temps, 
sans doute vexés de se voir me 
nés à la marque et de ne pou- 
voir effectuer une « démonstra= 
tion », les visiteurs se mirent 
à se montrer très mauvais per- 
dants, usant de tous les artifices 
et de brutalités inconcilinbles 
avec la notion de sport. Par 
exemple : Guillas, tombé à terre 
sur glissade, se vit gratifié d'un 
violent coup de pied au visage. 

Inutile de vous dire que nous 
étions attérés par tant de vio- 
lence survenant après un si joli 
spectacle. 

Mais noûs avons été obligés de 
reconnaitre qu'il existe à l'étran- 
ger des équipes bien pires que 
es Girondins tant décriés chez 
nous. 

Nous craignons le pire pour 
notre équipe de France qui va 
avoir en Angleterre à affronter 
des adversaires d'un tel acabit, 
tellement préoccupés par le ré- 
sultat qu'umportent peu les 
moyens pour l'obtenir. 

Car ce n'est pas un arbitre, si 
bon soit-il, qui pourra empêcher 
ce déferlement de méchancetés. 

D serait grand temps d'essayer 
de modifier l'état d'esprit qui 

réside aux rencontres de foot 

all. Sinon, il est certain que 


ce s#} court à la catastro- 
phef > 
4. DUMONT, 
Angoulême. 
Guttmann 


a perdu la tête 


« C'est avec étonnement que j' 
Ju l'article de M. Couto € Santos, sur 
Yaffare Guttmann au Benfica, son 
Dossier noir d'une grande équipe 
Parmi les choses vraies, fl y n da: 
le dossier des choses regrettables qui 
dénaturent les événement. 

Avant tout, 11 ne faut pas oublier 
que quelques étoiles de Benfica sont 
paturellement blasées par le temps, 
du point de vue physique et psycho- 
logique. L'équipe avait besoin d'un 
entraineur pour travailler d'une ma- 
nière intense, genre Riera ou Schwartz. 
Or, Guttmann a près de 72 ans, 1 
n'a jamais fait de stage avec les 
joueurs. Il restait à l'hôtel Tivoll, 
tranquillement avec Madame, ou allait 
au Casino, À l'Estoril. Croyez-vous 
qu'une équipe deux fols championne 
d'Europe peut se laisser conduire 
comme ça, à Ia « rigolade » 1 

D'ailleurs, Guttmann était pour 
beaucoup l'homme qui n'avait jamais 


toujours proclamé qu'avec lui, Ben- 
fiea ne perdrait pas un championnat, 
pas une coupe, pas une finale, Hélas | 
fout est perdu. En s'apercevant d'une 
réalité si dure, Guttmann a perdu la 
tête, ia dit le contraire de ce qu'il 
disait hier. Les joueurs avaient des 
difficultés à croire en lui. Du point 
de vue de la préparation physique, 
les joueurs de Benfica, cette saison, 
n'étaient pas en condition. 

M. Couto e Santos admet que « sans 
travail, sas discipline, sans Je sens 
des responsabilités, rien n'est pos- 
sible », mais sans se souvenir que 
c'est la tâche de l'entraîneur de su 
veiller tout ça. Comment réussir si 
l'entraîneur n'a pas vu ses Joueurs 
ni la veille du match de Manchester, 
ni le matin même? » 

Carlos CARVALHO, 
Lisbonne, 
Nous pensons également 
ds coupables sont les dirigeants 
mt remercié des hom- 


un entrai- 
a fait son temps. 


MOTOSTANDARD 


LA FINALE DE LA COUPE 
VUE DU CANADA 


L'ACCABLEMENT 


À «J'ai eu l'hcureuse surprise, en ce dimanche après-midi 5 juin, 
F d'assister à la retransmission en différé de la Finale de Ia 


Coupe de France sur le eanal 7 de la « Radio Canada C.B.C. » 
Quelle joie de redécouvrir à des milliers de kilom 

distance a voix de M Beunat, les tenues canari 
Nantais, celles plus claires des Strasbourgeois et cette ambiance 
des finales de Coupes. Je n'ai malheureusment capté Vimage 
qu'après le but victorieux de Sbaiz et je vous livre ces quel- 
ques réflexions d'après match : 


1° C'était manifeste, Nantes manquait de « jus ». Un exem- 
ple flagrant : Jacky Simon a manqué deux reprises de volée 
dans les six mètres qui devaient faire mouche, ses passes 


ses, ses interventions anni 
il n'eut aucun rôle pos 
de plus, se retr 
rs voulurent trop € 


s par son 
if au milieu 


dû terrain et Gondet, 
conclure, De plus, c 


jou 
essayérent d'obtenir le résultat par leurs seules qualités 
viduelles, — notamment Touré qui, après avoir percé la défense 


alsacienne et être parvenu près de la ligne de but, pré 
dribbler un de défenseur plutôt qu effectuer centre 
en retrait vers deux équipiers démar st 
contre, en « voulait » et préfé er 
tat. Les interventions irrégulières et continuelles de Kaelbel. 
Sbaïz et Steiber en témoignent. Pourtant, l'entraîneur Paul 
rantz possède des joueurs de classe qui pouvaient doubler le 
score en fin de > mi-temps, lorsque Nantes se découvrait pour 
égaliser. Je pense à Gress, Hausser et Szépaniak, I} était visible 
que, dant une rencontre de ce genre, ce dernier ne sut jamais 
quelle position adopter. Les dégagements arri de l'arrière 
étant inutilisables et son jeu s'en ressentit, tém celle occ 
E ée et immanquable (comme celle de Sékularak Jors 
du dernier Fran »slavie). 

Je terminerai en m'attardant sur le côté humain de cette 
Ë finale de Coupe. Au coup de sifflet final, la caméra s'attacha 
Éà nous faire vivre l'allégresse des Strasbourgeoïs, le triomphe 
de Paul F uss et Sticber, la joie de nombreux sup- 
À morter a également sur Ja sortie des joueurs 
5 nantais, aceablés et vaincus. Comment en pas avoir remarqué 
E deux regards que Robert Budzinski jeta derrière lui pour 
H 
H 
2 


savoir « ce qui se passait lbs » ? Jmages humaines qui se 
passent de commen res et que seuls des sportifs peuvent 
comprendre. » 


Laurent GEORGES À 
155, Wellington Nord à 
Sherbrooke - Canada. À 


FOOTBALL, RUGBY, GOLF : 
ENTRETIEN DU TERRAIN (TONTE 
DU GAZON ET FAUCHE DE L'HERBE) 


VÉLODROMES TENNIS 
PISTES : 
BALAYAGE AVEC BALAYEUSE 
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Le N° de 
France Foot- 
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A 15 h 30 161.516 exemplaires 
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PROFESSIONNELLE tmpruvenes Parimiennes. Réunies 


fayme SEGUIN, Directeur généra) 
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| 
| 
| 
| 


4 ÉQUIPES DE 4 GROUPES. DIFFÉRENTS 
JUGÉES PAR UN CRITIQUE SUISSE 


N genou dans le plâtre, une bière, deux bons copk ns et trois heures par — 
conséeulives de football international, voilà le menu qui nous a k 3 
offert l'autre dimanche, à nous autres Suisses romands. RAYMOND 
"événement est rare : en dépit de la grève, l'OLR.T.F, n'avait pas eu le PITTET 
cœur de priver les téléspectateurs du match U.R.S.S.-France ; en raison ; 
de la pation de l'équipe suisse au tour final, la télévision suisse de « la Tribune | 
diffusait Hongrie-Suisse, à Budapest. Il se trouva que le match de Moscou de Lausanne » 
commençait à 16 h 30, celui de Budapest à 18 h. be trnss | 
Nous pûmes done voir tranquillement quatre des for- ansement blanc évoquant irrésistiblement à l'écran, le taires desabusés, range np ue France sur le même 
mations nationales qui s'en iront en Angleterre dans un fameux Nez-de-Cuir, On vit Bene à l'aile droite et le on que l'équipe suisse. La Suisse ne venait-elle pas de 
mois: Et qui mieux est, quatre équipes de quatre groupe Dr Feniveszy à l'aile Æauche. On revit Sipos naturelle- faire mateh nul aussi avec les Russes (22) à Bâle? 
différents : la Hongrie joue à Manchester-Liverpool dans l'excellent Farkas, k gardien Sentmi- à : A 2 
le groupe du Brésil, Portugal, Bulgarie ; la Suisse jo ure équipe, à peu de,chose près, que Puis, 113 re La France parut trouver Fi coup 
Sheffield-Birmingham dans le groupe de l igner. LePee ur eng pH S re L EE $ 
Allemagne, Espagne : la France À Londres, en compagn Sn. souplesse, sa « vista ». Il n'était plus roi des buteurs, à 
TP PR LR pre Or les Hongrois, c'est visible, sont en train de se battre, devenait quelqu'un. La passe à Blanchet, le Ur fulgurant 
RO PR Lan dLemaanne. Je 18 Tu); VURSS, sous le regard de supporters sceptiques, contre les gr du deuxième, but (mais Banikos fitil tout ce qu'il de 
quant à elle, on le sait, sera à Sunderland Middelsborough des ombres de 1954. vait ?} et la France croyait soudain en elle. 
« décentrée + comme à Arica au Chili pendant la phase Is n'ont plus Boszik ; ils n'ont plus Grocics, ni Puskas, Au fond, les Français, qui cherchent leur Kopa, leur 
préliminaire, avee l'Italie, ln Corée et Chili ni Tête d'Or-Kocsis, ni le régisseur Hidegkuti, ni Csibor duo Penverne-Marcel, leur Fontaine, pou t tout à 
: RE RSS Hs ont le fin, l'élégant Albert, qui ménagea son nez et coup les trouver. 
ous avons donc. em D 'OSNFES un + are de vie es tibi: Ils ont surtout Bene, aetwellement. L minute s 
sion » du tour final, et pouvons, avec toutes les réserves à ogg og ea eg Le ges mr La violente reprise en maim des Soviétiques leur valut 
qu'implique le spectacle 1 iner le rôle que faille-et les-Suisses-se réjouirent trop ville de rentrer des récompenses out aussi chanceuses : car enfin, on 
pourraient jouer ces quatre le tour final. ax vestiaires sans le 2 ou 3 à © attendu. Ce fut alors muse mettre au rang des « buts digues de ce nom süe Je 
l'édair de Ia preblére période. Un-échange lulgurant en plan international, l'incroyable série de maladresses el de 
ne-deux » permit au « journaliste » Albert de donner réussites qui présidèrent au premier point russe. 
[GG RW AN) Farkas une balle merveilleuse de précision, dans l'axe si Pate ecti $ 
] 3 ; L ais étaient loin de la perfection, en défense 
SUISSE DÉCEV ANTE de course. Farkas « fusilla » Prosperi, out, les automatismes v d'un homme à l'autre et 
Pre pu je s < étant frès apparents à la télévision, Mais. comme 6% 
Suisse, naturellement, nous intéressait au premier RE En ec de RD s'était dit pour ks Suisses, que Kuhn tout seul n'est 
: vas : épisode pour en tirer une tardive leçon que Bene s'en re pa. que FURES È 
titre. Elle dégut. On erut discerner dans sa prestation, CRET'erbnee evait l'ail sue son chronomutre, Sert dl « Kühn-avee-Dürr », on se prit à penser que Gondet ser 
une fatigue énorme, et la visible intention de Foni, le PRE de MER it mlties Ba Put, finit différent avec le ‘Müller q eemment, nous a-t-0n 
directeur technique, de ne pas dépasser le stade de l'ins- POhrats Mes de Tien a en en ball dise 4 nit dans sa poche avec Burcelone et dans un 5-0 
“. L'équipe suisse n'eut pas un mot à dire dans le - F s'AQURE > Li ures, la ligne médiane de Chelsea, 
RER une Lite Béjart, les envoya tous deux voir à gauche. 
RTE ro ah 
mais Prosperl, bourré de Lalent, mais nerveux conne peut RE RTE ee A 
lt tn essinots ui, commence, re arrière inlente.  Sémentqainai que 1 font les Homgrols quamd out rent RUSSES : PLUS GRAVE ! 
A Er LA Ten fe rl un « true ». Fondroyés, les Suisses allèrent prendre leur 
Er + - ares de LA nine ue semonce et revinrent évidemment baltus définitivement ; 
EE acides par un 8 AE atve he. sur le terrain. Un troisième but de Bene, exploit solitaire s Husses, eux, sont comme lés Hongrois, mais leir 
toire !) Foni devait « protéger à son sens, le je encore, n'ajouta rien à l'impression d'effilochage que it plus grave encore, Leur coach semble planté st 
RL ee M ot que Promert lan É laissaient les Hongrois lymphatiques, et Kuhn, dans un els tactiques, et chercher désespérément 
A D gl ge D bel effort, et maîtrisant une passe difficile, mit du baume l'explication par les spécialistes de la défense de zone, dit 
Pt nt tolé etes dues l'luler tie Man) dans le cœur des sept à huit cents supporters suisses verrou, du marquage individuel. Sans doute estimera-t-il 
RS citations diaires,! Galles où accourus par Ja route ou la voie des airs qu'en vigueur athlétique et décision, ses quatre défenseurs ; 
peuvent s'exprimer sa détente, son réflexe, sa vitesse et A l'équipe suisse, se dit-on, il manque benucoup, mais Le Tan us lp ne 
sa fougue. on ne peut guère la juger tant il nous sembla que Font les eq6i ee Lo Ron mins 
sa ee rit Î faisait des gammes, Aux Hongrois, il manque plus qu'un donnent ut MRC De ne ces DS 
r, le verrou adoi x Foni n en rien la percep- ; “ À s à ù 
PR are Le CES Le me de jeu, un style que l'on reconnaissuit d'emblée pe sont 1 Morazov et Haroli peuvent chercher dans Fe 
E'bnEr, men be. or vres : les systèmes ne leur apporteront pas les joueurs 
nur Ve Pro qu su ccm ven De AE Pr niet, nes Prériément Gr, Roca, exception @ront chants Tage, ip où leu 
son de l'incertitude d'Elsener… dans les sorties, ne dut 21 . La - C'est pourquoi résumer l'impression toisle r 
pas être ealmé par ces deux impairs suecessifs. Il se reprit Mais peut-être notre impression est-elle faussée parce des qe de ou one. Ps SE TE 
vaillament ; la vérité oblige à dire que certaine indolence qu'avant ce « mateh d'entraînement », nous avions vu Pau ; Ets Fe 
es de à NETE Nensts URSS France nous nt la plus capable de créer une 
on née argentine die DES surprise en Angleterre, Mais nous disons bien : une sur- 
dion son billet pour FAngleterre. Le verdict eût été il 
injuste. 'RANC N 
FRANCE ETONNANTE Car les Husses seront difficilement battus, les Suisses 
etles H ï ront avec peine, mais la France est 2 


C'est pourtant 
Schneiter qu'il déterminait, d 
sitif suisse. Bäni, le blond Zurichois, resta prudent, Schnei- 
ter prudentissime, et Dürr dut couvrir un terrain énorme. 
Foni craignit que le demi lausannoïs, qui a ouvert récem- 
ment un bar, ne tienne pas « la distance » et le retira au 
repos. Mais l'irrémédiable, on va le voir, s'était déjà ac- 
compli 


utour de cet essai, et de la position de 
‘ordonna tout le dis, 


nm l'absence de Hosp, l'avant suisse le plus en forme 
actuellement, de Pottier que l'on envisage de rappeler s'il 
manifeste des intentions réelles de « servir » (mais il à 
du Chili, des souvenirs amers), d'Odermatt et Sehindelholz, 
de Taechella, blessé, ipe suisse, de par les intentions 
de Foni, abandonna quelque peu des avants dont deux 
CHertig et Allemann) sont très discutés, On pouvait eroire 
ue Foni allait les épauler après le repos. 11 n'en fit 
rien. Il conserva Hertig, qui ne croit pas en lui quand 
n : il enkva Allemann qui est monstrueuse- 
ment égoïste. Mais le retrait de Dürr imposa dès ce 
moment une tâche impossible au meilleur techn LL) 
suisse de l'heure, le Zurichois Kuhn, soutenu par son co- 
équipier Leimgruber, un + homme tranquille » dont la 
titularisation est € me. 


Ce fut Kuhn, qui, sur une contre-attaque heureuse, s'en 

battre le gardi 
portions qui n'entameront pas trop le moral des 
ins on l'es- 
menés destie : les 
ent gagné, et évité, de justesse ; 
les sifflets des 30.000 spectateurs que celte rencontre mi- 
neure avait + attirés », comme on a coutume de dire. 


LES HONGROIS SANS FOI 


ar les Hongrois ne furent guère brillants non plus. Ts 
alignaient pourtant leur équipe probable. On vit Albert, 
biessé au nez à l'entrainement et qui présentait un étrange 
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sublima. 
s autres 
en 1963, 
c'est mit 


du pire. Sa 
tion » nous a semblé supérieure 
t du mon 
54 et France d 


capacité de 
cele des t 


(Cl 


Autant la Suisse nous déçut, autant la France nous 
onna. Mais on eut l'impression que les circonstan — 
furent % d'abord » favorables. équipes : Dans un € 

Suisse en 1954, 


élément qui compte 


Après un quart d'heure de jeu, on en était aux c 


Foni : encore des problèmes, Albert : ah. cette Hongrie bétonnonte... 


je 


* 


A première chose qui surprend, 

L lorsqu'on n'a pos revu Justo Fon- 

taine depuis plusieurs mois, c'est 

au'il est (presque) revenu à son poids de 
forme. 

— « N'exogérons rien », dit-il en sou- 
riant, « J'ai encore quelques kilos de trop, 
mais, grûce aux amateurs de Toulouse, j'ai 
à peu près retrouvé mon équilibre psycho* 
logique. C'est aussi une question d'horaire. 
En effet, ces jeunes gens ne peuvent s'en« 
troïner, généralement, qu'entre midi et 
deux heures, et cela me permet de € sau- 
ter » assez fréquemment le repas de 
midi. » 

Justo @ conservé un sens aigu de 
l'humour, c'est dans sa noture, mais lors- 
qu'il s'ogit de l'équipe de France, on 
devine en lui un sentiment de solennité 
mêlé à ce qui représente la période la plus 
importante de sa vie. Entre l'équipe de 
Fronce et Justo, il y a eu véritablement le 
« coup de foudre », et ce grand amour 
demeure à travers le temps, si l’on peut 
re, comme au premier jour. On comprend 
mieux que rien ne pouvait l'intéresser 
dovantoge que de vivre la Coupe du Monde 
avec les envoyés spécioux de « France 
Football ». 

Et pourtant, cela lui pose quelques pro- 
blèmes sur un plan professionnel, En effet, 
ce n'est pas sans quelques difficultés qu'il 
sbandonnera son magasin d'articles de 
sports, situé place Wilson, à Toulouse, 
pendont quelque trois semaines, celles où 
les affaires sont peut-être les plus actives 
de toute l’année. Mais le commerçant s'est 
effacé devant le sportif, le « mordu ». 
Pendont trois semaines, il abandonnera la 
caisse enregistreuse pour le stylo à bille. 
Personne ne s'en ploindra, y compris ses 
clients, qui trouveront en Mme Fontaine 
un interlocuteur valable. 

Dès maintenant, on sent Justo à l'heure 
de la Coupe du Monde, avec « France 
Football ». ll imagine déjà les moments 
d'intense émotion sportive que nous allons 
vivre ; mais il ne faudrait pas en déduire 
pour autont qu'il arrivera à Londres avec 
Vétot d'esprit du monsieur qui se croit 
œbligé de trouver tout parfait simplement 
« porce qu'il y était ». Bien au contraire. 

— « J'ai l'impression que cette Coupe 
du Monde ne va pas être très belle, du 
moins sur le plan de l'esthétique, par rap- 
port à l'idée profonde que j'ai du football. 
L'évolution est ce qu'elle est. Je ne le nie 
pes, mois je ne m'en réjouis guère, Je ne 
voudrais pos avoir l'air de parler comme 


(Robert VERGNE) 


un vieux, je ne crois-pas en avoir l'âge, 
mais tout de même, à mon époque, il me 
semble que le spectacle était meilleur, si 
les joueurs ne l'étaient pas. Sons doute 
fout-il chercher dans l'importance de plus 
en plus grande des compétitions les raisons 
de cette évolution. 

« Tenez, par exemple, il y à quelques 
Jours, je me trouvais en Suisse, à Bôle, 
ofin de préparer un jeu télévisé européen 
avec le champion cycliste suisse Kubler et 
l’ancienne grande vedette du football elle- 
mand, Schaeffer. J'en ai=profité pour 
assister au motch Bêle-Naples. Eh bien ! 
des joueurs comme Altafini et Sivori, je ne 
croit pas qu'il y en ait tellement, à l'heure 
actuelle, dans la jeune génération, » 

— « Dans quel sens estimez-vous que 
cette évolution s'est effectuée ? 

— « Je crois qu'il y a une plus grande 
rudesse dans le jeu, une détermination de 
plus en plus absolue et très souvent exces- 
sive. On en revient à un marquage indivi- 
duel strict, voire impitoyable, qui posera 
des problèmes aux joueurs comme... aux 
spectateurs. » 

On sait que Justo possède, en matière 
de football, des conceptions très collectives, 
disons du type nantais, conceptions qu'il 
œura ainsi l'occasion de confronter, pen- 
dant l'épreuve mondiale, presque quoti- 
diennement. Mais, s'il est une équipe que 
Fontaine suivra avec intérêt, et même pos- 
sion, c’est évidemment l'équipe de France. 
Vous me direz qu'il vient essentiellement 
pour cela; qu'il vit dons cette ambiance 
depuis le jour où, à Stockholm, il senti 
avec ses camarades de l'équipe de France 
s'ouvrir les portes de la Finale de la Coupe 
du Monde, après l'égalisation réussie por 
les Tricolores contre le Brésil, juste avont 
la blessure survenue à Jonquet. 

A ce sujet, une précision n'est pas inu- 
tile : certes, il aime jusqu'à la passion son 
sport et ses couleurs ; il défend ses concep- 
tions avec une tranquille résolution, mois 
il est tout le contraire. du chauvin, c'est- 
ë-dire celui qui ne voit que ses couleurs 
et ceux qui les défendent, ignorant l'adver- 
soire. C'est pourquoi son opinion sur 
l’équipe de France dctuelle, en forme de 
pronostic global, prend un intérêt d'autont 
plus grand. 

— « Je suis resté en contact étroit avec 
mes jeunes camarades qui constituent 
l'équipe de Fronce actuelle, soit par l'inter- 


Just FONTAINE : 


"La valeur 
athlétique 
dominera 
dans cette 


oupe du Monde 
où la France doit être quart-finaliste ” 


médiaire de notre Syndicat de Joueurs 
Professionnels, soit par les matches que je 
vois en spectateur ou en téléspectateur. Je 
crois pouvoir me faire une opinion assez 
proche de la réalité. Eh bien ! elle est extré- 
mement favorable sur beaucoup de plans. 
En effet, j'estime qu'il y a de très bons 
joueurs en France, et que les vingt-deux 
qui se retrouveront en Angleterre n'ont 
absolument rien à envier à leurs odver- 
saires. Je le répète, je ne dis pas cela 
« pour faire bien », mais tout simplement 
parce que je le pense profondément. Un 
homme comme Gondet, par exemple, qui 
est mon successeur tout indiqué, doit pou- 
voir faire aussi bien que moi. Certes, nous 
ne nous ressemblons pas tellement, contrai- 
rement à ce que l'on a voulu faire croire. 
D'ailleurs, personne ne ressemble... à per- 
sonne. Mois ce que nous avons de commun, 
c'est le sens du but, et je crois que Gon- 
det réussiro de véritables exploits en 
Angleterre. 

« Si je prends son cos, c'est qu'il occupe 
le même poste que moi, place que je crois 
ossez bien connaître. Mais c'est plutôt à 
titre de symbole que j'en porle, cor ses 
qualités d'énergie, son sens du but me 
plaisent énormément. 11 devrait pouvoir 
emmener cette équipe de France, avec 
l'aide de ses camarades possédant une per- 


sonnalité forte comme Herbin et Budzinski, 
notamment, Hélas ! J'ai appris la blessure 
survenue à Eon, qui, lui oussi, foit partie 
de ce lot de joueurs à forte personnalité. 

« Et c'est sans doute ce qu'il y a de plus 
comparable, entre notre équipe de 1958 et 
celle d'aujourd'hui, que ce nombre de 
joueurs de qualité et possédant la person- 
nalité suffisante pour s'imposer dans des 
conditions difficiles, qui seront celles de la 
Coupe du Monde. 

« C'est pourquoi, en toute sincérité, j'ai 
une absolue confiance dans le comporte- 
ment de mes jeunes camarades, Je pense 
qu'ils se qualifieront pour les quarts de 
finale, à partir de quoi tout est possible, 
cor les huit participants aux quarts de 
finale portiront à chonces à peu près 
égales, et c'est sans doute l'équipe qui 
possédera la meilleure embionce générale 
qui obtiendra les résultats les plus flat- 
teurs. » 

Just Fontaine nous parla encore de 
beaucoup de choses, au cours de cette soi- 
rée passée en compagnie de Koder Firoud, 
ou soir de cet ultime match de champion- 
nat de la saison. Bien des souvenirs furent 
évoqués, mais choeun sait que les sportifs 
vivent toujours dans l'avenir. 

Et rendez-vous fut pris dans quelques 
jours, à Londres. 


OU EN SONT LES ADVERSAIRES DE LA FRANCE ? 


(Maurice SIMON 


(20 JUILLET A WEMBLEY) 


ONDRES. — Depuis que l'équipe 
de France a faif match nul à 
Moscou, les Anglais l'ont redé- sont 


couverte, 
C'est surtout la position dans la- 
auelle le onze de France s'est Un mo- Ce 


ment trouvé (en menant devant les 
Russes) qui a «< travaillé » les An- 
winis, Ceux-ci parlent, maintenant, de 


préparation intensive en vue de la 

du Monde. Vingt-sept joueurs 
réunis à Lilleshall, un domaine les mêmes 
mêmes terrains 
déjà probablement choisis. 

Enfin, Alf Ramsey n'a pas caché 
que son but était « de savoir ce que 
NOUS faisons », et de lnisser l'Opposi- 
tion se tracasser à notre Propos, 


Coupe 


idyllique situé à côté d'un village de 
carte postale qu côté de Manchester, 
gui est mieux encore, c'est que 
le ga/on 

Alleshall est d'un vert rafrafchissant, 
pour des pratiquants du 


LES TRICOLORES 
TRACASSENT ALF RAMSEY 


disposer des rései 
moment, des 14 


de l'impeccable pelouse de 


allon rond, 


erves enti 
conditions, et sur 
que ceux qui sont 


es jusqu'au dernier 
nées dans 
es 


de football À M. Joe Mears: d'avoir 
demandé à partager la récompense pro- 
mise pour retrouver la Coupé Jules- 
Rimet, lorsque celle-ci avait été volée. 

Il parait pourtant que #1 M. Joe 
Mears voulait révéler pourquoi, il 
manda à partager cette récompe 
l'affaire serait vite réduite à néant, 

11 n'empêche qu'au moment même 
où le président de la fédération an- 
glaise, responsable de l'organisation 
de la Coupe du Monde, est attadué 
par une toute petite livue. préxi= 
dent de la Ligue d'Angleterre 0 voit 
octrayer une 4 ordre de chevaller » 
par la reine. 

Ce dernier, M, Joe Richards, est do- 
venu Sir Joseph Richards, l'autre reste 
tout simplement M. Joe Mears 

Ainsi, le football anglais, qui pos- 

t ‘déjà Sir Stanley Rous et Sir 
Stanley Matthews est une trois 
fols honoré, 


« l'équipe de France trés améliorée 

la formation qu'il ne faut Pas mi 
sestimer, » 

Brian Glanville consacre quatre D 
xagraphes d'un article publié par le 
« Sunday Times », à Hector De Bour- 
doing et Nestor Combln. D les appelle 
les « deux Argentins ». 


« Les règles de qualification de la 
Coupe au Monde », écrit Brian Glan- 
vise, « pourraient fort bien être l'ob- 
jet de quelques rénovations. » 

Pour le « Sunday Citizen », la France 
sera probablement < le plus dur ad- 
versaire » dans les huitièmes de f1- 
pale de la Coupe du Monde. 

«Le manager de l'équige d'Angle- 
terre, Alf Ramsey est particulièrement 
mnxieux de gagner contre la France 
ear Ja premiére fols qu'il wyalt ln res- 
ponsabilité de l'équipe d'Anslererre, 
en 1963, celle-ci fut mise KO. en 
Coupe d'Europe dés Nations, par une 
puissante formation française à Paris, 

« Quolque ln Coupe Jules-Rimet 
porte le nom d'un ancien président 
de la Fédération française, continue le 
Sunday Citizen », l'équipe nationale 
a jamais progressé plus loin que ln 
demi-finale. Les Français aftelgnirent 
les quatre dernières places en 1158. » 

L'hebdomadaire londonien omet de 
rappeler que l'Angleterre n'a Jamais 
été plus loin que les quarts de finale... 

Les Anglais sont entrés, en atten- 
dant, dans la premiére période de ln 


accoutumés au terrain pelé de fin de 
saison. 

Les joueurs anglais ressemblent à 
des cabris lächés sur des prés verts. 
11 y & aussi le fait que l'endroit pos- 
sède tout ce qu'un professeur d'édu- 
cation physique pourrait trouver 
comme faellités. 

L'atmosphère est excellente et, cer- 
tainement, toute différente de celle si 
tendue que les joueurs anglais connu- 
rent il y a quatre ans, dans leur 
camp de montagne au Chill. 

Autant, 1l y a quatre ans, la pré- 
paration fut une corvée, autant cette 
fois, elle est devenue un plaisir. 


La décision de M. Ramsey d'inviter 

vinst-sept joueurs au lieu des vingt- 
deux prévus, est considérée comme 
une manœuvre stratégique. Le but à 
été de forcer les joueurs convoqués à 
continuer à se considérer comme étant 
des possibles et non des probables. 
» L'esprit de compétition est ainsi, 
éntretenu, L'effet sur les joueurs est 
qu'aucun d'entre eux n'est tellement 
rassuré de éon sort; même Boby 
Moore, capitaine de l'équipe, se 
montre plutôt pensif 

Ce ne sera que le 2 juillet que les 
vingt-deux joueurs définitivement 
choisis seront officiellement inscrits à 
lan FIFA. 

L'impression est que l'invitation des 
vingt-sept joueurs à participer aux 
préparatifs, a été faite POUF pouvoir 


UN NOUVEAU TROPHÉE 


Fleet Street, artére de Londres au- 
tour de laquelle gravite toute la 
presse nationale anglaise, commence à 
se préoccuper de tirer le meilleur parti 
possible de la publicité qui sera faite 
autour de la Coupe du Monde. + The 
People », un des hebdomadaires popu- 
aires nationaux (vente 5 millions et 
demi d'exemplaires), annonce qu'il 
offre un « grand nouveau trophée >. 

« Au nom des millions de ses lec- 
teurs, « The People », va présenter 
une Coupe en or massif au mellleur 
Joueur de la compétition. » 

Pour un beau trophée, ce sera un 
beau trophée! Dessiné par Garrads, 
les orfèvres de Sa Majesté, cette 
Coupe mesure 31 centimétres de haut. 

Mals un nuage a dû passer devant 
les yeux de la direction de < The 
People », lorsqu' lut dans Je 
s News of the World », que ce dernier 
bebdomadaire (vente sx millions 
d'exemplaires), organisait une compé- 
ütion pour le « meilleur joueur au 
monde » et que recevra le mellleur 
Joueur du monde, jugé par les lec- 
teurs du « News of the World »? 
mille livres sterllugs (soit 14000 nou- 
veaux francs). 

Espérons que les onze millions de 
lecteurs londoniens se mettront d'ac- 
cord eur le choix car cela pourrait 


faire un veau but, sil y avait 
deux meilleurs joueurs du monde 


LA COTE. 


Pendant ce temps, les bookmakers 
continuent a donner le Brésil comme 
fermement favori à 7 contre 4, suivi 
de l'Angleterre À 9 contre 2; les chan- 
ces de voir le Brésil et l'Anzleterre en 
finale sont données à 8 contre 1: le 
Mexique à 200 contre 1, la Suisse à 
150 contre 1 et la Corée du Nord à 
100 contre 1 et constituent le groupe 
des outsiders. 

Au rayon strictement national, on 
note que la Ligue du Football domi- 
nical du Comté de Sussex, est « sup- 
portée » par la Fédération du Comté 
du Sussex pour : soit voter pour n'{m- 
porte quel nouveau candidat à la pré- 
sidence de la fédération anglaise, soit 
de voter contre l'actuel président. 

L'actuel président de la fédération 
anglaise est M. Joe Mears qui préside 
également aux destinées de Chelsea 
Football Club. 

Que reproche cette toute petite ligue 


LES MEXICAINS 
ARRIVENT 


Les Mexicains ont pris lundi 
l'avion pour 1 Europe où ils vont 
effectue r une tournée de pré- 
paration avant la Coupe du 
Monde, Leur premier match 
aura lieu dimanche, à Lausanne 
{coup d'envoi 18 h 30), contre 
l'équipe nationale suisse, match 
où « France-Football » sera évi- 
demment représenté (par Jac- 
ques Ferran) pour superviser le 
premier adversaire de l'équipe 
de France en Coupe du Monde, 

Les Mexicains qui rencontre- 
ront ensuite l'Irinde à Belfast, 
le 22 juin, et Lltalie à Florence 
le 29, ont perdu leur dernier 
mateh d'entraînement — diman- 
che à Mexico — contre l'équipe 
de club anglaise Tottenham. Ce 
résultat, peu encourageant pour 
les Mexicains, n'a pourtant pas 
fait perdre son optimisme à 
Ignacio Trelles, l'entraîneur : 
« Nos trois mois de préparation 
vont bientôt porter leurs fruits », 
dit-il. 11 faut lespérer pour les 
Mexicains, 
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LA 
QUESTION 
DU 

JOUR 

AU 

BRÉSIL 


(Alain FONTAN) 


10. — Il a toujours ses jambes 
R res, son regard timide, et sa 
voix lente. Mais. possède-t-il en- 
core son fameux dribble qui a déjà 
f ouler tant d'encre ? 
est la question qu'on est en droit 
aujourd'hui de se poser. 

Longtemps, le 
partagé à cause de lui, D’ 
y avait ceux qui restaient ses fans 
inconditionnels et refusaient même 
d'envisager un possible déclin, et, 
autre part, les sceptiques, ceux qui 
savent le poids des 4 et croient 
qu'une blessure grave survenue après 
la trentaine ne permet plus à un 
joueur, si grand soit-il, de redevenir 
ce qu'il fut, 

puis, il y eut enfin le mélanco- 
lique départ du Botafogo, club de ses 
débuts, où un nouveau Comité dire 
teur refusa de comprendre les p: 
de son célèbre vétéran, ci éant 
t de « mésentente cordiale » 
tant pour cet homme simple 
qu'est Garrincha. 


LE DRIBBLEUR DE REVE 


Sa earrière el sa vie changèrent 
avec son transfert aux Corintians de 
Sao Paulo. seconde femme (la 
chanteuse Elza Suarez) 
conjointement un 
duns une chaîne de 
(la T. Er et lui qui avai! 
le sort de ta: d'arrières put enfin 
régler ses Il en acquit un 
moral tout neuf, un goût pour l'en- 
trainement que l'on n'aurait jamais pu 
imaginer, 

Toutefois, le groupe des sceptiques 
restait le plus nombreux. Le fantasque 
Mané n'avait-il pas é 
plus de 18 mois ? Pouvait-on retrouver 
le rythme du football moderne, quand 
où a un jeu basé sur le démarr: 
froid, sur la feinte brutale ? Car 
n'ignorez pas que Gari 
fond, par son Style même, toujours 
paru contre les principes du jeu col- 
lectif. Il est par essence même, qu'on 
le veuille ou non, le prototype du 
joueur individuel, Chaque balle qui 
lui parvient est, en effet, bloquée entre 
ses pieds (c'est sans doute la raison 
pour laquelle ses co-équipiers ne lui 
adressent jamais une passe en profon- 
deur). Toute attaque, avec lui, repart 
à zéro, Le ballon stoppé, il « appelle » 
l'arrière, le fixe quelques secondes à 

ndroit choisi _p lui. Ensuite, 
comme le chat le fuit d’une souris, 
il feinte, il part, il virévolle.. et passe. 
Immédiatement, un second arrière se 
tout aussitôt passé, puis ur 
me qui connait le même sort, 
et quand la panique de la défe 
atteint son point culminant, 
sse un centre court à } 
alty : 9 fois sur 10, c'est un 
but tout fait. 

Combien d'avants centre n'ont-ils 
pas fait fortune à ces centres 
ourts de Garrincha ? Combien d entre 
eux n'ont-ils pas été transfé 
prix d'or duns de grands clubs... tout 
surpris ensuite de frouver ces buteurs 
inefficaces ? C'est qu'en jouant aux 


& 
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GARRINCHA | 


le monstre du Chili 62 
EST-IL DEVENU "MONSIEUR 60:1." ? 


Î 
\ 
| 
| 
j 
| 
| 
| 
: | 
| 
; 
Quel Garrincha (à gauche) verra-t-on en Coupe “ Monde ? e 
k 
côtés de Garrincha, vous, moi, qui- moyen, parfois même mauvais, bref, tes n'admeltent que 70 %. La vérité Î 
conque, nous serions révélés des bu- le fous restaient, Ils restent tou- est sûrement, comme toujours, entre .: 
teurs exceptionnels, et pour cause ! ou ar disons-le tout net, Mané les deux. Nul doute que, pour qui a Ÿ 
ÊTES n'a pas encore totalement connu Garrine 1 moment de sa h 
s a convaineu. Se réserve-t-il, comme il le blessure, le résultat obtenu est déj 1 
LE POURCENTAGE prétend? Ou bien demeure-t-il inca- merveilleux, le tout restant de savoir {| 
Pable d'appuyer à fond une heure et si ce sera suffisant pour permettre au È 
a passé du depuis demie durant sur sa jambe tordue, Brésil de vaincre une troisième fois | 
contraint de jouer ql sur son genou aux cartilages rongés ? en Coupe Jules Rimet ? 
même par contrat dans des rencontres Seuls®les premiers matéhes'en An: À 
. dont il était la vedette, Gar- gleterre nous en informeront. | 
it éclater son genou, L'ar- À 
throse, vint vor ation tarda. Quand D ne ini ere à 
elle fut faite, les muscles s'étaient ten- 3 2 < Pure | 
dus, l'atrophie était là. ré jad nettement diminué et LE PORTE-CLÉS WILLIE ! | 
Une rééducation longue, doulou- . 
reuse, commença, Les pré I | 
saient au début tellement insignifiant, pôssi piiliée derravenin, 
ë découl que Garrincha ne sera pas utile à son 
équipe le mois prochain durant la À 
te-hèros- de “tant “do: parties de dure bataille du « mpeonato » ? p) a 
grand” soleil, lutta laborieusement Certainement pas, car il conserve tou- % 
dans l'ombre pour c un jours son style terriblement déconce | 
joueur de football comme les autres. tant, et ses feintes magnifiques qui | 
Peu à peu, les progrès apparurent, laissent l'adversaire — surtout de Franco con 
avec l'aide Brandao, l'entraineur des style allemand, russe et anglais — ab- uns” envelo, a 
Corinthians, et du Corps médical du solument- dans le brouillard. Re 
club. Mais ils étaient irréguliers, en Les pessimistes disent qu'il a re- | 
dents de s et propres aux critiques trouvé 60 % des qualités qui firent 1 
des incrédules. Un jour bon, un jour sa renommée, par contre, les optimis- | 


D'excellents éclairages pour terrains d'entraînements et de compé- 
titions de 60 à 1000 Lux, un rendu de couleurs sensationnel, une 
dépense de courant minime, voilà votre problème enfin résolu grâce 


à nos nouveaux projecteurs P.S.H. 2000 pour ballons à iodures 
métalliques. 
Toutes études gratuites et envoi de documentation sur demande, 


SPÉCIAL WORLD CUP... 


nis Villalonga, l'entraineur de l'équipe nationale 

espagnole, deviendrait le responsable technique 

de J'Atletico Madrid, après la Coupe du Monde. 

© Le président de la Fédération Chilienne Juan Goni 

vient d'être nommé vice-président de la F.LF.A, 

$ D'autre part, M, Guillermo Canedo, président de 

{ la Fédération mexicaine, a été élu comme repré= 

sentant du Nord-et-Centre-Amérique à la F.I.F.A, 

Ï © Prospitti, l'international argentin de River Plate, à 

provoqué un accident de la circulation dans Ri- 

ver Plate pour avoir conduit trop vite. La police 

voulait l'arrêter. Après de violentes discussions, 
Prospitti a été remis en liberté. 

© Bruno Mora, l'ailier gauche de gr ae d'Italie qui 

‘avait été victime d’une double fracture de la 

© jambe, vient de reprendre l'entrainement, 

@ Luis Alamos, l'entraîneur chilien, va faire jouer Toro 

(Modène) au cours dela tournée qu’effectuera le 

Chili en Europe. Pour voir s’il est capable de 

disputer la Coupe du Monde, 

@ Les Mexicains séjourneront à Macolin (Suisse) du 

13 au 18 juin. Puis ils demeureront à Ouchy, au 

bord du lac, entre leurs matches contre la Suisse 
(Lausanne) et l'Irlande (20 juin). 
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SUEUR D'ABORD 


Si la sueur et l hard labour » peuvent faire gagner 
des trophées, alors l'Anglelerre a une chance sérieuse 
de gagner la Coupe du Monde, C'est en ces termes que 
Desmond Hackeït, le critique du « Daily Express », juge 
l'entrainement imposé aux internationaux anglais par Alf 
Ramsey. Sous un soleil de plomb, Charlion (notre photo) 
et ses camarades suent sang et eau avant la lournée 
qu'ils vont effectuer en Europe. Maïs Ils ont un moral 
d'acier : « Cet entrainement est un assassinat, mais je ne 
voudrais pas en manquer une minute », a dit Georges 
Cohen, le revenant de la sélection au posie d'arrière 
gauche. En attendant, les petits pubs du charmant village 
de Weston-underLizard sont interdits aux 27 sélectionnés 
anglais restants. « La Coupe du Monde n'est pas une 


re partie de plaisir. Mais elle peut réserver de grandes 
& joies quand on croit en elle », a conclu Ramsey. 
(Photo Associated Press.) 
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CHARMANTE 
ATTACHÉE 


Celte dame charmante 
et souriante sera l'altæ 
chée officielle (et ap- 
pointée) de la déléga 
lion nord-coréenne en 
Angleterre pendant la 
Coupe du Monde. Elle 
s'appelle Mrs Moore, 
elle est mariée et mère 
de deux enfants de 5 
et 3 ans, et elle habite 
Golders Green près de 
Londres. Pourquoi a-t- 
elle été choisie ? Parcè 
gu'elle est Coréenné 
elle-méme et porte lé 
nom de jeune fille de 
Yunghee Kim. Un seul 
probléme malgré sa nae 
tionalilé anglaise : elle 
est originaire de Chonju 
en... Corée du Sud, Mais 
celle charmante atla- 
chée balaye toutes les 
objections : « Bien sûr, 
les Nord-Coréens ont 
élé mes ennemis mais 
je suis sûre que ces 
joueurs deviendront 
mes amis. Car je suis là 
pour les aider et leur 
rendre le séjour agréa- 
ble, » Le mari de l'ex- comme interprète. Il 
Yunghee Kim, Stanley parle couramment le 
Moore est lui aussi em- français, l'allemand et 
bloyé à l'organisation le rüsse et il est... sup- 
de la Coupe du Monde porter de Chelsea. 


Une commission spéciale s'est réunie la semaine der- 
nière à Londres pour fixer le montant de la 
prime que l'on pourrait donner aux joueurs an- 
glais s'ils gagnaïent la Coupe du Monde. On parle 
de 1.000 livres par joueur en ea de victoire 

p ès d'un million et demi d'anciens francs) et 

de 300 livres en cas de défaite en finale. 

Manuel Alfonso, le sélectionneur portugais, aurait 
déclenché des réactions diverses parmi les sélec- 
tionnés pour la Coupe du Monde, en leur déel 
rant : « Vous êtes trop détendus et déconcentrés 
à un miois seulement d’un pareil événement, » 
C'est peut-être, d’ailleurs, ce qu'il voulait provo- 
quer. 

Gerson, le nouveau n° 8 des Brésiliens, successeur 
de Didi, a été stoppé douze jours afin d’évacuer 
deux caleuls-qu'il avait dans les reins, 

Le Gouverneur de l'Etat de Sao Paulo, Adhemar de 
Barros, qui avait octroyé trois mois de congé à 
son fonctionnaire Gilmar, vient de se voir retirer 
ses droils eiviques pour dix ans. C'est Laudo 

atel, vice-gouverneur et président du Sao Paulo 

.C., qui le remplacera. Féola, administrateur du 
Sao Paulo F.C., a suivi l'affaire de très près. 

On confirme au Brésil que l'avant centre du Fla- 
mengo, Silva, aurait été vendu à l'Inter par lin- 
termédiaire de limpresario Sanella, 


Les Brésiliens sont très superstitueux. En 1962, ils avaient tenu à confier de 


nouveau au commandant de bord Guilherme Bungner l'avion qui emmenait leurs 


ANNIVERSAIRE 


qui vient de fêter, dans la 


@ Eliminer quatre des vingt-six sélectionné 


LE GUITARISTE 


À SUPERSTITION 


joueurs à Santiago. Car en 1958 déjà, c'est M. Bungner qui pilolait l'avion des cham 
pions du monde. Pour le voyage en Anglelerre, Joao-Havelange et la C.BD. ont 
pris leurs précautions. C'est encore Guilherme Bungner qui tiendra ies commandes 
du Jet emmenant à Londres les « BiCampeao ».… 


@ Les joueurs suisses sont fatigués et cette constata- 
tion inquiète les responsables de l’équipe natio- 
nale à un mois à peine de la Coupe du Monde, 
Nos amis suisses en viennent à maudire le semi- 
professionnalisme qui empêche leurs ,internatio- 
baux de se détendre et de se reposer pleine- 
ment, 

L Tony Alleman, le Suisse de la Bundesli tig, 
l'attaquant de Lausanne, sont très ertiqués et se: 

raient même, dit-on, condamnés par les sélectio 
neurs helvétiques. Condamnés bien sûr à ne pas 
aller à Sheffield, 

© Nombreux sont les Hongrois qui regrettent que Ba- 

à à l'heure 
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© Corso a rejoint Coverciano, la base d'entrainement 
de la Squadra Azzurra, Mais le médecin l'a mis 
à la diète pour deux jours afin de guérir une 
indigestion imprévue. 
© Abandonnant ses équipiers de Bologne qui poursui- 
vent leur tournée au Canada (ils rentreront le 
21 juin), Helmut Haller a regagné Milan la se- 
maine dernière et retrouvé sa famille, I1 se repo- 
sera jusqu'à la fin de cette semaine au bord de 
mer, puis rejoindra les sélectionnés allemands 
en stage à Munich. 
_ © Negri, le gardien de Bologne et de la Squadra Az- 
zurra, Les peut-être Ja Coupe du Monde, Le 
rofesseur Comueci, le médecin de la sélection, 
ui a évité l'opération du ménisque et compte le 
remettre sur pied pour la fin de la semaine, 


TROP LENT 


bov 


ki et Hornig. 


A BOIRE ET A MANGER 


Les cafés situés entre Manchester et Sheffield (dans 
la pittoresque ca gne du Derbyshire, qui ferment 
normalement 22 h 30, ont été autorisés à rester 
ouverts jusqu'à 1 heure pendant la période de la Coupe 
du Monde. Mais ils devront servir à manger aussi bien 
qu'à boire, 


OPINION 


| Hidegkuti suit chaque fois qu'il le pent les matches 


de l’équipe nationale hongroise, À ceux qui regrettent 
le temps heureux des années 50 où Puskas, Kocsis, 
Boszik et lui-même faisaient la lof dans le monde, il 
répond x « De notre temps, nous étions toujours 
ensemble, pour tous les matches, puisque nous appar- 
tenions, pour la plupart, à Houvéd. Et nous nous trou- 
vions les yeux fermés. Albert, Farkas et Bené, eux, 
ont du mérite à ce qu'ils font en sélection, car 
Îls viennent de trois elubs différents, Il est difficile 
de briller dans ces conditions, » 


Szymaniak risque d’êlre L 
dernier  Allemagne-Roumanie à  Ludwigshafen 
1-0. Car Helmuth Schoen et... Sepp Werberger l'ont 
trouvé trop lent au milieu du terr: d 
que Beckenbauer, dans ce rôle, lui, est très supé- 


rieur. Autres victimes atlendues : Ulsass, Gra- 


SPÉCIAL WORLD CUP... 


} PRIMES SPECIALES 


Chaque joueur uruguaÿen recevra 2700.000 AF si la 
« Céleste » remporte oupe du Monde, La pri 
prévue sera de 1800000 AF (pour une place de 
deuxième), de 530.000 AF (pour une place de troisième) 
et de 260.000 AF (pour une place de quatrième). 

D'autre part les Uruguayens recevront 32000 AF 
par but marqué en série préliminaire. 


© Le Milan A.C. qui jouera à Santiago du Chili, le 


25 juin, a demandé à la C.B.D. de lui prêter 
Amarildo, lequel est, pour l'instant, prêté à la- 
dite C.B.D.... par le club italien. 


© Vasco de Gama qui jouera le Tournoi de Paris cette 


année disputera huit jours plus tard un match 
amical à Marseille, 


© Pelé a accepté d'enregistrer les chansons qu'il com- 


pose à condition que le montant de-la vente des 
disques et des droits d'auteur soient adressés à 
des œuvres de charité. 


© De tous les stades où se disputera la Coupe du 


Monde, le seul qui soit certain de faire des bén. 
fices, est celui de Wembley, mais ceux-ci se chi 
freront par centaines de milliers de livres. Les 
autres espèrent seulement pouvoir couvrir les 
dépenses exigées par leur aménagement. 


96 chandelles pour Bellini, 


MANNE D'OR 


Les organisateurs de la Coupe du Monde jubik 
quelle que soit l'issue du tournoi, éussite financ: 
est déjà assurée, et, selon les estimations Je 
rantes, le modeste trophée Jules Rimet, est 
mille livres, en rapportera plusieurs millions à 
Grande-Bretagne (c'est-à-dire plusieurs milliards d'an- 
ciens franes), 

Quelle que soit la triomphatrice des seize équipes 
nationales qui s'affronteront du 11 au 30 juillet, on 
peut d'ores et déjà citer au moins quatre gagnants 


votball 4 


Associat 
aire du 
postes bri 


n Britannique ; 


Television » de Grande-Bretagne, 
tade de Wembley ; 
nniques et la 


ompagnie d'Assu- 


de revenus est, logiquement 
es places : environ un million cent mille livr 
sont déjà entrées dans les caisses de la F.L.F.A. dont 
Football Association touchera 25 % après déduetion 
des frais et de la quote-part — 15 % de la recette 
brute destinés au stade (10 % sont destirés à la F. 
et 65 % aux équipes coneurrentes, La F.A. toucher: 
en outre, sa part des bénéfices sur les matches dis- 
s par l'équipe britannique à Wembley, et une 
commission sur vente des programmes et sur Îles 
droits de ion, ainsi que sur la centaine de pro- 
duits portant l'étiquette de la Coupe du Monde. 


LCI L II IT IT ITS TSI TIS ITS 


est une 


tâche ingrate pour Villalonga. 11 dés 
que que quatre soient blessés, Cependant 1a 
ration a décidé que ces quatre joueurs éliminés 
iront tout de même à Londres avec leurs cama- 
rades. 


Lev Yachine, le célèbre gar- 
dien soviétique, est parfois un 
joyeux luron. Pour distraire 
ses camarades, À s' 
paré d'une guilare avec la- 
quelle il est, dit-on, moins à 
l'aise que devant sa cage. 


la grande viclime du 


in et estiment 


© La Compagnie d'Assurances Lloyds couvrira un en- 


semble de sinistres possibles pouf la somme de... 
20 millions de livres (28 milliards). Les 
, Pelé venant naturelle- 
ivres. Chaque match 
du tourno: duellement non seu- 
lement contre le mauvais temps, mais contre les 
éventualités de désastre national, de conflit inter- 
national, -et même de mort subite affectant la 
monarchie britannique. 


© Otto Gloria, entraîneur du Portugal, a dit : « La 


Hongrie joue bien, mais les Bulgares me font 
beaucoup plus peur que les Magyars. > 
Yillalonga a dit : « Je ne suis pas partisan de for- 
mer une équipe et de EE une tactique adop- 
tée aux caractéristiques de l'adversaire, mais au 
contr: d'imposer à notre rival notre style. > 


© 5 à 1. C'est le dernier résullat de l'entraînement de 


l'équipe nationale espagnole : célibataires contre 
mariés. La victoire fut pour les célibataires. 
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LE ROI ET 
L'AMBASSADEUR 


” 
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MONTEVIDEO 


Le roi Pelé a beau+ 
coup apprécié la 
distinction que lui 
a remise le gouver« 
nement français le 
4 juin par l'inter- 
médiaire de M. le 
Consul général de 
France à Sao Pau- 
lo, M. J.-L. de La- 
tour. Tandis que 
son mari remettait 
à Pelé la croix de 
l'Ordre du Mérite, 
Mme de Latour his- 
sait elle-même les 
couleurs de la 
France au sommet 
du mât d'honneur, 


Un_envoyé du Penarol a rencontré à Madrid MM. Saporta et Calderon au 
sujet des dates des matches de la finale intercontinentale. H a élé décidé que ces 


maïîches auraient lieu en seplembre, à Montevideo d'abord, à Madrid ensuite : les 


D'ABORD 


© Jean Luciano (entraineur de Gui 
suspendu pour quinze jours 
il eut le tort de discuter les décisions d'un arbitre. 
© A ln fin du mois de juin, Fédération espagnole va 
décider si elle rouvrira ses frontières aux joueurs 
étrang 
© Manchesti 
Busby 
burn pour le transf 
lion pourrait se réalise 
livres (140 millions € 
raît très élevé pour un 


conn 


s) vient d'être 
car 


and. L'opé 
sur une se de 100.000 
ens franes), ce qui pa- 
me de classe ! 


© Munich 60 cherche à se cer pour la dupe 
d'Europe des Clubs. H va perdre Patzke (Berlin), 
mais il le remplacera peut-être par le défenseur 


cfort, Luiz, En 


rancfort 


. 


POUR UNE VICTOIRE 
-. EN OR. 


La Coupe du monde à connu, au cours de 
ses trois premières éditions, un succès de plus 
en plus grand. L'Uruguay (1930), puis l'Italie 
sur son sol (1934), et en France (1938) ont 
remporté le titre dans un enthousiasme indes. 
criptible, Malheureusement, après cette seconde 
victoire italienne, les nuages noirs roulent dans 
le ciel de l'Europe. Et le football va perdre ses 
droits pendant quelques années tragique: 


1950: “la Celeste” 


fait pleurer Rio 


REPÉCHAGE 
INUTILE 


Ce trophés l'Italie ls conservera pendant doute ons en raison. des 
ts très graves qui agitent le monde st l'Europe de 
evenue. 


939 à 
la FF. remel en roule {à 
* dont lei Britanniques à 
o Por contre, l'UR.S,S 
les poys de l'Est, l'Argentine une fois de plut, ont rénoncé. Qua 

à la Fronce, elle à été éliminée à la régulière dans rson groupe 
par-les Yougosloves, à l'issue de trois matches très équilibrés. Au: der. 
nier moment le forfait et de l'Ecosse omèna. la. F.1F.A 
à rapächer la France et le Portugal, Mois les Tricolores n'iront pas ou 
Brésit-où doit se jouer la quatrième Coupe du Monde. Car la F.F.F. 
décide finalement de décliner l'offre qui lui a 618 faije par la Fédé. 
ration Internationale. 


SA carte ogill 


Dès que lo paix est 


dates exacies seront fixées des que le calendrier du championnat espagnol sera 


DU 


s'opposer à 
présidence de 
ccasion de, ln: réunion 
juin à 


LE PRESIDENT N'AURAIT PA 


dé 


ré-électi 
Football Ass 
annüelle de 
Backpool 


iaion 
la Fédéra 


tiendra fin 


ion, qui se 


La Fédération du Si 
contre le fait que M 

on 6.000 livre: 
ver la c 


rnier 

I de Westminster uvée dans 
din à Dulwieh (banlieue sud de Londres) par 

kles.» un, chien. app: ant à M. David C: 

M. Mears avait d'abord réclamé la récompens 
mant que [ à lui que ln police 
arrêter l'auteur du vol. Il à 
demande p suite ét M. 
la somme. 
fait observ 
responsable. de 
il avait été volé, 


ears était 
ent oi 


sécurité du trophée au 


, un dirigeant de ln Football Association n dé 
< Nous n'avons rien ù de p Dune col 
oppo: à M. Joe Mers. 


ÿ 
N 
Ÿ 
$ 
ÿ 
N 
Ÿ 
Î 
Î 
Ÿ 
ÿ 
$ 
$ 
$ 
$ 
$ 
$ 
$ 
N 
$ 
N 
$ 
$ 
$ 
$ 
$ 


ANCIENS 


NOUVEAU CHEVALIER . 


M. Joe Richards, le président de la League Anglaise, 
vient d'être porté à la distinction de chevalier Déso 
mais, comme Stanley Rous ou Stanley Matthews, on 

Sir d Cette récompence, disent 
dent Richards la méritait 
cent fois pour son dévouement, son intelligence, sa 
roublardise aussi, mis au service du football depuis 
longtemps et des elubs-pros depuis neuf ans. Ignorant 

itiques et rebuffades, Joe Richards opposait son 

e et son bon sens :-c'est lui qui obtint dé meil- 
leurs salaires pour les joueurs, c'est lui qui intervint 
pour ramener les clubs sur lu Voie de la sagesse l'an 
dernier (à propos des transferts), c'est lui enfin au 
dune équipe nationale de’ Grande-Bretagne el 

doe Richards, sur ce 

n'a pas dit son 


qui se_battit pour l'obtenir, Si 
point, a été battu mais il 
mot 


© Fernando Dauc 
Louis Hon, restera entraineur 
°1eF Cologne jouera solennellement le 13: août 
prochain, son 1.000 match depuis sa fondation. 
Willi Multhaup va quitter Borussia Dortmund vaine 
queur de la Coupe des Coupes. 11 entraînera le 
F.C. Cologne, Successeur possible à Dortmund 1 
Dettmar Cramer qui est l'adjoint d'Helmut Schoen 
pour les sélections nationales 


k, qui succéda en cours de saison À 
Saragosse, 


© Popovie, l'international yougoslave du Stutt= 
art, jouera la saison prochaine aux K 

anley Rous a assisté à la finale de la Coupe 
de Yougoslavie. Il s’est montré très élogieux pour 
le vainqueur O.F.K. Belgrade, qu'entraina Milos 
Milutinovie, 

© Xorrkoepping, le club suédois, venait de jouer trente- 
neuf matches sans être battu, Orgryle a mis fin 
à ce ord. r 


vant centre de Lanerossi, 
s buteurs italiens 1966. 


UN BEATLE 
A NAPLES ? 


Les dirigeants _napolitains 
font des pieds et des mains 
pour acquérir le Beatle turi- 
mois, l'ailier international de 
Torino, Méroni. Et il ne se 
passe pas de jour sans qu'un 
contact soit établi entre les 
deux clubs. Mais Torino 


L'Inter aurait engagé 
Vinicio (32 ans), roi d 


hésite à se séparer de son 


à Milan AC où Bo- 

réalise et fait ren- 
trer de l'argent fr Méroni 
ne quittera pas Turin. , 


in. 


ao et de l'équipe d'Espagne, lribar, 
coup Helénio He . L'inter au- 
rait offert 20 millions dé pesetas (160 millions 
d'AF.) au club basque, Mais Bilbao n'est pas du 
tout décidé à se séparer d bar. 


Le 24 juin prochain, à Porto, un match spectaculaire opposera les sélections 
vétérans d'Espagne et du Portugal. Ainsi les Pedrolo, 


Hernani, Vasques, Tra- 


vassos, Aguas retrouveront devant eux Alonso, Atienza, .atraga el Perez-Paya. 
Un match qui attirera sans doute du monde à Porto. 
a ———— "2 7 


L'ATHLETE- 
BUTEUR 


Willi Holdorf, champion 
olympique du décathlon, est 
un avant centre redoutable, 
Il vient de marquer sept 
buts en trois matches pour 
son elub, le 8.G. Oberland 
lenbach. 


DES ÉTATS-UNIS ÉLIMINE 
L'ANGLETERRE , 3 ' 
ÊTONNANTE AMERIQUE » 


ROULE BRITANNIA /” 


du Monde 5e déroule. donc, de 


Cette quatrième Cou 
ique du Sud. Mois, 
le système championnat avec 
l'allébution du titre. Treize pays seulement y participent 


pour la première fois, 
ules préliminaires et poule finale pour 
dont six 


Européens : Espagne, lialie, Suède, Suilse, Yougoslavie el. Angle 
torse. Pour son coup d'essai l'équipe d'Angleterre va réussir un coup 
de. maître ! En effet, sur le. petit stade de Belp Harizonte, le 29 juin 


1950, la. grande, l'inégaloble, la glorieuse Angleterre subit la. délai 
la plus-ewtraordinairs de l'histoire du -fooiball mondial devant une 
modeste formation-mosaïque des Etats-Unis, Le but de. la-victoire (1-0) 
est réussi par un Haïtien nommé Jo Gostiens, qui viendra ensuite en 
Europe, au R. C. Paris et à Alès, faire une carrière très météorique. 


© Vittorio Pozzo vient de crier à la folie: « Naples 
est tout prêt à engager Meroni, du Torino, 


500 millions de lires (450 millions ‘d'A 


2 5 


lournoi sensa= 
el participeront 


petite_e. 
à New York 
tos. Quell 
© Dullens, la 


he 

tion hollandaise de las 

par Feyenoord : son club Sittar 

: I) est très gourmand, car il demande 70 

nillions d'A.F, 

© Quixall, l'ex-international anglais, a été mi 
liste des transferts par son club Oldha 


sur la 


AUTRE SURPRISE : 
TENANTE. ÊLIMINÈE PAR 
LA SUÈDE / 

JE NE SERAÏS PAS 

TELLEMENT ÈTONNE DE 


RETROUVER CERTAINS 
RS 


La Squadra Azrurra est venue défendre 43 petite Coupe du Monde 
avec des forces très -diminuées. Un catos- 
trophe aérienne a anéonti son r club, Torine, el 'du même coup 
l'essentiel de s0:sélection nationale, Dès le premier match “au” Biésil, 
les Transaloins doivent subir -la lai d'une équise de Suède itrésiftible 
Skoglund, 


effet, uni 


s Palmer, 


g'ôce à des joueurs incomparables qui ont n 
Jeppsson, Ce succès "ouvrira d'ailleurs, par la suite, aux succestéuts de 
Nordohl_ et de Liedhoim ls_ parie des -plus grands clubs citations ef & 


même tomps que calle de lo poule finale de ceïis Coupe du Monde, 


je À portera game 


D au LL 


ve 


1 


lERDICT 


ion suédoise a interdit à Roger Magnus- 


son adversaire de façon extraordinaire, de subir un 
son, le « Garrincha suédois », que l'on voit iei tromper 
test de 10 jours mai-2 juin) à la Juventus de 
Turin. 


PUNITION 


© L'Espanol de Barcelone a définitivement conclu l'en- 
gagement de son futur entraîneur Kalmar. 

© Tirant leçon de la saison qui vient de se terminer, 
en Allemag 1 munichoi.s « Suddeutsche 


Zeitung championnat a montré 
lairement qu'à peine une douzaine de clubs 


avaient leur place en Bundesliga ! » 
ut aussi pour la Franc: 
Gainza a renouvelé son contrat, pour une 
lletico de Bilbao qu'il mena, 
ale de la Coupe d'Espagne. 
rès demandé, mais Bilbao ne veut se 
re de son gardien à aucun prix. 
© Kovacs, l'entraineur de l'équipe nationale roumaine 

est un adepte de la défense en ligne : « La défense 

en ligne à la n e d'Anderlecht est certaine- 


Réflexion qui 


nouvelle 
cette 


ment, dit-il, la méthode de l'avenir. Mais les juges 
de touche ne sont pas encore habitués. Et, contre 
V'Allemagne, nous avons dû renoncer au bout de 
car le juge de 


20 minutes à jouer le hors-jeu 
touche ne levait plus son dr 

© Raskin, l'arrière internationale du 
a demandé son transfert. Il aurait obtenu satis- 
faction. 


LE RETOUR 
D’ALFREDO ? 


On dit, en Espagne, que le 
voyage de M. Liberti, prési- 
dent de River Plate, avait 
pour but essentiel de contac- 
ter Alfredo Di Stefano et de 
lui pro le poste de di- 
recteur technique du grand 
club argentin. 

Césarini qui est déjà en 
place, conserveraït son poste 
d'entraîneur et de prépara- 
teur à des conditions finan- 
cières défiant toute concur- 
rence. 


@ Pircalab, l'ailier droit de la sélection roumaine, a 
fait_une impression formidable à Ludwigshafen 
Ce C'est sans doute l'un des meilleurs ailiers eu- 
ropéens >, estiment les journalistes allemands), 
Et, surtout, il a fait tourner en rond le pauvre 
Schnellinger, résistant à ses tacles et manquant 
de peu de marquer 2 buts. 

© La vente des timbres émis 
du Monde } 
Jui rapporte 
eiens francs. 


l'occasion de la Coupe 
r le ministère des Postes anglaises 
50.000 livres, soit 70 millions d'an- 


Depuis des mois et des mois, lout le peuple brésilien ne vit que 
pour la Coupe du Mende dent il rêve. L'équipe notioncle est chontée, 
louée, odorée, comme si elle avait déjà le titre en poche. Le 9 juillet, 
à Morocona, elle retrouve juttement aur sen chemin ces Suédois qui 
font un peu figure d'épouventail. Mais l'ottoque brésilienne se montre 
diobolique à l'imoge de son meneur de jeu Zirinho el de son pun- 
«beur Ademir. Les Suédois n'y voient que du feu malgré out leur cou- 
rage. Adémir morque auotre des sept buis qui déclenchent dons le 
siode Carioca et dans toute la ville un véritoble feu -d'artific 


TEXTE DE J.-PH, RETHACKER. Dessins de DERO. 


dû être arrêlé, une bagarre 
sur lé térrain: Cela se pas- 
alifornie. 
ilier gauche de Cagliari, Riva (qui joua contr 
France au Pare) aurait été trasféré à Milan A 
pour la somme assez coquette de 180 millions de 
lires, C'est la « Gazzetta Dello Sport » qui l'an- 
nonce, m nouvelle n'est pas confirmée. 
finale de la Coupe de Belgique 
valent de 2 
tes), à l'Union Belge. L'année dernière, la mêm 
finale (gagnée par. Anderlecht}, n'avait rapporté 
que 19 millions et demi. 
© Les joueurs cong Gantoise, Mayama et 
Bula, avaient émis le désir de rester encore en 
Belgique. Mais le président Mobutu lui-même leur 


aurait demandé de rentrer immédiatement. 
ntraineur de Ponteve 


la saison 


© Ochoa, qui était 
ineur de 


derniè sera 
Las Palm 


nnée prochaine l'entr 


L'arrière central d'Anderlecht, Plaskie, va être puni par son club. Au coup de 
ifllet final de la Coupe de Belgique, contre le Standard, Plaskie a 
Tain préciplamment en signe de méconlentemeni. ll a meme refusé de recevoir 
5a médaille de finaliste (vaincu). IEP ITASER 


itté_le_ter- 


FOOTBALL ET PEINTURE 


Ces deux phoios représentent deux des tobleaux du 
peintre brésilien Aldemar Martins, ayant pour thème 
le football. Tobleaux ayant beaucoup de succès au 
Brésil el. on le comprend. 


ON NE DANSERA PLUS 


L'international Board de la FIFA, qui s'est réuni 
la sema re à Llandudno, au Pays de Galles, 
a pris la déci d'interdire à un joueur de danser 
ou de gesticuler dans l'int n de gèner un adversaire 
remetlant le ballon en jeu à la touche. Le nouveau 
èglement entrera en vigueur à partir du 25 juillet — 
cinq j ale du Championnat du Monde 
à Wembley. e Board a décidé de demander à 
la d'envoyer un questionnaire à ses membre: 
afin que ces derniers se prononcent sur l'emploi des 
ballons à damiers utilisés, principe, pour la télé- 
vision, M. Powell, sec Fédération Gal- 
se, a indiqué que selon des rapports reçus, les 
joueurs se plaignaient de ces fameux ballons, dans 
certaines occasions, en nocturne, par exemple. 


BRESIL - ESPAGNE 


encore 


Ainsi on di prèt à enga- 
ger pour 150 millions d les deux frères Onega, 
Edmundo et Daniel qui jouent à River Plate. Tous 
deux sont retenus di é jonnés 
argenlins pour la C mc 

D'autre part, Barcelone a 
Flamengo, Silva. 


de 


1] 
En Pur 


Trois joufs oprès, ce sont les Espagnole qui sont boloyés (6-1). Et 
il ne reste plus qu'à boltre cetie équipe d'Uruguoy discrète, mais dif- 
ficile à monœuvrer, terriblement ombitieuse. Le comovl qui doit soluer 
le triomphe brésilien est déjà prêt. Le dimonche 16 juilieï, 200.000 sup- 
porters se ruent vers Morocano en chontont déjà vicloire. Mais lo catas- 
trophe vo s'obotire sur le Brésil fout entier sou les coups d'un Schiof- 
fino rayonnent et d'un Ghiggia opportuniste. Tout à coup l'équipe bré- 
silienne © perdu + flamme, +0 belle-ossuronce, Elle © peur des res 


UN REVERBERE 


L'attaquant de Manchester 
City, Johnny Crossan, vient 
d'être opéré du genou droit. 
Cette opération est la consé- 
quence d'un heurt violent 
entre la Daimler plaguée or 
du joueur irlandais et. un 
réverbère proche de Roker 
Park (Sunderland). 


“possible 
dien du 
à Sclessin. 
se des arbitres de football vient de 
nhiversaire de sa fondation. avec 
ans de retard. 
La lenteur que l'on dit proverbiale des Namu- 
rois n'a rien à voir avec ce décalage, celui 
s'expliquant par la situation précaire des finances 
arbit Le nouveau président d'honneur de 
dès à présent que les festivités 
auraient lieu dans les délais. 


d a décidé qu'il rest 
le namur 


sait pas le réglement. Avant sa finale de Coupe, il 
intention de jouer les deux compétitions 
la saison prochaine, Sa défaite, 

nt le Standard (0-1) avait, de toutes façons, 

olu le problème. 


Everton, vainqu e la Cup, est allé disputer un 
ch « amical » à Istanbul contre Fenerbahee 
attu 1-0 (penalty de Gabriel). La 
lée de nombreux inc 
ing, exclu à la 80° minute 
rière central ture Ozer, a regagné les vestia 
. sous la protection de la police et sous une pluie 
de bouteilles, 


€ Pare 


d'Anderlecht, n'a pas de chance 

éussi le prodige, alors qu 
de manquer 2 finales de Coupe en 
qu'il était blessé. 


, pare 


© Grosso, celui que l'on appelle déjà le remplaçant de 
Di Stefano se mariera à Madrid, le 5 juillet pro- 
chain. 

© Malaise en Espagne, après la décision du CLS.M. 
pour le championnat militaire de football. En 
effet, le . a décidé d'annuler le mateh de 
Saragosse contre Je Maroc, et de décider l'é 


natoire en un seul match sur territoire maroc: 
Le général Sagardoy a déclaré : « Nous essaye- 
rons de nous arranger à l'amiable, sinon l'E 

de la compétition ». 


ONT CHOISI L'ITALIE 


Ces deux jeunes joueurs hongrois, Beve Balaz (18 
ans, à gauche) et Joseph Burovitz (20 ans), ont décidé 
de ne ras regagner leur pays natal et ont demandé 
asile politique à l'italie. Venus avec Ujpest, ils ont 
abandonné leurs camarades à Zagreb et choisi Milan 
comme point d'attach 


iL 


Quont tout est consommé, et que l'Uruguoy & conquis pour lo setende 
fois-le trophée, Jules Rime descend dons l'arène. Un silence impres- 
sicnmant {ombe des grodins ; et «'est en toule intimité, sons cérémenie 
aucune, que le président de la F.LF.A, remet ou copilaine urugueyen 
Vorelo lo petite victoire en er. Les chors du comavol, les pétords, les 
confettis, les blocs de sombos, lout ce qui devait faire exploser Rio 
ce soir-là devient inutile. Jomois sans doute le Brésil ne revivre des 
heures oussi dromotiques. 1 ceux qui les ont vécues ne sont pes près 
de les oublier. L& revonche heureusement sonner un jour... 


(A suive) 
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France Football 


championnats étrangers 


Le roi Baudoin 1 
pour le premièn 


Fi 


Eusebio : déchañ: 
né contre la 
Norvège 


AUTRICHE 


(Ferry WIMMER) 


ALGERIE 


LE DOUBLÉ (AUSSI) 


Le championnat d'Autriche s'est 
dernier par victoire de 
Gest la première, fois depuis 
depuis vingt-sept ni 18 
ie presque Ineonnue remporte le tr 

ine dernière Admira avait égaleme: 
gagné ln Coupe d'Autriche (contre Rapid 1-0), 
remportant ainsi son premier doublé depuis 1934. 

Le dernier match de championnat fut facile 
ment gagné par Admira contre Austria, l'équipe 
d'Oecwirek, sur le score de 4-3, A dix minutes de 
la fin, Admira, dont ls supériorité était écra- 
sante, menait ‘déjà par 4-1. Admira & ainsi 
battu les deux grandes équipes d'Autriche, Aus- 
tris et Rapid, favorites pour le titre au début 
de la saison. 

“H semble que tous les techniciens y compris 
1e sélectionneur unique, Edi Fruhywirth, avaient 
sous-estimé l'équipe d'Admirs qu'on avait tou- 
Jours considéré comme une équipe très durs et 
efficace mals d'une classe beaucoup moins éle- 
vés que celle d'Austria et Rapid. Par conséquent, 
18 sélectionneur Frubwirth n'avait aligné dans 
l'équipe nationale de cette saison, qu'un seul 
Joueur de Admira : le demi gauche Stamm. Mais 
les autres joueurs de Admira, surtout les avants 
qui ne furent Jamais alignés en équipe nationale, 
u moins aussi bons que les vedett 
ou Austri 
Maintenant après la victoire mérités de Ad- 
mira, on esi convaincu en Autriche, que l'équipe 
de Adinira sera au moins aussi forte en pro- 
chaine Coupe d'Europe que les représentants 
d'Autriche de ces dernières années. 

Le champion d'Autriche de l'année dernière, 
le Linzer ASK, qui avait également remporté le 
doublé, n'est cinssé que septième cette saison. 

En ce qui concerne l'équipe de Admira, el 


VIENNE. 
achevé dimanchi 
l'équipe d'Admir 

est-à-dis 


BELGIQUE 


POUR ADMIRA 


mais correcte, jouant 


La défense est très di 
un football très moderne. Le grand malire au 


milieu du terrain est 


Semi gauche Stan. 


fécord ; Admire est ls troisième équipe qui fut 
championne d'Autriche sou ls directit 

sl : il a entraîné d'abord l'équipe 
ensuite celle de ? 


(26*_ journée) 
Simmering L Sobweohat L] 
Classement 
Pts J.G.N.P.p... 
1 « 432618 7 16117 
%. Rapid Vienne Weiss 2042 
3. Austria Vienne. 352618 5 76827 
#. Wiener Spertol, 39 28 11 8 75788 
3. Klagenfurt .... 2999 11 7 868 59 
Vienns ....... 292611 7 83938 
T. Line ASK. 212810 7 04557 
8. lonsbruek 25268 9 93181 
LE 18 40 4 
2 10 95 4 
LE A1 26 51 
LE 14 50 60 
LE 17 26 
EL CRIE] 


(Jacques LECOQ) 


LE STANDARD ‘TOMBE” ANDERLECHT 


BRUXELLES. — C'était un match apparem- 
ment sans importance sur le plan européen puis- 
que, quel qu'en fût le résultat, 1 ne pouvait pas 
modifier l'ordre de préséance des équipes belges 
dans les compétitions européennes. Champlon de 
la Coupe d'Europe 

tu par lui 
en finale de la Coupe de Belgique, aurait eu 
accès comme cette année, à la Coupe des vain- 
queurs de coupe. Mais li n'y a pas de match 
sans importance entre ces deux clubs qu'une 
Apre rivalité sépare. Aussl bien les supporters 
que les joueurs ou les dirigeants ont les nerfs 
à fleur de peau quand on leur parle des « au- 
tres ». 

Il y avait 40.000 spectateurs au Heysel pour 
assister à ce duel haut en colueur mais q 
cette année-cl, heureusement, ne fut pas gâché 
par les incidents qui l'avaient terni l'an dernier. 

Pendant un quart d'heure, Anderlecht surclassa 
le Standard. Les futurs participants du Tournoi 
de Paris auraient pu inscrire trols buis dans ce 
court laps de temps. Un peu par nervosité, un 
peu par malchance et beaucoup parce que Di- 
gnief, dans la cage liégeoise, voulait montrer 
qu'il était mieux qu'une doublure de Jean Nico- 
lay, les Anderlechtois ne parvinrent pas à leurs 
fins. Le Standard réagit énergiquement. En pra- 
tiquant le football généreux dont il a fait son 
credo, 11 mit à son tour la défense ander- 
lechtolse en pétril, Plaski, ayant été déplacé du 
centre à l'arrière gauche où il ne se sentait pas 
à l'aise (à la suite de l'indisponibilité de Corne- 
lisi, la défense en ligne anderlechtoise apparut 
vulnérable, Le Standard utilisa à profusion Sem- 
meling, son allier droit, et comme celui-ci était 
dans un jour de grâce, tout alla bien de s05 


côté. 11 amena le seul but à la 32 minute en 
résistant au désir de foncer alors qu'il avalt 
champ libre. 1 vit Dewalque, mieux placé que 
lui et lui transmit la balle instantanément, 

En seconde mi-temps, Anderlecht pesa souvent 
sur la défense liégeoise, mais celle-ci s'était bien 
groupée et ne laissa rien passer. Au contraire, 
chaque offensive en profondeur du Standard 
créait un danger dans le camp adverse. 

Suÿ le plan technique, nous evons æssisté à 
l'un °des plus beaux maîches de la saison, un 
match où chacun ous dans son style et avec 
énormément d'inspiration, 81 Anderlecht se pré 
sente de la sorte à Paris, les spectateurs du Parc 
des Princes ne seront pas déçus, 

Pour la première fois, le ro! Baudouin assiste 
à la finale de la Coupe de Belgique qui, il est 
vrai, est de création récente. 11 a dit le plaisir 
qu'il y avait pris et ce sera sans doute le début 
d'une sympathique tradition. Le roi aime le foot. 
ball et a déjà assisté à des matches de cham- 
pionnat et à des matches de Coupe d'Europe. 
manquait cette consécration à la Coupe de Bel- 
gique. Notre souverain (cela dit pour conclure), 
ést un sportif averti : n'a-t-1l pas été sélectionné 
déjà dans l'équipe nationale belge de golf ? « Et 
pas parce que je suls rol », afme-t-fl à dire. 


H Coupe 1]2 finale 
$ #  Tittem , 
$ FC. Liège % Racing White 0 
$ = 
Ÿ Finale 

FC. Liège. 1 Anderlecht , 


BULGARIE 


(Georges MILTCHEV ) 


LA POURSUITE INFERNALE 


Depuis un mois, le leader Levski, champion 
85, est l'objet d'une poursuite infernale qui 
Inisse planer sur le championnat un suspense 
terribl 

Au cours de ces ultimes journées de cham- 
plonnat, la meute des poursuivants a réussi à 
grignoter l'avance du champion et de le talon- 
ner par un relais spectaculaire. 

Le premier qui s'attaque au champion fut le 
Syartak de Sofia, qui fut un certain temps son 
vin. Mais l'équipe flanche et céda la placs 
à Slavia qui se signalait par un retour fou- 
droyant. 

Slayis commençait À caresser certains rêves 
lorsque son équipe vient de trébucher en dépla- 
cement à Plovdiv, abandonnant ainsi le témoin 
à Drapeau Rouge, vainqueur à domicile. 

} pendant ce temps, serrant les dents, Levski 
passe d'exploit en exploit en ramenant deux 
précieux points (deux matches nuls) de ses 
dangereux déplacements à Plevène et à Marek, 
réussissant à conserver sa place de leader 

Levski reste done un candidat solide pour le 
titre, mais aussi bien Drapeau Rouge que Slavia 
æardent intactes leurs chances de le coiffer au 
poteau. : 


PROGRAMME È 


SOUVENIR DU 
10° TOURNOI 
DE PARIS 
des 15 et 17 juin 


contre l'envol de 2,49 en timbres. 
158 programme officiel de 18-PP.F. 
48 pages, contre l'envoi de 3 F en 


FINALE - NANTES 
timbres, ou envoi gfoupé des deux 
programmes SF, À UP. 69, 
avenue Général-Leclero, PARIS-14*. 


(C.C-P. Paris 2010-28). 


Les remplaçants auxquels les équipes de tête 
ont fait appel pour suppléer à la sélection de 
leurs internationaux s'élant révélés de. valeur 
égale, c'est donc les deux ultimes journées qui 
vont décider du champlonnat. 


Les trois candidats au titre ont tous les trois 
à jouer un match à l'extérieur et un match à 
domicile. 


Ils partent donc à égalité pour 1e lutte finals. 
Et si les pronostics vont à Levskl, c'est que 
l'équipe champlonne reste peut-être la plus 
stable et la plus capable de conserver sa posi- 
ton de leader unique. 


Mais dès dimanche, les déplacements de 
Levski et de Drapeau Rouge et le match à 
domicile de Slavia peuvent dénner la solution 


tant attendue du championnat bulgare 
(28° journée) 
Spartak Sois 1 Cernomers 
Drapeau Rouge $ Spartak 
Hoter Po 1 Slavis 
Dousar 1 Lecom. 
Boiev Bourges © Locom. 
Beroe © Spartsk 
Spariak Varns 1  Boter Vrates 
Marek 2 Lerski 
Ciassement 
Pis J. ON, P.p. 0. 
1 Levski . ss 14 5 65 2 
%. Drapeau rouge. 3828 ss: 
3. Slavin : ss Tu» 
LE ss 1e 
5. Locom. Plovdir, 29 28 71055 2» 
2 sous 
228 016 5 373% 
LE sue 
5 VAS 852 
Cernomore ..... 25 28 1110 27 81 
Marek LE 85 47 
14. Botey Vraten LE T1S88 81 
Spartak Plordir. 2428 7 1041 24 46 
M4. Boter Vratrs HET Tistest 
15. Spartak Pierène, 2988 CEE 
Spartak Varna . 2028 6 18 18 97 48 


LE DOUBLÉ POUR BELCOURT 


ALGER, — La saison 1965-1968 aura incontes- 
tablement été celle du CR. Belcourt, Déjà 
vainqueur de la Coupe d'Algérie, le onze bel- 
qui a surclassé hier le Sporting d'Oran 
pa a définitivement remporté, pour la 
seconde fois consécutive, le titre national, Et 
cela quel que soit le résultat du dernier match 
qui lui reste à disputer. 


A in seconde place, on trouve l'étonnante 
équipe de Guelma. Celle-c! occupe ainsi, grâce à 
son, une position plus 


conforme à 


Dans le bas du tableau, et après les victoires 
Constantin da, 1 nous faudra 
dernière Journée de cs passionnant 
pour connaitre les deux compa- 
guons d'infortune de l'USM. Sétif et Most 
sanen, 


A Annaba, et dans le cadre des festivités de la 
toire, les ‘équipes de Nice el Toulouse qui 
s'étaient qualifiées pour ls finale, après avoir 
respectivement battu une sélection de Sétif 
(3-1) et une autre de Guelma et Annabs (4-1), 
se sont livrées à un passionnant maich-pour. 
suite, Nice mens 2-0 puis se fit remonter à 
2-2, mais l'emporta finalement par avantage 
corners. 


Beleour 


ns CE 
#1 2 + 
#5 2 se 
& ASM. Oran 49 33 
5. MC, Oran... 41 HE 
Œ Koubs .. 40011 D D 4444 
5929 918 83440 
5h SN LL 7 11 4345 
5% 10 SAT 44 28 
51% 10 9 11 58 85 
54% 9 9 11 31 36 
55% 7 11 LI 3736 
55% » S1t28 36 
LE 18 35 40 
54 2 M 24 54 
15 CEA 


ESPAGNE 


(Claude BORIE) 


VILLALONGA EST INQUIET 
AJAX DOMINE L'ESPAGNE 


MADRID, — Depuis près de quinze jours déjà, 
les sélectionnés espagnols sont réunis à Santiago- 
de-Compostelle et la presse ne manque pas de 
communiquer chaque jour le « Journal » de la 
sélection 


« Villalonga est satisfait du rendement de ses 
Joueurs... Les entraînements se poursuivent à un 
rythme accéléré. etc. « Et, naturellement, M 
sficionados attendaient avec une certaine im. 
patience le résultat de la première confronta- 
ton de la sélection espagnole contre Ajax, le 
champion hollandais. On savait déjà que Vil- 
lalonga profiterait de ce match pour effectuer 
plusieurs changements dans l'équipe, Son inten- 
Hon élait même de faire jouer tous les sélection 
nés, à l'exception d'Ufarte, éloigné pour force 
majeure de la sélection pour quelques jours, et 
d'Amaneio, légérement blessé, 


On ne manquera pas, malgré tout, d'être déçu 


par ce premier résultat qui est soldé par une 
défaite de 2 buts à 1 pour l'Espagne. Le pre- 
mière mi-temps s'était terminée par 1 à 0 pour 
Ajax, but qui avait été marqué à la &* minute 
par Cruyff. La formation initiale des Espagnols 
était la suivante : Iribar, Rivilln, Ollvelln, Relja, 
Del Sol, Zoco, Rife, Suarez, Marcelino, Lapetra 
et Gento. 


A la reprise, l'équipe fut la suivante : Betan= 
cort, Sanchis, Galego, Eladio, Pirri, Glaria, 
Vills, Adelardo, Zaldua, Suste et Peiro. 


Villalongs sait certalnément ce qu'il fait, et 
1 serait trop injuste de pousser déjà les hauts 
cris. Espérons simplement que ce premier male 
aura été riche d'enseignement pour le comporte- 
ment de l'équipe nationale à Londres, Comme 
on le sait déjà, dans la série de matches Drévus 
pour l'Espagne, son prochain adversaire sers 
Berchoo!, dimanche prochain à Vigo. 


GRECE 


(Xénophon METSIS) 


OLYMPIAKOS VERS LE TITRE 


ATH - Olympiukos s'est trés blen tirée 
de son dangereux déplucement de Trikala où, 
battant nettement l'équipe locale, jusque-là In- 
vaincue chez elle, par 5-0, ramena les trois pré= 
cieux points de la victoire et Il ne lui reste 
qu'à battre dimanche prochain, lors de la der 
nière journée du championnat, Apollon, pour 
enlever le titre tant envié. Plus de 10.000 sup- 
porters du populaire club du Pirée avalent 
accompagné Olympiakos à Trikala et donnèrent 
à la petite ville de Thessalie une atmosphère 
de fête. Trikala résista très bien durant la 
première mi-temps et ses attaquants mirent 
maintes fois en danger la défense des Piréens, 
mais aprés la reprise, Sideris transforma un 
penalty que l'arbitre international belge M. Lo- 
riot, aecorda aux Piréens à la 5% minute, ce 
qul donna des ailes à Olympiakos, et Sideris 
— encore lui — Vassiliou, par deux fois, et 
Botinos  signèrent une confort victoire, 
Trikala joua une bonne 
ner, dès la 5e minute, 
ar M. Loriot, excellent d'ailleurs, expulsa pour 
brutalité, leur demi Klapanarss, Panathinaikos 
revint de Volos avec un net succès aur la-lan- 
terne rouge Niki, mais les poulains de Stefan 
Bobek restent toujours à un point d' 
et n'espérent qu'une défaill de 
lors du dernier 
lement d'Iraklis de 
'extrabrdinaire, et 


la lutte des nombreuses 
équipes continue, mortelle, pour ls désignation 
ge oflle aul accompngnérs Niki en asconde 
vision. 


(29° journi 


Trikala e 

Proodevtiki 3 

Niki o 
1 
3 n 
: 3 
1 1 
1 ® 

Ciassement 


Tiuwse 4 Ross 
16% 4 4 81 08 
CENMRNEFS 
59 99 12 7 10 57 35 
54 99 11.7 11 89 59 
53 29 12 4 18 48 28 
5629 9 711 414 
55% 1% 2 15 89 30 
sustros 
54 2 18 87 65 
ss ET 
LE 15 81 65 
532 8 184 48 
53% 1 S HSE 
su » GI 4 
mes 4 6192068 


CF erruccio BERBENNI) 


MILAN. — Aujourd'hul, mardi, à 18 ae 30, 
l'équipe d'Italie qui prépare sa campagne Coups 
au Monde, jouera son premier match de prépa 
xation en rencontrant la Bulgarie à Bologne, 


C'est un match très important pour le sélec- 
tionneur Fabbri qui essaie de voir clair et ds 
résoudre ses problèmes t de présenter les 
Azzurl au stade Saint-Siro à Milan, le samgdi 18 
contre l'Autriche, Ensuite, l'Itall 
deux matches de préf 


Florence, le mercredi 2 contre le Mexique. 
ant à Londres, les Azrurri_ s'arrèteron! 
julit, à Copenhague pour Jouer n° dornier 
match contre une sélection danoise. Le lende- 
main, la Squadrs rejoindra Surham près de 
Sunderland, où elle devra rencontrer l'U.R.8.S. 
le Chill st'is Corée du Nord. 


Fabbri doit résoudre plusieurs problèmes : 
uns équipe estimée trop 


1} donner du poids 


NEGRI OUT ! 


fréle. Corso est toujours gardé sur la touche et | 
Hi va être la cause d'une nouvelle polémique ; 


2) remplacer Mora qui, en raison de an frac- 
ture de ls jambe dut déclarer forfait (sn _plses. 
sera prise par le petit allier de Bologne Perani) ; | 


su gardien remplaçant 
à Anzolin de la Juven 


près avoir titulari 
qui Pabri mis 


Autre problème pour Fabbri : toutes les 


por ltallennes jouent le verrou, mais 1 : | 
fionneur essalers de [aire jouer à son équipe le | 
4/2/4 défensif. 


rs l'Italls ss présentera contre 1e 
vec Alberios — Burgnich, Sal 
æ Rosats, Fogil — Perané, 
Massois, Aivora, Paseutil. 


Ë 


f 


Hits 


ps 
AL mel 
0. ad 


munsnesntn 


ROUMANIE 


(23° journée) 


Br: 
Drapeau Rouge 
Etoile 


Pitesti 


ÉÉPELEFEEEEE Ê 
CEPEEREFEREE EEE 


535 
DER EETEEEEE 
CPPPPPEREEE 


U.R. S.S. 


FÉFEEECLLS 


Ocwirk : Austria 


vaineu por le 


PORTUGAL - 


NORVEGE (4-0) 


EUSEBIO (4 BUTS) 


DYNAMITE LES NORVÉGIENS 


LISBONNE. — Pendant toute 12 semaine avant 
la rencontre Portugal-Norvège, la presse 1isbon- 
naïse avait mis.les joueurs en état d'alerte en 
ce- qui concernaït Ja valeur de l'équipe scandi- 
nave. On avait insisté sur les difficultés de la 
France et les résultats obtenus par les Norvé- 
giens devant la Yougoslavie, 


Eh bien! les Portügals ont pris.note des 
considérations faites par les journalistes ‘lisbon- 
nâis et Ils se ont battus, surtout en première 
mi-temps, avee beaucoup d'enthousiasme, eur- 
tout l'attäque, formée par José Augusto, Torrés, 
Eusébio, Simoës. Cette attaque qui, dernière. 
ment én championnat et en coupe, avait été 
à l'origine de quelques mauvais résuliais de 
Beñflea, fit une ‘première mi-temps magnifique, 
jouant par la suite assez. blen. 


Pourtant, avant ceîte mi-temps de football 
remarquable, les, Portugais _ avaient commencé 
très mal samedi à Sétubal où leur équipe B, 
renforcée par Costa Pereira, Cruz, Raul, Pinto, 
Peres, Lourenço, Figuelredo et Oliveira, Duarte 
tous’ des hommes qui ont joué en équipe natlo- 
nale et se sont montrés en champlonnat en 
très bonne condition) s'est fait battre de façon 
scandaleuse (2 à 3) par une formation norvé- 
gienne trop faible à tous points de vue, sauf 
sur celui de la volonté et du désir de vaincre. 


Cette défaite n'était pas faite pour emballer 
le public portugais et peut-être à caute de cela, 
30.000 personnes seulement -assistérent au match 
de dimanche, au. stade _ national. 


Tous ceux qui_n'y sont pas allés le regrette- 
ront peut-être maintenant, ear ls autaient vu 
à Y'œuvre un des grands jours, mais 
toujours capable dé mieux faire. Euseblo 2 tout 
de même obtenu trois buis dignes de “toute sa 

d'un bolide des trente 

foulée ; le second, encore 

ps, Après une étonnante 
combinaison avec Torres et José Augusto, com 
binaison qu’il explotfa à sa façon se libérant ce 
tous les défenseur£ nordiques pour aller capter 
le ballon.dans un espace vide, et tirer à bout 
portant, Entre temps, José Augusto profla d'un 
Joli tir du. même Euséblo qui frappa le poteau 
€t fit revenir la balle en jeu pour marquer le 
sécond but de son équipe, 


En seconde mi-temps, la chaleur et le résultat 
de 3-0 influencèrent beaucoup la tenue des 
Lusitanjens. Ds Jouérent toujours sur Jes buts 
adversés, mais Torres, l'un des meilleurs hom- 
mes sur le terrain, grâce À son sens collectif et 
À ses dribbles, rata des occasions énérmes, Il 
se blessa à quelques minutes de la fin, à la 


- tête, et laissa sa place à l'ailier gauche-Nobrega. 


À ln 63e minute, Eusébio mit fin à son festival 
<a obtenant un quatrième buj, toujours d'un Ur 
de Join après deux dribbles, à sa manière. 


Plus que le résultat, c'est la façon dont quel- 
ques .hommes tels Eusébia. Augusto Torres, 
, Hilario et partoïs Ger- 
sont battus, qui peut donner l'espoir 
1 qui doit rencontrer samedi prochain 

équipe nationale d'Ecosse. 


YOUGOSLAVIE 


“(Jovan FELICKOVIC) 


PARTIZAN NE SAIT 


BELGRADE, semaine prochaine, le 
championnat yougoslave se terminera, mais On 
en connait l'issue depuis deux mois et demi 
défà. 

Vojvodina est le nouveau champion yougoslave 
et ce sera peut-être l'équipe qui rencontrera 
Nantes, comme ce fut le cus de Parlizan. 

La situation de la meilleure équipe yougoslave, 
Vojvodina, est brillante : 7 points d'avance sur 
Dynamo qui occupe la deuxième place, mais la 
fin n'a pas couronné l'œuvre. 

Bamedi, à Novi Sad, Vojvodina a subi sa pre- 


PLUS GAGNER 


giéjerre (1966), le Mexique (1970), l'Allemagne 
de T'Ouest (19%, P'Argentine (197-. Le Yougo- 
save voudrait être l'hôte des meilleurs fotbel- 
léurs du monde 

Pendant son dernier séjour à Belgrade durant 
Je 18e Tournoi international des juniors, Stanley 
Rous a déclaré : « La Yougoslavie est capable 
d'organiser le championnat du Monde. » 

La finale de la Coupe ne doit pas se dérouler 
à Belgrade, comme cela était prévu : Jes fina- 
listes se mettront d'accord au sujet de Ja déter- 
minatjon de la ville. 


HONGRIE 


{13° journée) 


Ujpest 
Dunanjrares 
Csepel 


Balçotas 
Honved 
Vasas 
Guyer 


us. 


5, ujpenté Bees, 
Er ni 
rar UTX, OZD, 
algotarjan, 8; 14 Dorog, 6. 


POUR VOS 
ARCHIVES 


Matches internationaux 
amicaux 


MERCREDI 8 JUIN . 


: *CHILI D. SHEFFIELD 

15.000 specta- 

: Tobar (1m), Prieto (62). 

CHILI : Godoy — Valentini, Piguerca, 

Villanueva, Crus arcos, Foullioux 
— Prieto, Tobar, Ramire: . 


JEUDI 9 JUIN 


A Copenhague: URSS. b. *SELEC- 
TION DANOISE 3-1 (3-0) 


DIMANCHE 12 JUIN 


A Lisbonne : PORTUGAL b. NORVEGE 
30,000 spectateurs. Buts : 
Euseblo (13, 2, 20, 6). 


À Bruxelles : *DUKLA PRAGUE b. SE- 
LECTION BELGE ; 21 


(55 millions de recette). 
(&* et 259) pour le Brésil ; 
pour la Tehécoslovaquie, 


Mason (62) 


A Mexico : TOTTENHAM h. + MEXI- 
— 80.000 spectateurs. 
À wees (7 


mière défaite dans ce championnat sur son ter- 
rain : l'Etoile Rouge de Belgr 

A crise assez longue, à battu Vojvod 

(10° journée) L'équipe réserve de Partisan -(ans Soskic, 

APR Jusufi, Vasovic, Rasovic, Becejae, Miladunovie, 

Li ner Galle, Vislavski et Kovacovie) n'avait sucune 

Er chance de vainere l'éuipe Olympia qui s'imposa 

Arme Détes 3 à 1, Cela fait huit journées que le vice-chni 

Aimée Odessa pion d'Europe n'a pas obtenu de victoire dans le 

TA pop <hamplonnat yougoslave 

En Dynamo, à Split, a obtenu une victoire signifl- 
sans cative contre Hajduk (1 à 0). Les débuts de 
Zebee, anclen international yougoslave et depuis 
dix jours nouvel entraineur de Dynamo, sont 
excellents : prendre 2 points à Split cela 
compte. Rijeka et Sarajevo ont fait match nul, 
1-1 sous une chaleur africaine 

« Belgrade a marqué le premier but à Mostar 
contré Veles,‘ mais ce n'était pas suffisant, Plus 
tard, l'équipe de Müutinovic prit 4 buts et le 
fésuitat final fut 4-2. Miutinovie, 
porte pus l'avion, était resté à Bel 

Samedi 11. juin, la Fédération yougoslave 
football a tenu une réunion au cours de laquelle 
des décisions importantes ont été prises, 

*A partir de la safson prochaine, les footbal- 
leurs des 1'e et 2° Ligues seront professionnels 
et leurs contrats seront enregistrés à l'UEFA. 
De cette fagon, les joueurs -yougoslaves n'iront 
# étranger qu'avec une autorisation du Club 
où de. ln Fédération. 

La Fédération ÿougoslave de football ééposera 
sa demande à la prochaine réuxion de la F.LF.A,, 

: 1-8 Juin, à Londres, pour organiser Je champions 
nat du Monde en 1982, c'est-à-dire après l'An- 


Classement 


Par la méme occasion, le nouveau vice-prési- 
dent de 1a Fédération à été élu : c'est M, Di 
san Blagojenk, prémident de l'Riolle Rouge 
Belgrade. 

Tournoi Pentagonal 
(29° journée) i 
La de Santiago 
sa 


DERNIERS MATCHES 
Bnetheld Doited 4 ana 
Séville Chill 

CLASSEMENT FINAL 


1. Séléction Mexicnine, € pts: À Shef- 
field United 5; 3. Milan et Chili 3; 6. 
Séville 1. 


OFX, Beograd 
Radnicki Nis 
Dynamo 
Tresnjevka 
Olympija 


memenmes 


Classement 


ê 
E] 
æ 


N'hésitez pos à donner vo- 
tre préférence à la marque 
éprouvée dont l'emploi ne 
pourra vous réserver au- 
cune fôcheuse surprise ; 
« le bon marché est rere- 
ment le moins cher ». 


nussessetes| 
Buveseueuuuses 
PET 


LEP PEER 


SARERSRRSRSESRES | 9 


2: 
a 


19. Tresnjevka 


a 


A la demande de nombreux lecteurs et sur une suggestion 
du ‘Président du Football-Club de PEZENAS, M. MEMET, 
« France Football » a décidé de lancer la BOURSE DES PORTE- 
CLES DE CLUB. ER 

Chaque semaine, les Élbs qui le désireront, pourront 
grouper leurs annonces dans une rubrique spéciale. Certains 

‘collectionneurs pourront aussi: faire'des offres, de même. que 
certains fabricants. 
* ‘Ainsi, le collectionneur de porte-clés. ami ‘du football, 


LE PORTE-CLES 
WORLD CUP WILLIE : 
porte-clés officiel de la prochaine 
COUPE DU MONDE À LONDRES. PR 
Envoi contre 10 timbres à 0,30 F. FOOTBALL CL 
WILLIE B.P, 15 -. (67); STRASBOURG-3 . 


Copocléphiles, amis du fodtbôll, 
chissez votre collection: 


“pour se procurer. résultent + de “uni 


formidable‘ collection. Ainsi ‘également ce collectionneur 
soutiendra-t-il financièrement sés clubs’ favoris, qu ils” soient 
amateurs ou professionnels. 

“Cette semaine;: nous débutons par déux offres. À tout 
* seigneur, tout honneur’! 11 s'agit du porte-clés officiel de la 
Coupe du Monde 1966 et du.porte-clés du F.C. PISCENOIS 
(PEZENAS), à l'origine de cette idée qui, nous l'espérons, 
donnera fEton aux 800.000 lecteurs.de & F.F. ». 


enri- L Se 
20FT.T.C. (4 lignes) 
paiement ‘par. chèque à l'ordre de 
FRANCE FOOTBALL 


N n'a cru fout à fait à celle assoclation 
RocingSedan que lorsque le Comité du 
Groupement l'a approuvée à la quasiuna- 
nimité, Jusqu'alors, elle paraissait trop inso- 
lite, trop révolutionnaire dons le traintrain 
routinier de notre football. Mais nous voici 

maintemant en face d'une réalité. 

Avant d'apprécier cette initiative, et de chercher à en 
deviner les conséquences, il faut essayer de la com. 
prendre. Qu'est-ce qui a poussé les deux clubs vers 
cette bizarre solution ? 

Le Racing, on le sait, était au bord de l'abandon. 
Son déclin sportif allait de pair avec son marasme 
financier, Le chilire de délicit le plus couramment cité 
dépassait les 100 millions d'A.F. Tout récemment, pour 
faire face à certaines échéances, M. André Dehaye 
avait dû demander au RC. Fronce un prêt personnel 
(remboursable à la fin de l'année) de l'ordre de 
150.000 F, La situation devenait intenable, même sil 
est vrai que la valeur de l'immeuble que possède le 
Racing rue Ampère doit équilibrer le déficit. 

1 fallait donc, ou bien saborder le RCP. (solution 
extrême, qu'avaient envisagés les dirigeants) ou bien 
passer la main à une équipe nouvelle des dirigeants. 

M, Dehaye et ses amis, essayant d'échapper à la pre- 
mière solution et conscients de l'inanité de la deuxièm 
#2 résignaient mal à accepler la troisième, D'abord, les 
candidats à leur succession n'élaient pas foule. Il y avait 
bien Jean BernardLévy et son groupe, mais ils n'étaient 
pas en odeur de sainteté? rw# ÆAmpèrer Et puis on -mettait 
en doute leurs possibilités réelles. Avaientils vraiment 
les moyens financiers qu'ils prétendaient? Ceux qui redou- 
taient de perdre leur place le discutaient ouvertement. 
Brel, les dirigeants du R.CP. par méliance ou par 
égoïsme, préléraient repousser ou ignorer la solution Ber- 
nard-Lévy. 

C'est alors qu'une quatrième Issue se présenta. 


N accord avec Sedan, cela parut presque 
inespéré aux dirigeants parisiens. 
© lis demeuraient en place, au moins 
pour la majerité d'entre eux, puisque le 
Racing recevra 50 % des sièges du n 
veau comité. Seul fera sans doute les frais 
de l'opération le directeur Marcel Galey, dont Sedan 
a demandé le départ. 


© Le Racing accédait miraculeusement, et sans donner 
sul coup de pied, des basfonds de division I à 
la division I. Et le public parisien héritait tout d'un 
coup. au moins un dimanche sur quatre, d'une équipe 
qui conserverait le nom du bienaimé Racing et ses 
couleurs. 


© Cette équipe devrait être excellente, puisque 1ssus 
de l'effectif sedanais et de l'eflectil parisien réunis, aux- 
- quels pourraient s'ajouter des Joueurs tels que Michelin, 
Maryan, Salem, revenant au bercail, Concentrée et ‘pré. 
parée à Sedan, sous la houlette de l'énergique Dugau- 
quez, elle devrait être capable de jouer un rôle de pre- 
raier plan en championnat et peut-être. un jour, dans la 
compétition européenne. 


© La dette du Racing pourrait être éteinte par la 
cession de l'immeuble de la rue Ampère. A moins que, 
le nouveau comité Inspirant plus de confiance, des 
concours se manifestent, qui permettent de sauver le 
siège du Racing. C'est à ce point du raisonnement que 
réapparaît, curieusement, dans les pourparlers. le nom 
de Louis Bernard-Lévy. 

Au total, pour un Racing à l'agonie, c'était miraculeux. 
Tout repartait. Et si M. Dehaye, comme il l'a souvent 
répété ces derniers temps, aspirall au repos, l'occasion 
lui serait bonne de dire adieu au football. Il aurait remis 
= son » Racing entre les mains de dirigeants avertis; 
U aurait réussi, à sa manière, à le replacer en Division L. 
Al pourrait s'ellacer l'ême en paix. 


AIS Sedan, quel avantage trouve Sedan ? 
Cela semble moins évident, mais, quand 
on connaît bien la situation du football à 
Sedan, cela est EVIDENT. 
Au fond, le football pro à Sedan, c'était 
de la corde raide. Grâce à des prodiges 
d'énergie et d'autorité, les frères Laurant et Dugau. 
guez patvenaient, avec $ ou 6.000 spectateurs, à fairs 
subsister une bonne équipe de division 1. Financière. 
ment, la situation était sans remède: le déficit de 20 
à 25 millions d'AF, ne pouvait être comblé que par les 
transferts des meilleurs nts, les Laurant s'interdi. 
sant, à Juste titre, de jouer les mécènes et subissant 
d'ailleurs, comme tous les drapiers. les conséquences 
de la crise du textile. 

Deux saisons, trois saisons encore, cela pourrait aller, 
mais que se passerait-il le four où le Traité de Roms 
sur le Marché commun serait intégralement appliqué, 
où la libre concurrence jouerait entre professionnels du 
football de divers pays et ou le contrat à court terme 
serait enfin accordé à nos footballeurs? L'aventure seda- 
naise prendrait fin, Irrévocablement. Les pelits devraient 
disparaître devant les gros. 

En bref, les dirigeants sedanais souffrent de voir que 
tous leurs eflorts se brisent devant ce mur de la réalité 


ei que l'avenir leur échappe. Ils forment des joueurs à 
tour de bras, dont les derniers s'appellent Herbet, Roy, 
Lemerre, Perrin, Cardoni, Di Salvio, etc. mais ces joueurs 
sont vite mécontents d'un salaire Inférieur à celul des 
autres clubs es de l'obligation qui leur est faite d'exer- 
cer un second métier. D'où les grincemenis de celle ten- 
talive, pourlant passionnante, d'un football ouvrier en 
plein prolessionnalisme. 

Sedan est donc condamné à ne réussir que jusqu'à un 
certain niveau. Chaque fois qu'il tend à le dépasser, il 
est ramené en arrière par ses propres lois. On dirait 
d'une entreprise fabriquant un produit de premier ordre, 
mais qui lui coûle trop cher et que son équipement ne 
lui permet pas de bien vendre. Non loin de là, il existe 
une aflaire dolée de moyens de promotion et de diffu- 
sion considérables, mals qui n'a rien de lameux à pro- 
poser à sa clienièle. Il est naturel que ée d'associer, 
de concentrer les deux maisons apparaisse. Sedan apporte 
ses joueurs, son entraîneur, ses dirigeants, se: thodes + 
son produit, quoi. Le Racing offre son nom, son public, 
ses immenses possibilités. 

Les Sedanais ont donc marché parce qu'ils ont vu loin 
et parce que l'ambition. chez eux, fait bon ménage avec 
le réalisme. C'était. pour eux aussi, presque inespéré, ce 
brusque débouché vers le large. Leur équipe, limitée, étout. 
fée dans son petit cadre provincial, émergeant tout à coup 
devant 30.000 spectateurs du Parc des Princes et y 
jouant cher elle! Bien que, dans le passé, André 
Dehaye et Maurice Laurant se soient souvent trouvés 
opposés, l'intérêt commun les a facilement rapprochés. 

L'expérience doit durer deux ans, pendant lesquels 
l'équipe du à Racing Club de Paris Sedan » jouera, tour 
à tour, devant ses deux publics. Puis, en cas d'échec 
comme en cas de réussite, chaque club reprendra sa 
liberté. Peut-être le Racing pourratil voler à nouveau 
de ses propres ailes. Sedan, alors, s'ellorcera de repar- 
tit modestement en division IL aidé par son ancien 
associé. En échange, il continuers à produire beaucoup 
de futurs petits Racingmen. 

Tout sera dans l'ordre, alors, et chaque chose à sa 
place. C'est presque top beau pour être vrai. 


Croyonsnous vraiment ? 

Avant de nous le demander, il convient 
de faire un sort aux prolesiations sincères, 
passionnées, douloureuses de ceux pour qui 
le Racing est une chose sacrée, que ses 
dirigeants ‘viennent de « brader « honteu- 

sement, 

Nous les comprenons et leur révolle nous touche. La 
courageuse intervention d'Henri Biancheri, l'autre jour, 
devant le Comité du Racing, rejoint le cri d'indignation 
poussé par Maurice Dupuis au nom des anciens foot. 
balleurs du R.CP. Mais cela fait tellement d'années que 
nous dénonçons la carence des dirigeants du Racing. que 
nous avons tendance à trouver un peu tardives pareilles 
manifestations, Elles ressemblent trop à ces coups de {eu 
que l'on entend encore après l'acceptation d'un armistice, 

C'est vrai, pourtant, qu'il entre dans l'accord réalisé 
par le Racing un lerrible aveu d'échec el d'impuissance, 
Echec et Impuissance entièrement conformes à ceux que 
le club a enregistrés ces dernières années. 

Une solution parisienne à la crise du R.C. Paris eût 
été, de notre point de vue, très préférable. Le club eût 
conservé sa personnalité et son indépendance, c'est-à-dire 
ses meilleures chances d'avenir. 

Or. on le sait, tout n'a pas été tenté par M. Dehaye 
pour promouvoir celte solution, Les efforts réalisés par 
M. Leclerc, en décembre dernier, pour amener les Pou- 
voirs publics à s'intéresser au football parisien. ont été 
négligés ou tournés ridicule, Et la nouvelle interven- 
tion de L. BernardLévy, par l'intermédiaire cette fois du 
RC. Fronce, n'a pas davantage été priss en considéra- 


, soit par sincérité. soit par obsti. 
nation, soit par intérét personnel, suivre son chemin, en 
faire à sa tête. Et le Groupement, une fois de plus, a 
suiri les événements au lieu de les précéder. 

C'est Paris qui devait sauver Paris. On ne devra jamais 
oublier cela, 


Le mariage 
du sanglier 
et du pingouin 


L'ÉDITORIAL 
de JACQUES FERRAN 


AIS puisque c'est Sedan qui vient sauver 
Poris, quelles sont ses chances de réus 
site? 

Un grand nombre d'obstacles vont sur 
gi. qu'il nous faut maicienant énumérer, 


© L'obstacle de la double direction, 

Qui va vraiment diriger le nouveau club? « Question 
de détail », nous a dit Maurice Laurant, Question essen- 
tielle, au contraire, à notre avis. 

Nous ne voyons guère en fait quel rôle pourraient 
Jouer dans la conduite de -cet attelage les dirigeants 
parisiens incapables de sortir leur club de l'ornière, 
Mais ne vontils pas compliquer la tâche des dirigeants 
ardennais ? Et ceux<i ourontils la possibilité, même sl 
comme ils en ont l'intention, ils se rendent plus souvent 
à Paris, de tenir les rênes assez solidement? 


© L'obstacle de l'adaptation sedanaise, 

Si l'essentiel de la direction du nouveau club retombs 
sur les Sedanais, eux, qui ont fait leur preuve dans la 
conduite d'une équipe « pro-corporalire », vont-ils savoir 
diriger une équipe 100 % professionnelle ? 

La remarquable réussite sedanalse reposait sur des 
habitudes, des règles de vie et de discipline, des concep- 
tions sociales et sportives bien précises. Et sur uno 
entreprise bien située dans le cadre d'une petite ville 


larges. plus 
t vont se compor 


Aux prises avec d'autre 
complexes, moins malléabl 
ter les maitres de Sedan? 


© L'obsiacle des deux publics. 

Le moins curieux de cette expérience ne sera pas la 
manière dont les deux publics d'une seule équipe. celut 
du minuscule Soedon et celui de l'immense Paris, vont 
réagir. 

La loule des supporters ardennais, comment vo-tella 
accépter ce parlage? Ses encouragements, sa fidélité 
m'en soulfrirontils pas, suriout dans la mesure où les 
succès de la nouvelle équipe risquent de la lui enlever 


Et le public parisien, siéange dans son comporte. 
val adopter un Racing à moitié fidèle à ses 
s et à son passé? 

Si tout va bien, l'aventure peut réussir. Mais, aux 
moindres coups de vague, Sedan risque de siffler le 
Racing et le Parc d'accabler Sedan. 


Oui, le risque est considérable de voir ce mariage 
étrange et contre nature du sanglier et du pingouia 
tourner à la confusion générale et au divorce, pire au 
déchirement, 


ES meilleures chances de succès résident, en 
fin de compte, en l'astuce, en l'opportunisme, 
en le flair des dirigeants sedanais, Ils n'ont 
jamais échoué dans ce qu'ils ont entrepris, 
Ils ont toujours su, quand ils on! commis des 
erreurs, redresser la barre assez tôt. 

Mais, cette fois, le morceau est gros. plus gros peut. 
être qu'ils ne le croient, Et, face. à leurs qualités d'on 
ganisaieurs et d'administrateurs, le médiocre talent 
révélé par les responsables parisiens risque de peser 
lourd, plus lourd sans doute, qu'ils n'imaginent, 

La vraie solution n'interviendratelle que le jour où le 
nouveau comité pourra remetlre le Racing entre les mains 
de dirigeants tout neufs, et parisiens? Peutêtre. 

Mais, par contraste avec les stupéfiants cheminements 
empruntés par le vaisseau du Racing pour ne pas som 
brer, apparaît la voie droite, triomphale suivie par l'OM, 
pour reprendre son rang. 

C'est si simple! Un club à bout de dettes et de forces, 
un homme qui le ramasse et qui s'en occupe, el qui va 
de l'avant, Et tout le reste suit, et le succès inévitable. 
ment montre le bout du nez, 

L'OM — et Reims bien sûr — nous consolent de biea 
des choses. Et nous montrent que da vrais chemins exis. 
tent encore dans le maquis émbroulllé da profession 
nalisme. > 


